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Le | -feu réations. Et on di Pendant aue cet incident se dé ogeaient dans un hôtel d'Yver relations entre les deux grandes | pement communautaire a été à 
C Z pièce et on médite roulait in autre groupe, nulle don, sur les bords du lac de Neu- | nations qui compbsent notre pays | l'agenda de la conférence ces der 
P ° avoureusement can ment au courant de la présence châtel, à une quinzaine de milles !en présentant aux Canadiens an- | nières annés Le souci de travail 
en AI erie semble roche enez, chers compatr premier dans l'édifice, faisait de la frontière française, Aussi- | gluis une image du Canada fran- | ler à l'amélioration des conditions 
g nous rire et faites-1 e piquetage du Parlement, récla- |tôt leur retraite découverte, les 'cais q forcera admiration et économiques de vie doit se baser 
n encore! mant également un drapeau dis- émissaires algériens ont démé e respect de tous et de chacun à ; sur la volonté ferme de commen 
par Mourice L IERR R D tinctif le même, incidemment, nagt l'endroit di élément fruncçcais cer par aider oi-même. Cette 
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be grandes manifestations auront lieu dans le diocèse de St-Boniface à l'occasion de la Semaine Nationale 
lex Mcouts et des Guides, du 18 au 25 février, Les centaines de scouts et de guides du diocese tiendront spécialement 
crand ralliement à St-Norbert, le dimanche 25 février, et ils y invitent parents et amis, On peut lire à lA page 
| 10 au ‘Coin des Jeunes quelques précisions à ce sujet La photo ci-dessus montre quelques guides de St Monifare 
.? qui ont tenu à venir saluer la Vierge, en face de la cathédrale, avant leur départ en excur n 
"4 


ce au français 


|bilitation économique, pourrons« 
nous espérer une réhabilitation 
morale dont le besoin se fait sen 
tir de plus en plus? Cette der 
[nière ne peut s'’accomplir sans 
Île secours de la religion, Or, il 
est regrettable que le souci reli 
| gieux n'ait encore percé au cours 
de la conférence, On est même 
allé jusqu'à approuver l'intégra 
tion immédiate des écoles pour 
les Indiens dans le système sco 
laire provincial, sans aucun souci 
de ce qui pourrait fort bien arri- 
ver dans certains districts où ré 
gne la neutralité la plus absolue 


Il semble inévitable que l'as 
similation des écoles pour les 
Indiens, jusqu'ici en grande ma 
jorité sous la tutelle des églises, 
se fasse dAns un avenir assez rap- 
proché, Est-ce que l'on se soucie 
assez de ce probième? Tout au 
plus les églises pourront-elles 
sauvegarder quelques pension 
nats où se réfugieront les orpht 
lins, les enfants de foyers brisés, 
les infirmes et autres rebuts de 
à société, Et encore là, on s'ef 
lorcera peut-être de réduire ces 
écoles-pensionnals à de simple 
hôtelleries, forcant les enfants à 
recevoir leur éducation dans le 


ecoles neutres 

En somme, si le but de la con 
férence est de jeter un regard 
sur l'avenir, il faut en: 
avenir dans toute sa 


n y 4 pas seulement que des pro 
blèmes d'ordre économique, mais 
il y a ceux d'ordre spirituel et 
moral qui priment, sans détrui 
re es intérêts purement tempo 


re 


Espérons que la nférence cles 
Indiens et Métis qui se tiendra 
an prochair orientera er 
( probléme raimen es p 
portant ct qu ont À [ 
bag éme de notre « lisation 
nre ennt 
Gontran La ette, OM 
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Malades 
e + _ - 
Prompt rétablissement à Mme 
| La Liberté oi te Patriote , ||,222 En : ue 
pe» Mestre Ge à Lansdian Wotniy Nemsgage PELLE | ment à l'hôpital. 
* ., Amcetation ei de l'Amtation des Hebdomadaire À , Baptème 
L0 tranca M Cansés ) : 
7 ;  : 7 , F4 Le 12 février: Joseph-Roland 
Ta 0 Journal nebGomedaue QUbLE 1 vencrec 1 {ils d'Aurélien Albert et de Bar- 
| vu numere 619 de l'avenue MecbDeremet à Winnipeg bara-Ann Simon: de 422, avenue | 
| ; ovmer ROCHER OM! Bannatyne. Parrain et marraine, | 
| a agp ve a  n [M et Mme Dominique Albert, | 
Les chyoniques artxies ou cuuvelles durvent êlre adremes # | à Yemfant 
| LA MEUACTION, Le Liberte et le Patriote pure ét, tante de ant 
1} 19 avenue MeDermot Winnipes : Mas ñ 
Il TELLPFHONES - Médsetion SF 5-843 Administreuon SF 4-3414 Deces 
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UNNEMENTY à Mit 00 Con, A Le merer février est décé- 
USE w 1 rs 54 06 3 ans et demi Bio dée al ] Miséricorde Mme | 
étranser) Alphonse (Amélie) Parisien, âgée | 


| 
| de 51 ans, de 622, avenue Alexan- | 
der, Winnipeg. Native de St-Nor- | 


| 


L 
. 


| 


1 


Asnorse CAD en va tas Ge Le ciates Ministre Ges usles Otiswe bert, elle demeura toujours au | 
et pour atfranchisement payé en numéraire Manitoba. 

La défunte laisse dans le deuil 
[| Es » Coeur son époux, trois fils, rer 
€ li Roy et Gary; sept filles, Pearl, 
«Ju : cre Dorothée, Elisabeth, Mabel, Ida, 
{(WINNIPEG) Gladys et Linda: deux frères, 
: Wilfrid et Paul Parisien, et une 

Dans le langage communiste la messe de 11 h. 20, L sans | soeur, Mlle Ida Parisien. 
Le colonialisme c'est de possé. | dire que le Père Curé invite le! 14 messe de Requiem fut chan- 
plus grand nombre possible de tée en l'église du ré-Coeur de 


der un territoire que les Rouges 
convoitent 
Au presbytere 

Les Pères de la paroisse sont 
en retraite sernaine. Ils ze 
préparent à célébrer le 136e an 
niversaire de l'approbation de la 
constitution des Ohlats de Marie- 


paroissiens à assister aux offices 


[des Quarante-Heures Winnipeg le 10 février. L'inhu- 


mation eut lieu au cimetière de 
Caisse Populaire St-Boniface 
cette » : À O. ZECOUTES. 
pe : 1 L'assemblée anruelle de ja! 

Caisse Populaire aura lieu le lun- 
di soir 19 février à 8 h. Tous les | 
membres de la Caisse devraient | 
Immaculée par Sa Sainte le Pape | ;4 faire un devoir d'être présents. 
Léon XII, Cette congrégation de |Les autres paroissiens qui se- 
missionnaires, fondée par M£gf\rsjent intéressés à savoir ce que 
Eugène de Mazenod, com pile fait la Caisse sont aussi cordiale.. 
quelques milliers de prêtres et de ment invités \ langues. 
frères convers répartis dans tou- | 
tes les parties du monde. La Pa- 
roisse du Sacré-Coeur offre ses] 
meilleurs voeux aux Révérends | 


Pères " toits | aura lieu à 7 h. 30 pm. le lundi 
uarante-Heures 


19 février. Toutes les mamans| 

La dévotion des Quarante-Heu- | qui ont des fillettes devraient as- 
rés commencera dimanche pro- | sister à cette réunion et inscrire 
chain après la messe de midi et | leurs fillettes dans cette organisa- 


se terminera mardi matin, abrès | tion si utile pour elles 


Potite note 


Vos livres peuvent aider 
l'hôpital des enfants 


Les Jeanneties 


Les mamans des Jeannettes| 
sont conviées à une réunion qui| 


inclusivement. Les profits de cet- 
te vente, sous les auspices des 
Dames Auxilaires et de l'amical 


recherches, 


WHitehall 2-7787 et quelqu'un 
ira chercher votre don. 


LL TU 


Bâtir sur 

l'épargne, 

c'est bâtir 
l'avenir 
M ab VU 


‘LA BANQUE | QUI 
L'earrr | ù sde rh 


BANQUE DE COMMERCE 
CANADIENNE IMPÉRIALE 


Plus de 1260 succursales pour vous servir 


Nr 


signifie F 


pour satisfaire 


vos besoins de famille 


! hommes d'âge mûr de la paroisse 


| 


| 


| 


| 
1 


| 
| 


Une vente ât livres de toutes | 
neufs ou usagés, aura | 
lieu au parc Polo du 2 au 5 mai| 


| 


| 


LA CIBERTE ET 
Winnipeg 
Societe St-Jean-Baptiste 


La réunion régulière de la So- 
ciété Si-Jean-Baptste de Winni- 


pég£ aura lieu le dimanche 18 fé- | 


vrier à 2 h 30 pr 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Provencher no 2450 


ll y eut bonne assistance à l'as- 
semblée du 8 février. Le prix 
d'assistance en serait-il pour 
quelque chose? Quoiqu'il en soit, 
le tirage favorisa l'un de nos fi- 
dèles aux assemblées, le frère À. 
Dugas, à la 14e reprise. Parmi les 
13 noms précédents l'on remar- 
quait celui du frère Georges Car- 
roll en dixième lieu. Les absents 
ont toujours tort, Georges! 


Malades 


Il Èfut question comme tou- 
jours de nos malades, Les frères 
J. Desjardins et Siméon Garet, 
tous deux retenus depuis long- 
temps à leur domicile, profite- 
raien d'une petite visite, Il y a 
également le frère Escaravage à 
l'hôpital Queen Elizabeth de 
Winnipeg. Avis à tous ces gens 
qui ne savent où conduire leur 
voiture! 

Grande soirée 
du 22 février prochain 

Tous les détails de cette soirée 

furent discutés, Elle aura lieu en 


|des gardes-malades de l'hôpital | la grande salle Guertin de la pa- 
des enfants, serviront à faire des | roisse du Sacré-Coeur le 22 fé- 


vrier, à 8 h. 30 p.m. Mentionnons 


Vous n'avez qu'à appeier|tout d'abord qu'il n'en coûtera 


absolument rien pour assister à 
ce régal, soit pour membres du 
Conseil ou invités, Et qui sont 
les invités? L'on demande à cha- 
que membre d'y amener un invi- 
té de son choix et plus d’un s'il 
le désire. Abandonnons les idées 
préconçues au sujet “d’un tel ou 
d'un tel qui n'est pas intéressé”. 
Celui qui n'était pas intéressé 
dans le passé a peut-être changé 
d'idée depuis, Tout spécialement 
nous invitons les jeunes et les 


du Sacré-Soeur. 
Programme 


Il y aura tout d'abord une brè- | 


ve allocution du Député d'Etat, le 
frère Léo Soenen. Il traitera briè- 
vement des buts de la Chevalerie, 
de son oeuvre passée et future. 
Après sr quelques courts films, 
genre documentaire, sur des su- 
jets variés seront déroulés. Puis 
viendra le goûter, liqueurs dou- 
ces, rencontre des invités. Notre 
Grand Chevalier, le frère J.-R, 
Doiron, s'occupe des préparatifs 
du goûter avec plusieurs épouses 
des membres du Conseil Proven- 
cher, Rien n'y manquera, soyez 
en assuré, Il s'y connaît en ces 
occasions, 


I y a des gens qui se défient, | 


et non sans raison parfois, de ces 
choses prétendues gratuites. 
Nous assurons d'avance tous nos 
invités qu'ils ne seront soumis à 
aucune pression directe ou indi- 
recte, Leurs 
soirée seront bien les leurs. Ainsi 
que leur décision quant à l'ave- 
nir, Mais, comme il est dit dans 
notre programme mondial sur 
l'instruction et la connaissance 
du catholicisme: ‘Venez prendre 
vos renseignements à la source”, 
Ce sera pour beaucoup une déci- 
sion qui affectera pour le mieux 
le reste de leur existence. 

Ainsi donc, soyez tous les bien- 
venus à cette grande soirée ami- 
cale du jeudi soir 22 février pro- 
chain. Vous y verrez, sans le sa- 
voir, un certain .,, 

BISTOURI. 


Un professeur de l'Université 
de Kingston, M. Maurer, a décla- 
ré dans une conférence que les 
films de gangsters à la télévision 
ont caus n in 
quiétante de la délinquence juvé- 
nile. M. Maurer a ajouté qu'ac- 
tuellement aux Etats-Unis, le 
crime coûte annuellement plus de 
38 milliards de dollars, 


impressions de lai 


une augmentation in-| 


Une vie meilleure et'plus facile pour votre famille signifie un besoin grandissant 
d'électricité au Manitoba. Les accessoires électriques modernes d'aujourd'hui sont désignés 
à accomplir des travaux que nos grands-parents croyaient impossibles. Le pouvoir de ces 
merveilleux appareils vient de l'électricité, Dans l'industrie aussi, la force vitale pour 

un bon fonctionnement est le pouvoir électrique à bas prix 


RC a 


Pour satisfaire cette demande con- 
tinuelle et grandissante d'électri- 
cité, votre Manitoba Hydro est à 
réaliser le projet de Grand Rapids 
Mis en opération en 1965, Grand 
Rapids augmentera la capacité de 
production d'électricité du présent 
système du Manitoba de 33% .,, 
pour fournit aux Manitobains un 
pouvoir électrique sûr et continuel 
à bas prix, 


National! 
Electrical 
Week 


Votre Manitoba Hydro, par sa modernisation d'équipements, son développement d'une 
nouvelle source de pouvoir et ses recherches au sujet des futurs exigences en électricité, 
travaille continuellement dans le but de garder le Manitoba au premier 

5 € Champ provincial d'électricité —— de garantir aux Manitobains le meilleur ser: 
vice possible et de des faire jouir d'une provision suffisante d'électricité à bas prix. 


MANITOBA HYDRO 


— Semaine Nationale de l'électricité du 11 ou 17 février — 


L'Electricité Source de Progrès 


Feb, 11-17 


rong dan 


LE PATRIOTE 


Au poste 


SAMEDI 17 FEVRIER 
200—Fon 

| 20-Cor 
| 220 


| 
| 
[1015-—L2 Club des autugrapnes 
11045-—Long Métrage 
| Une fille pour l'été 
DIMANCHE 15 FEVRIER 
| 10M-—Les travaux et les jours 
| 230—Opinions 
300—Pierres vivantes 
330—Lons Métrage 
“Pierre et Jean” 
500—La Parole vivante 
5320—L'Heure des quilles 
6.%—Dictionnaire-magazine 
| 100—Robin des bois 
130—Papa a raison 
800—Kanawio 
8.20—Music-Hall 
| 9.30—Histoires extraordinaires 
| 10.30—Actualités politiques 
1100—Vous, familles 
11129-—Présence de l'art 


| LUNDI 19 FEVRIER 


| 400—Revue de la maison 
430— Vedettes d'aujourd'hui 


5.00—CF-RCK 

5.30—La boite à Surprises 
6.00—Bobinao 

630—A la pointe de l'exploration 


100—Nouvelles 
115—Une semaine avec 
730—Comment dites-vous? 
7145--Les Affaires de l'Etat 
B00—Les Belles Histoires des pays 
d'en haut 
830—La Poule aux oeufs d'or 
9.00— Leclerc enquête 
9.30—Le choix de 
10.00—Un, deux, trois. . 
110.30—Long Métrage 
Î “Les requins de Gibraltar 
MARDI 20 FEVRIER 
400—Mademoiselle de Paris 
430—La marguerite 
5.00—La vie qui bat 


rideau 


530—La Boite à Surprises 
600—Bobino 


Chronique 


Pour obtenir des renseigne- 
ments supplementaires ou pour 
exprimer des opinions sur les 
émissions de CBWFT, signalez 
SPruce 94-2541, local 249, ou 
écrivez au Service (Français) 
d'Information Société Radio- 
Canada, C.P. 160, Winnipeg. 
Adressez-vous en français. 


né rt 


La télé’ des écoliers 

Du lundi au vendredi, à 5 h, 
p.m., le réseau français de Radio- 
Canada s'anime spécialement 
pour les jeunes téléspectateurs: 
tantôt, c'est le vrombissement de 
l'hydravion “CF-RCK’, tantôt, le 
rugissement des bêtes de ‘La Vie 
qui bat”, tantôt, les espiègleries 
de ‘‘Roquet, belles oreilles”, ou 
le mystère du “Grand Duc”, ou 
encore, le bourdonnement des ac- 
tivités du club de “L'écran des 
jeunes”. 
| “Rendez-vous avec Michelle” 


| Tous les jours, sans presque y 
| penser, on donne et on prend ren- 
dez-vous , . . Cependant, il est 
un rendez-vous populaire entre 
tous (les rendez-vous amoureux 
mis à part!) et auquel sont invi- 
tées plus d'un million de person- 
nes: le ‘Rendez-vous avec Mi- 
chelle”, 11 ne souffre aucun re- 
tard , . . L'heure? 8 h. 30 p.m. 
Le jour? Le jeudi de chaque se- 
maine. L'endroit? Le réseau fran- 
çais de télévision de Radio-Ca- 
nada. 

Le 22 février prochain, Michel- 
le Tisseyre présentera d'abord 
aux habitués de l'émission un dé- 
filé de modes, créations canadien- 
nes pour le printemps. Elle ac- 
cueillera ensuite le Père Bernard, 
“troubadour français”, qui inter- 
prétera quelques-uns de ses plus 
récentes compositions. 


Le mercredi 7 février, à 4 h, 
p.m., les professeurs de la Divi- 
sion scolaire de la Rivière-Rouge 
se sont réunis au collège St-Jo- 
seph d'Otterburne pour discuter 
{leurs problèmes communs. La 
[réunion plénière se tint dans la 


” |salle d'étude sous la présidence 


|de M, Lucien St-Vincent, de Ste- 
| Agathe, Après une courte prière, 
|le président fit part au personnel 
l'enseignant de quelques directives 
émanant de l'Office Central de la 
M.T,S., à savoir: 

1) L'organisation d'un voyage 
Len Europe au cours de l'été, sous 
le patronnage de la MTS, 
| ) La cotisation des profes- 
seurs au local de la Division de la 
| Rivière-Rouge. 

On discuta aussi de l'organisa- 
tion d'un festival folklorique qui 
[aura lieu à St-Boniface au prin- 
temps. 

. Wilfrid Gosselin, président 
du Comité des Salaires, fit un 
rapport des récentes journées d'é- 
| tudes tenues à Winnipeg au sujet 
| des salaires, 11 expliqua aussi le 
cas d'un professeur d'Ethelbert 
_ a été remercié et réiñtégré 

ans son emploi après arbitrage 
sous la présidence de Me Arpin. 
|M. André St-Hilaire fit rapport 
sur le nouveau plan de fonds de 
| pension 

La Rév. Sr Louise-Gabrielle, 

ide St-Pierre, exposa en détail 
tous les nouveaux règlements 
|concernant l'examen de français 
de l'Association d'Education, 
| A 5h, p.m., les professeurs se 
|réunirent dans les classes en qua- 
Lire sections différentes: 
A la section primaire, M. Ed- 
|gar Freynet, principal de l'école 
élémentaire de Ste Anne-des- 
|Chénes, donna une conférence 
sur la discipline, Son exposé fut 
| fort apprécié de tous les profés- 
|seurs, Ensuite, Mme Mathilda Ro- 
chon, de St-Pierre, donna une 
démonstration sur l'écriture chez 
les commencants, Son travail] 
d'experte fut fort profitable au 
personnel présent 

A la section élémentaire, M. 
l'abbé Robert Lane aida les pro- 
fesseurs à solutionner leurs pro- 
blèmes dans l'enseignement du 
catéchiame, 11 leur parla aussi du 
Concile qui commencera au mois 
d'octobre 

Au cours superieur on discuta 
de l'organisation du carnaval an 
nuel de glace Un comité d'orga 
nisation fut mis ir pied, compo 
sé comme «uit: le R, F, Fernand 
Valiauet, CS.V. du colléce St 

Jose; président: M. Antonin 
4 le la Hivie 


Montréal, 


Les professeurs de la 
se réunissent au Collège St-Joseph 


| 
| 
| 


CBWFT 
62—Ons scan 
T00—Noureiles 


115—Une semaine avec 
12-Camera ‘6 


530—Edition spéciale l 
3 0 4 . e 

5 %—Insolence e ca : 
000—Premier Pia 

1930—L'Homme devant ls stence 


1100 Temps present 
1120--Les Couche-tard 
MERCREDI 21 FEVRIER 


re € ne madarne 


620— Au bout du monde 
7 00— Nouvelle 


130—Filles et garçons 
800—La Côte de sable 
830—Dans les rues de Quebec 


S$006— Destination danger 
9.30—Droit de cité 
0 00—Récita! 
1030-—Long Métrage 
“L'Ange du péche" 
JEUDI 22 FEVRIER 


400— Casse-tête 
430—Réflexion faite 
500—Le Grand Duc 
530—La Boite à Surprises 
| 6.00—Bobino 
| 830-Champion 
700—Nouvelles 
715—Une semaine aveg 
130-Clé de sol 
600—Les Filles d'Eve 
| 8.30—Rendez-vous avec Michelle 
500—Vacances en liahie 
10.00—Film 
1030—Long Métrage 
“Ecole du crime” 
VENDREDI 23 FEVRIER 


400—L'Eternel féminin 

| 4.30—Actualités féminines 

| 500—L'Ecran des jeunes | 
530—La Boite à Surprise 
6.00—Bobino ° 


1 


630—L'Epée de Florence 

7.00—Nouvelles 

1.15—Une semaine avec 

| 7.30—L'Art et son secret 
800—Le Mors aux dents | 
8.30—Sur deux notes | 
900—Cinéma International: | 

| “Maison des étrangers” | 

| 10.30—Inspecteur Blaise 

| 11.00—Cinéma : 

“La peur" 


de CBWFT 


L'honorable Mark Drouin sera 
aussi à ce rendez-vous où il par- 
lera de l'Ecole nationale de théà- 
tre du Canada, dont il est le pré- 
stdent, 


Le Concours des 

Jeunes Auteurs 
Radio-Canada annonce que la 
date limite pour l'envoi des tex- 
tes au ‘‘4e Concours des Jeunes 
Auteurs” a été reportée au 31 
mars, Ce délai permettra aux 
jeunes poètes, aux auteurs de 
contes ou de textes dramatiques, 
de tenter de remporter l'un des 
nombreux prix du concours ou 
de voir leur pièce publiée et mé- 

me jouée à la télévision. 
Rappelons brièvement les con- 
ditions du concours. Il est ouvert 
à tout citoyen canadien ou ayant 


[Il a dit au cours d'une 
|vue qu'il y a plus d'étudiants de 


Dr André-S. Lachance 


St-Bonifoce, le 16 février 1962 


4 2 , le mouvement séparatiste a pris 
Les étudiants de { Ouest | de l'ampleur, les échanges d'êtu 
connaissent le séparatisme  disnts entre les umversités de 
MONTREAL M. Walter | l'Ouest et du Québec ont aug 


MecLean, président de la Fédéra- | mente considérablement Il se 
tion nationale des étudiants d'u- trouve cinq fois plus d'étudiants 


niversités du Canada, a déclaré canadiens qui veulent maintenant 
qu'il avait trouvé dans l'Ouest | venir étudier au Québec, durant 
qu'i ait s 


un intérêt nouveau pour la langue | AU moins un an 
française et la culture en général. | 


‘HT | Grotton, Deniset, 
Dowhan, Bétournay 


l'Ouest qui veulent apprendre le 


français et venir séjourner quel- Muldoon 
que temps au Québec. Ils sont À & 
sympathiques aux Canadiens] AVOCATS et NOTAIRES 
français, mais ne savent pas au Chambre 4 


Le comment résoudre le Pro-| séijice Banque Canedienne Nationale 
ème | 

M. McLean visite actuellement | 431 rue Mein Winnipeg Men. 
les universités du pays. Il a ajou-|  YELEPHONE: Whiteheli 2-3135 
té que les gens de l'Ouest con- | 
naissent parfaitement le mouve- | 
ment séparatiste et n'y sont pas | 
opposés; ils semblent plutôt dé- | 
sappointés et aimeraient savoir ce 
qu'ils peuvent y faire. 

D'après M. McLean, depuis que 


. 
Louis-P. Roy 
AVOCAT et NOTAIRE 
| 147 ave Provencher St-Bonitece 


TELEPHONE: CHapel 7-3172 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 
Téléphone: CEdar 3-2850 


141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


Clifford W. Brock 


CR. M.A. LL.B. 
AVOCAT - PROCUREUR 
Avocat de la ville de St-buniface 
Aviseur lègai pour le “Trade and 
Labor Council" de Winnipes 
| 550, édifice Somerset, Winnipeg 
| TELEPHONE: WhHitehall 3-0626 


138 avenue Provencher St-Banifare 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd. 


M. N Lecker OPTOMETRISTE 


Le etage édifice Hurtig 
264 avenue Portage 


Tel: WHitehal) 3-6628 


Robert Trudel 
AVOCAT et NOTAIRE 
de l'étude 
MORKIN HAVYES & TRUDEL 
3e étags Imperial House 
39%. Broadway Winmpeg | 
TÉLÉPHONE: Whitehal 2-1536 


SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT 


Téléphones: Bur.: CHapel 1-3591 
Rés.: CEdar 3-2574 


Dr H.-R. Du Charme | 


Man 


Joseph-N. Landry, B.A. 


Avocat. Avoué et Notaire 
302, éditice Mecintyre 
416, rue Main Winnipeg 


: Téléphones: Bur.: WhHitehall 2-7125 
Rés.: GLobe 3-5338 


Maurice Arpin, C.R. 


AVOCAT et NOTAIRE 
De l'étude, ARPIN. RICH, 
HOUSTON et KARLICKI 


207 édifice Contederation 
rue Main, Winnipeg 


Téléphone: WhHitehall 2-6516 


Marcoux, Dureault 


et Bétournay 
AVOCATS et NOTAIRES 


702, édifice Great Western 


CHIROPRATICIEN 
414, rue Taché St-Boniface, Man 
En face de l’hôpital | 


Dr A.-E. Bourgeois 


DENTISTE 


344, rue Marion St-Bonitace 
Téléphone: CHapel 7-4548 


DENTISTE 


Chambre 3, 113, rue Marion 
Téléphone: CHapel 7-1726 


Dr Edouard-G. Jarjour 


résidé au Canada depuis au Dentiste i inni 
moins cing ans. Les oeuvres sou- 356, rue Mein, Winnipes 
mises doivent être inédites et ap- | 301, chemin Ste-Marie TELEPHONE: WhHitehall 2-0038 


partenir à l’une des trois catégo- | 


ries suivantes: 1) oeuvres dra- 
matiques de 30 minutes 2) con- 


tes, durée de 10 à 15 minutes; 3) | 


poèmes longueur indéterminée). 
Les oeuvres dramatiques doivent 
être écrites par des jeunes de 
moins de 21 ans. Les contes et 
les poèmes sont divisés en deux 
groupes: auteurs de 16 à 20 ans; 
auteurs de 15 ans où moins. 

Chacun des manuscrits soumis 
devra être signé d’un pseudony- 
me et accompagné d’une envelop- 
pe scellée sur laquelle on aura 
inscrit Je pseudonyme et conte- 
nant le nom véritable et l'adresse 
du participant, 

Tous les manuscrits devront 


donc être envoyés avant le 31|709, rue Sherbrook 


mars prochain à l'adresse sui- 
vante: Concours des Jeunes Au- 
teurs, Radio-Canada, C.P, 6000, 


Rivière-Rouge 


re-Rouge; MM. André St-Hilaire 
et Noël Allard, de St-Jean-Bap- 
tiste, MM. Fernand Gobeil et Ri- 
chard Roy, de St-Pierre; M. Wil- 
frid Gosselin, de St-Malo, et M. 
il St-Vincent, de Ste-Aga- 

e, 

Ce comité se réunit après le 
souper, Il fut décidé que le Festi- 
val de Glace aurait lieu à l'aréna 
de St-Pierre, le mardi après-midi | 
27 février, Il y aura joute de ho- 
ckey entre l'équipe du collège St- 
Joseph et les ‘Etoiles’ des autres 
écoles secondaires de la Division, 
Il aura aussi les finales d'un bons- 
piel.. Les filles auront aussi la | 
chance de jouer une partie de 
hockey qui sera organisée par M. | 
l'Inspecteur, 11 aura aussi courses | 
de toutes sortes sur la glace pour | 
garçons et pour filles, Invitation | 
spéciale est ici faite à tous les pa- 
rents des enfants qui fréquentent 
les cinq écoles secondaires de la 
Division de la Rivière-Rouge 

A la section secondaire, on dis- | 
cuta des examens divisionnaires 
pour Pâques, Aux lle et 12e 
années, il n'y aura pas d'examen 
de la Division, 

À 6 h. p.m, il y eut souper au 
cafétéria des étudiants, La réu- 
nion fut un beau succès, Du choc 
des idées à jailli la lumière, nous 
l'espérons! 

R. F, F, MARION, CSV. 
agent de liaison 


Le 5e Consistoire 
en mars prochain? 
ROME Selon les agences | 
d'information, le bruit court, dans | 
les milieux du Vatican, que S, S 
Jean XXIII tiendrait un Consis- | 
toire en mars prochain pour créer | 
de nouveaux cardinaux. | 
Ce serait le cinquième Consis- 
toire de son pontificat. Le Sacré 
Collège compte actuellement 80; 
cardinaux, dont 28 sont Italiens | 


Avec les compliments de 


VOLCANO 
LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD, prés 


Monutocturiers d 4e 


aies LL AL 


thauttogs automatiques 


5635, boulevard St-Leurent 
Montréal 
| 


ee mens me 


‘ous les mardis aprés-midi 4 St-bierre 
Télephone: St-Plerre 143 


St-Bonitace, Man. 
Téléphone: CEdar 3-2111 


Membre associé: 
G. MAURICE GELLEY 
Téléphone: WhHitehall 2-4803 


Dr A.-C. Laurin 


DENTISTE 


Téléphone: CEdar 3-2850 
141, avenue Provencher 


ST-BONIFACE, MAN. 


R.-C. CHAMPAGNE 


Avocat-notaire de l'étude 
Maclnnes, Burbidge & Cie 
333 rue Main 


inniper 

à STE-ANNE tous les MARDIS 
de 9h am à 5h om. 
Téléphone: GA 2-5293 
SALLE MUNICIPALE 


Dr P.-E. LaFlèche 


DENTISTE 
Roger-A. Sénécal 


BA, C,P.A, 


Certified Public Accountant 
Comptable Publ': Agréé 


21, Halliday Bay, Windsor Park 
Alpine 3-4703 $t-Bonitace 


Examen de la vue 
Lunettes ajustées 


Téléphone: SPruce 5-5446 


Dr J.-0O. Joyal 
DENTISTE 
Téléphone: WhHitehall 3-2023 
413, édifice Boyd 
388, avenue Portage, Winnipeg 


Dr JACON 
DENTISTE 
et associés 


Leurs nouveaux Bureaux 
sont situés au-dessus du 


MAGASIN METROPOLITAN ns. ave Pértage | Téléphone 
Angle Portage et Carlton 1 Ven 
Winnipeg, Mon, WINNIPEG j 


Téléphone: WHitehall 2-8531 


FOREST, GUENÊTTE 1! AGRÉÉES 


D 


GABOURY ET 


l' CE COMPT ABLES 


TELEPHONE WH 3.618489 MAN 


ns 


ASSOCIÉS 


TÉLÉPHONF 


E.-J ARCHITECTES ENSEMBLIERS 


wWH 23-1595 W] MAN, 


Western Savinas 
and Loan Association 


x 


Bureau-chef 
WINNIPEG 


— 
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NOTES DE LA SEMAINE C'était pourtant 


Session législative 


La session d'hiver de l'Assem- 
blée législative manitobaine s'ou- 
vre jeudi de cette semaine. De- 
puis deux sessions, l'ouverture 
avait été avancée plus tôt dans la 
semaine à l'avantage des jour- 
naux hebdomadaires, mais cels 


L'on ne prévoit pas de légis- 
lation d'envergure à l'exception 


|de modifications à la loi du tra- 


vail suivant le rapport Tritschler 
La question scolaire est encore 
prise, semble-t-il, dans le mys- 
tère de “in due course" et l'oppo- 


est moins commode pour l'oppo- |sition libérale sous un nouveau 
filion qui dispose ainsi de moins chef ne doit pas souhaiter que 
de temps pour préparer un com- |la question soit ressuscilée à cette 
mentaire du discours du trône. Le | session. L'initiative d'ailleurs ap- 
programme prévoit donc cette | partient au gouvernement 


fois, l'ouverture, les discours du | 
secondeur etlde la session sera déterminé en 
lundi pro- | grande partie par ce qui se passe 


proposeur et du 
“journement jusqu'à 
chain 


64 
+ 


11 semble que le ton dominant 


(à Ottawa 
# x 


“Ca vaut bien 5 cents" 


Depuis bientôt deux ans, une! 


Et bien, à l'occasion du deuxié- 


partie de la population manito- | me anniversaire de ce poste au 
baine jouit des avantages d'un | mois d'avril, il convient que des 
|millions de foyers franco-mani- 

Quel contraste entre l'origine | tobains fassent leur première dé- 
de ce poste et celle de CKSBI! Ce | pense pour les programmes de 


poste de télévision française. 


2 / " ! 
dernier, {! fallut le construire à | français télédiffusés, un timbre 


coups de campagnes de souscrip- 
tion dans l'Ouest et dans le Qué- 
bec, après avoir arraché pénible- 
ment la permission requise. En- 
suite, les appels supplémentaires 
s'imposérent à l'occasion de mo- 
difications nécessaires. Et depuis 
les premières émissions, la chasse 
à l'annonce était lancée, chasse 


| 
1 


de cinq cents sur une enveloppe. 
Et dans l'enveloppe un merci 
global, la mention des program- 


imes préférés, des souhaits de 


{le 


iles Franco-Manitobains, (2) que | 


succès et des demandes (1) que 
rayonnement du poste soit 
augmenté afin d'atteindre tous 


l'on organise des programmes lo- 


qui ne cesse d'être difficile et|caux régulièrement et (3) que 
nécessaire malgré l'appui géné-|l'on marque le deuxième anni- 


reux de Radio-Canada 


versaire d'une façon spéciale, au 


A la télévision, c'est plutôt le moins en nous montrant ‘’notre” 
régime de la gratuité. Plusieurs | personnel. 


! 1 
heures d'émissions et enfin un| 


Il est trop tôt d'écrire, mais il 


poste de relai qui diffuse 60 heu-|n'est pas trop tôt d'y penser et 
de mettre de côté une enveloppe 


res par semaine sans exiger de 
déboursés de l'auditoire. 


| 


qui porte un timbre de 5 cents. 


Convocation du Concile 


De Sa Sainteté Jean XXII 
Pape par la Providence divine 


CONSTITUTION 
APOSTOLIQUE 


portant indiction 
du Ile Concile Oecuménique 
du Vatican 
loannes episcopus 
servus servorum dei 
nd perpetuam rei memoriam 


(Les sous-titres ne sont pas 
dans le texte latin.) 


DE | DEAR 
Le Ile Concile 
Oeccuménique du Vatican 


Nous avons embrassé inté- 
rleurement ce double spectacle: 
d'une part la profonde indigen- 
ce tuelle du mouvement de 

en les hommes et 
d'autre part la vitalité: floris- 
sante de l'Eglise du Christ, dès 
le début de Notre Pontificat — 
Pontificat eù Nous avons été 
élevé sans aucun mérite mais 
par la décision toute bénigne 
de la Providence de Dieu. Et 
Nous avons éprouvé que c'était 
un grave devoir de Notre char- 
ge Apostolique d'envisager une 
mise en commun de l'activité 
de tous Nos fils afin que l'Egli- 
se puisse se présenter plus apte 
à répondre aux questions des 
hommes de notre temps. Ainsi, 
obéissant à une voix intérieure 
que Nous considérons comme 
venue d'une impulsion supé- 
rieure, Nous avons jugé le mo- 
ment opportun pour offrir à 
l'Eglise catholique et à toute la 
famille humaine un nouveau 
Concile Oecuménique qui s'in- 
sérerait dans la série des vingts 
Synodes suprêémes qui lui va- 
lurent au cours des siècles un 
tel accroissement de grâce cé- 
leste dans les âmes des chré- 
tiens et un tel progrès du chris- 
tianisme, L'expression de la 
joie avec laquelle les catholi- 
ques du monde entier accueil- 
lirent cette annonce aussi bien 
que em ap apporté à 
la préparation de ce Concile et 
enfin l'intérêt attentif ou au 
moins la respectueuse attente 
des chrétiens séparés de l'Egli- 
se de Rome el même de ceux 
qui ne portent pas le nom chré- 
tien, tout cela, disons-Nous, ma- 
nifeste clairement que l'impor- 
tance immense et la grandeur 
de cet événement n'échappent 
A personne 

Ainsi le proche Concile Oe- 
cuménique se célèbre heureu- 
sement en un temps où l'Egli- 
se brûle du désir plus vif d'af- 
fermir sa foi par de nouvelles 
forces, de se réjouir suavement 
à la vue si éclairante de son 
unité. Elle se sent en même 
temps plus instamment requise 
de rendre plus efficaces les res- 
sources de salut qui sont en 
cile, à promouvoir la sanctifi- 
cation de ses enfants, à étendre 
la divulgation de la vérité chré- 
tienne et à renforcer ses autres 
institutions, Il y apparaitra a- 
vec force que l'Eglise mère est 
toujours pleine de vie et qu'elle 
jouit d'une perpétuelle jeunes- 
se, qu'elle continue à se tenir 
présente aux événements hu- 
mains, qu'elle se pare d'un éclat 
toujours nouveau à mesure que 
les siècles passent, qu'elle irra- 
die de nouveaux feux, rempor- 
te de nouvelles victoires, sans 
ceuser d'être elle-même tou 
jours"couforme à l'image si 
belle dont a voulu la doter son 
divin Epoux qui l'aime et la 
garde, le Christ Jésus 

Et en ce moment où nous 
voyons dans les diverses parties 
du monde se faire plus intenses 
es efforts de ceux qui veulent 
d'un coeur ardent promouvoir 
l'instauration de l'unité visible 


entre tous les chrétiens unité 
q réponde dignement aux 
voeux du Divin Sauveur il 
convient que le Concile qui 
loit se célébrer mette plus à 
bondamment en lumière les 
points de doctrine et révèle les 
aspects de ln charité fraterr slle 
qui, ®ne fols établis, enflam- 
meront les chrétiens séparés du 
Siege Apostolique d'un désir 


plus vil de celle unile et leur 


ménageront comme une voie 
pour l'atteindre. 

Quant à ce qui concerne la 
famille humaine dans sa tota- 
lité, elle qui est tenue dans 
l'incertitude, qui est angoissée 
et bouleversée par la menace 
de combats catastrophiques, le 
prochain Concile Oecuménique 
procurera à tous les hommes 
une occasion de tourner vers 
la paix leurs pensées et de 
prendre des résolutions en vue 
de la paix. Celle-ci, pour méri- 
ter vraiment son nom doit être 
le fruit des valeurs qui tou- 
chent à l'esprit et à l'ordre sur- 
naturel et aussi de la pensée 
et de la conscience des hom- 
mes, ces facultés qui reçoivent 
lumière et orientation de Dieu 
Créateur et Restaurateur du 
genre humain, 

Programme de travail 
du Concile 

Les résultats du Concile Oe- 
cuménique que Nous attendons 
si intensément, Nous en avons 
souvent parlé et toujours avec 
joie. Ils demandent qu'une 
somme considérable de réfle- 
xions, d'études, de travaux soit 
dépensée à la préparatiosg du 
Concile, Le programme com- 
porte les questions relatives à 
l'enseignement de la foi et à 
la conduite de la vie, celles qui 
ont trait à une adaptation plus 
parfaite des institutions et des 
normes chrétiennes aux multi- 
ples nécessités de la vie, aux 
besoins du Corps mystique du 
Christ et de sa mission sacrée, 
toute ordonnée à l'ordre sur- 
naturel. Cet ensemble se réfè- 
re aux Divines Ecritures, à la 
Tradition sacrée, aux sacre- 
ments et aux prières de l'Egli- 
se, à la morale et aux oeuvres 
de charité et de prévoyance en 
faveur des pauvres, à l'uposto- 
lat des laïcs et aux entreprises 
missionnaires. 

Mais l'ordre surnaturel doit 
se révéler le plus possible bien- 
faisant pour un autre ordre, ce- 
lui qui est étroitement tempo- 
rel et qui, hélas, bien souvent 
absorbe à lui seul les soucis et 
les soins des hommes, 

En effet, dans les affaires 
temporelles aussi l'Eglise ap- 
parait ‘Mère et Educatrice” 
pour reprendre les mots em- 
ployés par Notre Prédécesseur 
d'heureuse mémoire, Innocent 
IT, lors du quatrième Concile 
Oecuménique du Latran, Si 
l'Eglise n'a pas de finalités ter- 
restres à poursuivre d'abord, 
elle ne peut cependant pas fai- 
re abstraction dans son chemi- 
nement des problèmes relatifs 
aux biens temporels ni négli- 
er le travail qui les procure 
Elle sait combien sont utiles 
aux ames immortelles ces 
moyens et ces ressources qui 
permettent de rendre plus hu- 
maine l'existence de chacun 
des êtres humains à qui le salut 
éternel doit être procuré, Elle 
sait qu'en éclairant les hommes 
de la lumière du Christ elle 
leur apporte la possibilité de 
se connaître eux-mêmes par le 
dedans, En effet, elle les con- 
duit à comprendre ce qu'ils 
sont, l'excellence de leur di- 
unité, la fin qu'ils ont à pour- 
suivre. De là découle que l'E- 
glise est actuellement présente 
de droit ou de fait dans les 
institutions internationales, 
qu'elle élabore une doctrine so- 
ciale précisée sur les points 
suivants: famille, école, travail, 
société aivile et sur toutes les 
questions connexes, Et par le 
fait de cette doctrine qui est 
sienne, l'Eglise acquiert un tel 
prestige que le poids de sa pa- 
role jouit de la plus grande 
autorité aupres des experts, 
comme étant l'interprète et le 
rempart de la morale, la garan 
tie et la caution des droits et 
des devoirs, aussi bien de l'in- 
dividu que de la société 

Aussi avons-Nous l'espoir 
que les délibérations du Con- 
cile Oecuménique seront si fé 
condes que, non seulement grâà- 
ce à elles l'intime des Ames sera 


illuminé de la lumière qui 
vient de la sagesse chrétienne 
ét nffermi d'une force vive 
mais que la totalité des activités 


humaines en sera pénélrée, 
La suivre) 


bien simple 

Ce n'était vraiment pas diffi- 
cile de nous donne: les chèques 
bilingues. Il à suffi d'une simple 
décision du gouvernement, prise 
en conseil des n:‘aistres et trans- 
mise à la Chambre des commu- 
nes. Ïi n'a même pas été néces- 
saire d'en faire l'objet d'un débat 
dont l'issue aurait servi de guide. 
On s'est passé de cette formalité. 

L'affaire est même si simple 
qu'on se demande pourquoi il a 
fallu attendre si longtemps pour 
les avoir, ces fameux chèques 


| 


| 


bilingues, et pourquoi nos gou- | 


vernants ne se sont aperçus qu'en 
février 1962 que l'émission de 
chèques libellés en français et 
en anglais pour la province de 
Québec (mais pas dans tous les 
cas) et en anglais seulement pour 
le reste du Canada constituait une 
anomalie qui devait prendre fin, 
|comme s'est exprimé le ministre 
| des Finances, M. Fleming. 

Au fond, on ne connait que 
| trop bien les causes de ce retard. 
Le gouvernement actuel et ceux 
qui l'ont précédé craignaient de 
s'aliéner les francophobes qui 
trouveront toujours que l'on fait 
trop de place au français. Pour 
ne pas mécontenter ce qui n'est 
en définitive qu'une minorité 
bruyante (on l'a vu lors des dé- 
bats ouverts plusieurs fois sur 
ce sujet à la Chambre) on a re- 
fusé jusqu'ici ce que réclamaient 
les Canadiens français en s'auto- 
risant de la constitution cana- 
| dienne. 

Ce temps d'aberration est ré- 
|volu, Et il convient de s'en ré- 
jouir. Accordons au gouverne- 
ment Diefenbaker le mérite d'a- 
voir osé enfin trancher la ques- 
|tion. Il a reçu d'ailleurs l'appui 
| des deux autres groupements po- 
litiques des Communes. 
tons-nous de cette unanimité. 

On ne devra pas cependant 


s'étonner, si les Canadiens fran- | 


çais ne se sentent pas envahis 
| par des transports immodérés de 
|joie. On a tellement tardé à leur 
|donnér satisfaction sur ce point 
que d’autres revendications se 
sont fait jour dans l'intervalle, 
| auxquelles ils attachent une beau- 
Icoup plus grand importance. Il 
ine faudrait pas commettre l'er- 
treur de faire attendre trop long- 
temps ce qu'ils considèrent com- 
me le respect de leurs droits dans 
le régime confédératif. 
Marius GIRARD, 

! (La Presse) 


| Ar MAROC D 
TRIBUNE LIBRE 


| Monsieur le Directeur, 

Après lecture d'un article sur 
le Procès de la Médecine à Re- 
gina, Aristobule, critique en ma- 
Itières récréatives, politiques, sé- 
paratistes, littéraires, médica- 
menteuses et occultes, décrétait 
|que l'auteur souffrait d'une ma- 
ladie qui n'était pas imaginaire 
et lui conseillait d'aller se faire 
{donner un coup de seringue, Do- 
cile aux ordres du philosophe et 
| victime d'une crise subite d'exa- 
|gération et d'inexactitude, l'au- 
|teur de l'article se rendit aussi- 
itôt chez un disciple d'Esculape: 
|“Une piqûre de vérité et d'exac- 


|titude, s'il vous plait? Là, là Doc- | 


teur, Aie”, 

Après un long coma agité et 
des heures d'un délire halluci- 
inatoire, le malade finit par re- 
prendre une forme humaine, On 
s'attendait à une métamorphose, 
à des retractations , , . il n'en fut 


rien, Le moribond s'assit lente- | 


ment sur le bord de son lit et, 
d'une voix calme, s'exprima en 
ces termes: “Je n'ai rien exagé- 
tré... il s'agissait bien à Regina 
du commencement du Procès de 
la Médecine et non uniquement 
du procès d'un certain plan d'as- 
surance-santé, Il suffit de lire les 


Félici- | 


| 
1 
1 


journaux des dix provinces ca- | 
nadiennes pour se rendre compte | 


ue cette lutte entre la médecine 
‘état et la médecine non socia- 
lisée inquiète bon nombre de Ca- 
nadiens, le sujet a été abordé 
à Winnipeg lorsque la Commis- 
sion Royale d'enquête sur la san- 
té y a siégé et il sera débattu 
dans toutes les villes où passera 
cette commission, le rapport fi- 
nal que présentera la Commis- 


| sion au gouvernement fédéral se- 


ra lourd de conséquences", 

Le malade s'arrêta pour es- 
suver les gouttes de sueur froide 
qui perlait sur son front blanc, 
Il reprit: ‘Surtout n'allez pas 
croire que c'est moi qui fais le 
Procès de la Médecine; je n'ai 
as l'intention de jouer aux Mo- 
ières, D'ailleurs, si Molière vi- 


vait de nos jours, pourrait-il faire | 
le Procès de la Médecine? Certai- | 


nement pas, Il a pu se moquer 
de la médecine et des docteurs 
de son temps, parce qu'il était 
protégé par le Roi-Soleil. Dans 
une démocratie comme la nôtre, 
il n'y à pas un individu qui pour- 
rait permettre de ridiculiser 
les docteurs, comme le faisait 


se 


Molière, Faut-il peur cela adopter | 
l'opinion d'Aiistobule et profes: | 


ser que tous les disciples d'Escu- 
lape sont sans reproches? Je ne 
le pense pas, malgré les progrès 
de la science et la diversité des 
techniques, la médecine actuelle 
n'est 
être difficile de trouver chez nous 
des émules de Sganarelle, le mé- 
decin malgré lui, mais les Diafoi- 
rus existent encore, Les charla- 


tans et les sorciers sont légion, 
malheureusement, L'erreur est 
humaine Personne n'échappe 
à cette loi, même pas les doc- 
teurs, ni les critiques” 

Notre homme parlait encore 
orsque quatre Blouses Blanches 
masqués, firent irruption dans la 
salle l'emportèrent ; ,; ,; Sou 
rires 

Bien à 

Roger GAUTIER, 
| Saskatoon, Sask 


as infaillible; il serait peut: | 
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Le Père Charlevoix, 
premier historien du Canada 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote'’} 


Le Père Charlevoix, de la 
Compagnie de Jésus, qui fut 
grand voyageur et professeur 
avant de devenir le premier 
historien de la Nouvelle-Fran- 
cé, connut Voltaire jeune et 
l'eut sous sa houlette à Paris, 
du temps qu'il y dirigea les 
évides à Louis-le-Grand, Cela 
se situe entre 1714 et 1719, et 
c'est Voltaire qui le dit dans 
une oeuvre peu connue, Un 
Chrétien contre six juifs: ‘Le 
Révérend Père Charlevoix qui 
fut mon préfet, il y a plus de 
soixante-quinze ans au Collè- 
ge Louis-le-Grand, et qui était 
un peu buvard " Voir pour 
le reste les Oeuvres complètes 


de Voltaire, édition de 1785, 
t. 27,329 
En 1714, François Arouet, le 


futur Voltaire avait déjà vingt 
ans. !! devait être sur la fin de 
ses études quand le Père Char 
levoix, qui était à Louis-ie 
Grand depuis un lustre comme 


étudiant en théologie, ÿ fut 
nommé préfet par ses supé 
rieurs, S 11 l'avait mieux écot 
té, puisqu'il bavardait volon 


tiers, il aurait pu apprendre pas 
mal de choses sur le Canada et 
n'aurait pas écrit ses sornettes 
sur les arpents de meige, Car 
le Père Charlevoix était alors 


l'un des hommes qui connais- 
saient le mieux notre pays, 
ayant oeuvré pendant cinq ans 
à Québec, de 1705 à 1709 
Pour avoir vécu jusqu'à 67 
ans, le pieux religieux à barbe 
blanche ne #e préoccupa ja- 
mais de Voltaire ni de ses oeu- 
vres, préférant poursuivre la 
sienne avec l'application, l'or- 
dre, la méthode qui furent sien- 
nes, sa vie durant, Pendant que 
l'écrivain papillonnait entre la 
Lorraine de Mme du Châtelet 
et la Prusse de Frédéric II, en- 
tre les Délices et Ferney, le 
Père Charlevoix repartait pour 
l'Amérique, Dès 1719, le gou- 
vernement royal le chargeait 
d'étudier la question des Jimi: 
tes de l'Acadie, De 1720 à 1723, 
il parcourt le continent, à la 
recherche de renseignements 
pouvant conduire à la décou- 
verte de la mer de l'Ouest, A 
l'époque, on n'avait encore at- 
teint au Pacifique, et les pays 
colonisateurs do l'Europe, dont 
a France, croyaient à l'exis- 
ence d'une vole d'eau condui- 
ant à ces pays fabuleux d'Asie 


dont les épices et autres pro 
duits aiguisaient les convoiti- 

En 1719, Louis XV étant mi 
neur, le fameux Régent admi- 
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Présence et avenir de la langue française, 
(2) ".… la langue officielle de 21 pays” 


vent dans le Massachussets: 150,- | de l'Europe. Mais ces foyers de 
1000 environ dans chacun des culture répartis sur les cinq con- 
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Une enquête de 
Jean-François Menard 


Exclusif à Le Liberté et le Patriote 


états du Maine, du New Hamp- 


tinents sont constamment mena- 


shire et du Rhode Island; 50,000 |cés; les fluctuations de la politi- 
que les modifient sans cesse. A- 


au Vermont et au Connecticut 


“La lucidité, l'exactitude dans Ce franco-canadiens forment la 


l'expression sont les caractéris- 
ques de l'esprit français. La lan- 
gue française a ele creee comme 
l'expression de ce don admira- 


bie." Winston Churchill. 


(Suite) 


Le français est aujourd'hui 
langue officielle dans 21 pays 
Quatre en Europe: 
France, Luxembourg, Suisse; 


Belgique, | 


deux en Amérique: Canada, Ré- | 


publique d'Haïti; quinze en Afri- 
que: Côte d'Ivoire, Congo et Ré- 
publique Congolaise, Cameroun, 


Dahomey, Gabon, Guinée, Répu- | 


blique Centre-Africaine, Mada- 
gascar, Mauritanie, Mali, Niger, 
Sénégal, Tchad, République Vol- 
taique. 

Le français est, en outre, la 
seconde langue de cinq autres 
pays: Maroc, Tunisie, Sud-Viet- 
nam, Laos, Cambodge — sans 
parler du Liban. 11 est seconde 
langue officielle en Israël. Il oc- 
cupe une situation privilégiée à 
l'Ile Maurice et à Pondicherry 
devenu centre culturel français 
aux Indes. Il est, enfin, naturel- 
lement la langue onfficielle de 
l'Algérie, des départements et 
territoires français d'outre-mer: 
La Réunion, La Guyane, La Mar- 
tinique, La Guadeloupe, St-Pier- 
re et Miquelon, la Nouvelle-Calé- 
donie, les Territoires du Pacifi- 
que, La Côte Française des So: 
malis et les Comores. 

Cette langue étant normale- 
ment utilisée par d'importantes 
minorités dans différents points 
des Antilles, en Egypte, aux 
Etats-Unis e‘ en Turquie, on peut 
admettre qu'elle conserve tou- 
jours son caractère d'universalité. 

On ignore généralement en 
Europe que les descendants des 
franco-américains sont près de 
700,000 en Louisiane et que si 
beaucoup d'entre eux ont perdu 
l'usage habituel de la langue de 
leurs ancêtres, ils ont conservé 
une prédilection pour sa culture. 
Plus au nord, les franco-cana- 
diens forment d'importantes mi- 
norités dans six états au moins 
de la Nouvelle-Angleterre. Plus 


[ 


| 


1 
| 
| 


| 
l 


majorité de certaines villes, com- 
me Manchester, au New Hamp- 
shire 

On estime, enfin, à près de 
300,000 la population franco- 
américaine de Californie 


|lors que la chute du fascisme a 
{permis au Val d'Aoste de se re- 


tourner vers cette culture fran- 
çaise qu'il avait 
l'intransigeance du nationalisme 
arabe a fait perdre en 
dont de précieux points d'appui 


tant à coeur, 


Egypte 
La 


une colonie de 20,000 personnes | lutte magnifique menée par les 


à San Francisco. 


Quand les Moldaves 
parlaient français 


Si on voulait résumer en quel- 


de la langue française, on pour- 
rait s'en tenir à trois constata- 
tions: 

La première est que le français 
répandu qu'en 1914, mais sensi- 
blement plus qu'en 1938, du 
moins en ce qui concerne les 
zones d'influence. Par contre, en 
raison même de l'expansion dé- 
mographiques de plusieurs pays, 
il est parlé actuellement par un 
nombre plus élevé d'hommes qu'à 
aucune autre époque de son his- 
toire. 

La seconde constatation serait 
que la langue a souffert de l’ex- 
tension du communisme en Euro- 
pe orientale comme en Extrême- 
Orient. Elle a perdu dans ces 
régions le’ monopole qu'elle dé- 
tenait avant la première guerre 
mondiale. On ne pourrait plus, 
par exemple, dire aujourd'hui de 
la Moldavie comme au 18e sie- 
cle: “Que tout le monde y parle 
le français à l'exception des pay- 
sans et des domestiques”. 

Pour évaiuer le terrain perdu, 
il est bon de rappeler que jus- 
qu'en 1917 le français était la 
langue habituelle du Ministère 
des Affaires étrangères de Russie 
et que c'est en cette langue que 
le Ministre du Tsar écrivait à 
ses ambassadeurs. Il y a peu de 
chance aujourd'hui que M. N. 
Khrouchtchev en fasse autant 
avec M. Gromyko! 

Mais c'est certainement en Chi- 
ne que le coup le 2 dur a été 
porté depuis quinze-ans à la cul- 
ture française avec la fermeture 
des Universités de Shanghaï et 
de Tien-Tsin et de l'Institut d'E- 
tudes Sinologiques, Le français 


de 300,000 franco-canadiens vi- n'est plus aujoûrd'hui qu'une lanf- 


nistrait le royaume. Ce qu'il 
fit avec habilité et prudence, 
malgré les dérèglements de sa 
vie et son entourage. C'est lui 
qui choisit le Père Charlevoix 
pour sa double mission, reli- 
gieuse et scientifique. En Amé- 
rique, on trouve celui-ci à Qué- 
bec et Montréal, à Chambly, 
dans la région des Grands Lacs, 
puis il se rend jusqu'en Loui- 
siane en descendant le Missis- 
sippi. De la Nouvelle-Orléans 
et de Biloxi, il essaye en vain 
de retourner à Québec. Après 
maints avatars, il finit par 
s'embarquer sur un navire en 
partance pour la France et le 
revoilà à Paris, le 20 janvier 
1723, salt 
LJ 


Le Père Léon Pouliot, SJ. 
lui consacre une étude qui le 
met en lumière, dans la colec- 
tion Classiques canadiens de la 
maison Fides, (1) Né à Saint- 
Quentin dans l'Aisne, le 24 oc- 
tobre 1682, le Père Pierre- 
François-Xavier de Charlevoix 
appartenait à une noble et très 
ancienne famille, Fils de Fran- 
çois, avocat, et d'Antoinette Fo- 
restier, il commença ses études 
au Coliège des Bons-Enfants de 
sa ville natale, pour entrer chez 
les Jésuites à seize ans, à leur 
noviciat de Paris, Cinq ans plus 
tard, à peine diacre, il était 
envoyé à Québec, où il fut pro- 
fesseur de 1705 à 1709. 

Comme il n'y avait pas d'é- 
véque dans la colonie, ses su- 
périeurs décidèrent alors de le 
ramener en France, où il pour- 
rait être ordonné prêtre après 
ses études de théologie, On l'as- 
signe donc à Louis-le-Grand, 
où il enseigne les humanités 
et la philosophie, en même 
temps qu'il accepte les fonc- 
tions de préfet, à compter de 
1714, C'est à ce moment que 
Voltaire est élève de la maison. 
Cinq ans plus tard, le Père 
Charlevoix repart pour l'Amé- 
rique, y accomplissant le pé- 
riple que l'on sait, 11 n'y re- 
viendra pas, De 1723 à 1741, 
il est attaché comme rédacteur 
aux Mémoires de Trévoux, re- 
vue littéraire et scientifique 
que publient les Jésuites, Son 
oeuvre principale, qui en fait 
le premier historien du Cana- 
da est son Histoire et Descrip- 
tion générale de la Nouvelle- 
France avec le Journal histo. 
rique d'un voyage fait par or- 
dre du Roi dans l'Amérique 
septentrionale, Le Pere Char- 
levoix mourut à Laflèche en 


1781, 
L'ILLETTRE, 


FER D 
(1) Charlevoix, Montréal, 


Omelette? | 


SUEDE M. et Mme von 
Post ont mis au point une inven- 
tion qui permet de repérer les 
chauffards qui forcent les barra- 
ges de police, Le système consiste 
vn une espèce de passerelle de 
fils de nylon qu'on tend en tra- 
vers de la route, Au bout de ces 
fils des oeufs en piastique rem- 
are de peinture fluoresente 
automobiliste qui à forcé le 
barrage rencontre ces fils invixi- 
bles, leu oeufs s'écrasent vur son 
véhicule, N'importe quel policier 
peut alors reconnaitre la voiture 
coupable, Malgré son côté farce, 
l'idée à été adoptée par la pré 
fecture de police, 


Canadiens français pour la défen- 


se de leur culture leur a permis, 


malgré bien des vicissitudes, de 


| reprendre ces derniers temps des 
i | À nl | positions au Nouveau-Brunswick. 
ques lignes la position actuelle! A, Seychelles comme à l'Ile 


| 
! 


Maurice, 
système 
|risquent de compromettre le dé- 
| veloppement 
* ; 1. | VE 

noins ! : s NA L 

est sans doute aujourd'hui moin assiste ici comme d'ailleurs aux 
Antilles et en Louisiane à un 


des modifications du 
d'instruction publique 


de la langue. O 


lcurieux phénomène. Ce sont les 
1 A 

| patois issus du français qui main- 
| tiennent dans les couches les plus 


déshéritées 
française. 

exemple à un des cinquante mille 
“french negroes’”” 
Mississippi, 
de 
français moderne, 
est facile de suivre une conver- 
{sation ou un film dans cette lan- 


tradition 
par 


la vieille 
Il serait difficile 


du bassin du 
comme aux métis 
Trinidad, de s'exprimer en 
mais il leur 


| gue. Il ne serait pas impossible 
que la survivance du français à 
{travers ces dialectes aide un jour 


| 


de nouvelles générations à retrou- 
ver la culture d'expression fran- 


|çaise. Dans le domaine purement 


scolaire, le français est rarement 
|enseigné, dans les écoles primai-, 


lres étrangères. Seuls le Dane- 


mark, le Liban, l'Uruguay, le Pé- 
rou 


l'admettent à ce stade de 


| l'instruction. 


Tout autre est la situation du 


| français dans les écoles secondai- 


res. Son étude est obligatoire dans 
plus de 20 pays parmi lesquels 
figurent huit républiques d'Amé- 
rique du Sud et cinq pays d'Eu- 
rope dont la Norvège, l'Irlande 
et la Hollande. Le français est 
favori en Italie où il est choisi 
par 75 pour cent des élèves et 
en Grande-Bretagne ou ce pour- 
centage doit être encore plus éle- 


| vé. Il venait au second rang après 


| l'espagnol 


aux Etats-Unis en 


11945, mais a beaucoup gagné de 


[terrain depuis lors, Par contre 


| 
| gue secondaire enseignée sur le 


sa position s'est effrité en Suède, 


| même pied que l'allemand et l'an- | €" Ethiopie et au Brésil. 

|glais, mais dans une position! Le phénomène de la décolo- 
moins favorisée que ce dernier, |nisation n'a jamais été défavo- 
La présse de langue française |rable au français, sauf au Nord 
n'est plus représentée que par | Viet-Nam et en Syrie. Il y a au- 
une seule revue de propagande | jourd'hui beaucoup plus d'élèves 


“La Chine”, 


et de maîtres dans les écoles fran- 


A ces remarques il faut ce- | Çaises du Cambodge, du Laos et 


pendant ajouter deux correctifs: 


le français a servi à créer la plu- 


part dés néologismes du polonais 


et c'est toujours en français que 
sont publiées les archives diplo- 
matiques roumaines et yougosla- 
ves. 


du Sud Viet-Nam qu'il n'y en 
avait au temps du protectorat, 


Reprise diplomatique 


Constamment menacé, hier en- 


\core, dans les conférences inter- 


nationales, le français reprend 


De plus, dans l'Orient non com-| peu à peu ses positions autour 
|des tapis verts. Deux phénomè- 
nes jouent en sa faveur: les villes 


muniste, le français connait un 
regain de vitalité au Japon. Ceci 


au point qu'il y a quelques an- | de langue française sont souvent 
nées, un groupe d'intellectuels | de séjour agréable et c'est le mo- 
nippons proposa de changer la | de d'expression de plus de la moi 
langue nationale considérée com-|tié des délégués africains des 
me trop difficile pour la plus | nouveaux états, La culture, ici, 
belle langue européenne, le fran- | Prend sa revanche de la politique 
let si bien souvent, au cours des 


çais! 


La dernière constatation serait dernières années la France a con- 


que les organismes publics ou!nu, dans tant de discours, des 
privés dont le but est le dévelop- | censeurs impitoyables, c'est sou- 
pement du français ont considé- | Vent dans sa propre langue qu'ils 


rablement étendu leur influence 
au cQurs des dix dernières an- 
nées, Caractéristique est à 


| 


devaient s'exprimer, 


On ne dira jamais assez le rôle 


ce | joué dans cette renaissance du 


point de vue l'exemple de l'Al- | français en tant que langue de 
liance Française qui n'avait en | Congrés par des villes comme 
1904 que 450 comités alors qu'el- | Bruxelles où Genève où se sont 


le en compte plus de 900 au- | “formées 


des générations de 


jourd'hui. Presque similaire a été |techniciens ou de diplomates. 


le développement des institutions 


Dés aujourd'hui les villes d'ex- 


culturelles poursuivant des buts | bression françaises sont, à elles 


voisins comme l'Alliance Israé- 
lite, la Fondation Charles Plis- 
nier de Bruxelles, l'Université 
Laval de Montréal, l'Union Cul- 
turelle Française . , . Sans même 
faire état de l'action de la Direc- 
tion Générale des Relations Cul- 
turelles du Ministère des Affai- 
res Etrangères français, ni des 
missions catholiques ou protes- 
tantes de langue française, 


Des forteresses menacées 


seules, le siège de plus d'organi- 
sation internationales que les vil- 
les d'expression anglaise, De plus, 
la langue française est de nou- 
veau à égalité avec la langue an- 
glaise comme langue officielle des 
réunions internationales, Cela au- 
rait été difficilement imaginable 


il y a seulement 10 ans, 


Les villes de Jlangue francaise 
abritent un nombre considérable 


d'organisations internation a le #, 
Sur la carte du monde, les ter- | Voici selon 


les statistiques de 


res de langue française couvrent | l'U,A.I, les principales villes-siè- 


quinze millions de kilomètres car- 


ges d'organisations internationa 


rés — bien plus que la superficie les en 1960 


Sièges Sieges Total 
principaux secondaires 

Paris 306 49 375 
Londres 165 36 201 
Bruxelles 115 39 148 
Genéve #5 64 148 
New-York 56 77 133 
Zurich 38 11 49 
Rome 33 15 4h 
Washington 33 11 44 
La Haye 10 # 36 
Berne 21 4 25, 
Copenhague 18 4 22 
Stockholm 14 à 21 
Bâle 15 15 
Utrecht 14 ] 15 
Montevideo 13 13 24 
Amsterdam 13 3 14 
Vienne 12 A 20 
Prague 1] 4 15 
Anvers 11 11 
Milur 10 10 

(à suivre) 
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Monuments 
HHRENET 
405 vue Berrrond $t-Bonitece 
Tél.: CHopel 7-1864 


Park Confectionery 


412 orenue Toche 
Téléphone: ChHapet 72-3891 


Fruits tros Fleurs 
Contiseries et mogozines 
Yronne et Lucille Boulet orop 


SFANNE'S 
Beauty Parlor 


199 avenve Frovemeber 
Téléphone: CHdar 1-30 


Mouvelle permarænte 
ble crème 55.75 et plus 


Pharmacie St-Boniface 
354 rue Moron Norwood 
Téléphone: CHapel 7-3532 


Nuus remplhssuns avec 
soin et nromptitude toutes les 
ordonnances de médecins 


Nous payons les frais de poste 


Téléviseurs 4 louer 
toutes grandeurs 
55.99 par sernaine. #10.00 par mois 


Plan d'achat à base de loyer 
Norwood Television Co. Ltd. 
291, chemin Ste-Marie, Norwood 


Modèles en vente à partir de #49.95 
Techniciens à votre service 


CHapel 71-4277 CHapel 7-4463 


N. GAGNON 


ENTREPRENEUR 
Constructeur et Remanieur 
Armoires de cuisine 
Salles d'amusements 
Téléphone: CEdar 3-3510 


Élégentes chaussures | 


pour dames, hommes et entants 
MAGASIN DE CHAUSSURES 


Réparations de chaussures 
J.-P. GUAY 


196, ave Provencher, $t-Bonitace 
Téléphone: CEdar 3-1119 


Toutes réparations d'autos et 
de tondeuses de gazon 
Mise au point, huile, graisse. soudure 
S'adresser à 
ASSELIN MOTORS SERVICE 
an, rue Youville — CHape)l 17-8051 


dences: (Fred) CHapel 1-6613 
Le (Georges) nr 3-32 


Delannoy's Electric 
Co. Ltd. 


436, rue Louis Riel CE 3-5258 


installation et réparation, Brochage 
pour industries, magasins et maisons 


Téléphone: CEdar 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre coitteur français 
vous offre tous les soins de beauté 


ns vue Marion, Norwood Man 
Corinne DUFAULT propriétaire 


Norwood Cleaners 
and Shirt Launderers 
288, vue Tache | 


Téléphone: CEdor 3-5610 
SERVICE DE DEUX HEURES 


- Nettoyage — 
service de chemises 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


148 avenues FProvencher 
St-Hontface 


Téléphone: CHapel 7-8182 


Pourvoyeurs, mariages, diners 
rt banauets 


Pâtisserie PELLAND 


D PELLAND orup 
161, ave Provencher, $t-Bonitoce 
TELEPHONE: CHapal 7 3319 


Taché Paint & Glass 


Vendeur des produits 
fonjomin MOORE 
Peintures de ls plus hante qualité 
298, avenue Taché — 5t-Bonitace 
Tél, CHapel 7-1047 


Ch Jameault, prop 


* . * 
LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L BOISSONNEAULT prep 
206, rue Goulet Norwood 


Entreprise Posoge de tils 
Réparation 


Téléphone: CHapel 72-1694 


Daoust Gri 


ENTREPRENEURS 
At 


tRSOLRES 


F1 INNIALLATIUNS ELECTHIG 


Le jugement est sans miséri- 


corde pour qui n'a pas fait mise- 
ricorde: mais la m 2 
rit du jugement. (Jac. 2, 13) 


Ace Plumbing & Heating 


PLOMMIERS QUALIFIES 


instaliauons nouveles 
Reparations de tous genres 
Dénouchase d'érouts et bassins 


Tél: H Blanchette, AL 3-1411 


Tei: CE 5-28 Res: CE 1-32 


Dufault Electronics 


Radio et Televimon 
Vente et Service 
Tecnpiciens mlingues 
Travail garanti 
Service d'une tournee 


278, rue Tache 
Visite à domicile: 92.58 


Si votre souper n'est pas préparé, 
venez ov 


RENDEZ-VOUS CAFÉ 


150, ave Provencher, 5t-Bonitece 
Reves complets à prix popuiaires 
Cuisine canadienne-françatse 
Ouvert de 7 h. am 48 h p.m 
du lun au samedi inclusivement 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
187 rue Morion - CEdor 3-3724 


service de ventes et de reparaltiunms 
Scies Ciseaux, Couteaux et Haches 
sisuisés - Soudave et Brasare 


Patins aiguisés €! repares 


NORTH STAR OIL | 


Prorencher Service Station 
114 avenue Frovencher, St-Honiface 
Téléphone: CHapel 7-1431 


Essence - Huiir Accesso!i es 
Pnèéus — Réparations — 
Remorquages 


Herman Labnssière prop 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTILIEN | 
Examen de la Vue chez 
MITCHELL COPP LTD, | 
Portage et Hargrave | 

Téléphone: WHitehall 2-5108 | 

Ouvert tous les jours den a6th ||! 


La Pharmacie Enfield 


(Leo-D Soenen pharmacien) 


Ordonnances, Vitamines 
Médicaments, Accessoires 
bébés Articles de toilefte 


LIVRAISON GRATUITE 
188. ave Taché angle Ch. Ste-Marte 


Téléphone: CHapel 7-7220 


TACHÉ | 
AUTO BODY WORKS | 


917, rue Tache Norwood Man 
Téléphone: CHapel 7-7145 

Réparations æénéraies ! 

“Service qui plaît 


| 


Poils disgracioux 
enleres du risage 


et des extrémités 
Enlevés sûrement et de façon per- 
manente. Consultation gratuite 
Etabli en 1938 DERMICU INSTI- 
TUTE, 205 Noriyn Medical Big. 
309, rue Hargrave, Winnipeg 
Téléphone: WHitehall 2-4110 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELÉCTRICY 


Énvuyez-nuus Vos généraleurs, ré- 
gulateurs de voltage marreurs 
carburateurs pompes 4 carburunts 
essuie-glace. pour révision complète 
et entretien 
Angie Marion et Des Meurans 
CHapel 71-3041 CHapel 7-1018 


Téléphone: CMapel 7-2356 
LALRENIÈRE 
Sheet Metal Ltd. 


Chauttage — Ventilation 
Climotisation de l'air 
97, rue Knudson 
holte postale | Norwoud Man 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nuus transportons les bagazes 
tels que: malles valises meubles 


SERVICE RAPIDE 


cles tuujours CHapel i-1285 
kr rue Aubert St-Pinniface 


}.) Robitoille prop 


HÔTEL YORK 


«t YORK CAFE 
ten toce de l'Hôpital St-Bonitace) 
Chambres ounturtables 4 prix 


modérés - Taux réduits bot 
viaiteurs à l'hôpital 


lorrain de stationnement gratuit 
394 rue Taché . Tél.: CE 3-9034 


sp 
1 


$S. GENEST 
373, rue Desautels, 
St-Bonitace, Man. 


Réparation de lessiveures, 
de tondeuses à geron 
et de bicyclettes 


Signalex CHapel 7-7153 


mard Ltd. 


ELECTRICIENS 


rs 


ARTICLES DE SPORT 


202 evenue Prorencher 
Lot Danet 


DUFFY 


SPruce 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST.VITAL le 


$_Ronitece 


CHapel 17-1447 
Grimaré 


Téléphone 
ot 


S TAXI 


22151 


| commission, elles pourront se 


|quer aussi 


A l'Hoiel de 


Ville 


La Veillée 


du lundi soir 


par M. Henry LANE 


cournerisie municipal 
de La Liberte et le Patriote 


Le lundi 12 février avait lieu 
la réunion régulière du Conseil 
de ville de 5t-Bonl'ace. M. le 
Maire souhaita la bienvenue à la 
foule nombreuse qui se trouvait 
dans la salle et dit combien le 
Conseil était heureux de voir tant 
de citoyens et de citoyennes s'in- 
téresser aux affaires publiques. 
Il salua aussi MM. Pynoo, Parent 
et Suarez, tous anciens échevins 
de la ville 

Dans la correspondance lue par 
M. le Greffier, nous remarquons 
une demande de la province an- 


|nonçcant un cours à Brandon, du 


19 au 24 février, sur le contrôle 
des herbes nocives; le président 
du comité des trayaux publics 
s'occupera de cette affaire. 

M. Bernarä Wolfe, du Métro, 
remercia M. le Maire pour le 
temps qu'il a bien voulu accorder 


|à l'étude de certains problèmes 


ayant trait aux rues et au zonage. 
Le Conseil des Chrétiens et des 
Juifs demande à la ville de bien 


| vouloir proclamer la semaine du 


18 au 25 février ‘‘La semaine de 
la fraternité'', ce qui fut accepté 

Le comité du développement 
industriel a nommé M. G. Hébert 


| comme membre citoyen; il propo- 
| se que cette année la ville installe 


l'eau et les égouts sur certains ter- 
rains industriels, au coût de $118,- 
215, 

La Chambre Canadienne du 
Commerce remercie le maire 
pour la réception accordée à ses 
membres lors de leur visite dans 
notre ville, 

M. le juge Monnin remercie M. 
le Maire et le Conseil pour leurs 
voeux et félicitations lors de sa 
dernière nomination. 

Délégation féminine 

Enfin, ce fut le tour des &élé- 
gations. M. Nic::olas Suarez, au 
nom d'une nombreuse délégation 
féminine, demanda pourquoi 
est impossible d'obtenir des li- 
vres anglais à la bibliothèque pu- 
blique de la rue Cathédrale. M. 
le Maire suggéra à la délégation 
dE serait opportun de discuter 
e cette question avec la commis- 
sion des bibliothèques au préala- 
ble; si les déléguées ne sont pas 
satisfaites de la réponse de la 
ré- 
senter de nouveau devant le Con- 
seil, où elles recevront toujours le 
meilleur accueil. M. Suarez ad- 
met la justesse de’ la suggestion 
du maire et fait les arrangements 
nécessaires pour se présenter avec 
une délégation à la prochaine 
réunion de la commission des bi- 
bliothèques. 

L'échevin Lonergan, président 
de cette commission, dit qu'il y a 
au moins 800 volumes anglais 
actuellement à la bibliothèque 
de la rue Cathédrale et qu'un 
montant de $500 est inclus dans 


| le budget de cette année pour en 


acheter d'autres; l'on fait remar- 

ue cette bibliothé- 
que est pr section française 
et est supposée avoir 10 pour 
cent seulement de livres anglais. 
Si la demande est plus grande, 
il faudra peut-être augmenter ce 
chiffre à 20 pour cent, 


M. Pynoo proteste contre la 


lettre envoyée par l'échevin Lo-| 


nergan à ses contribuables, où il 
dit que le plan de développement 
industriel augmentera la dette de 
la ville et occasionnera une aug- 
mentation des taxes de 16 mil- 
lièmes; il donne comme exemple 


ses comptes de taxes pour plu- | 


sieurs années, où la dette de Ja 
ville a augmenté, mais la taxe 
sur la propriété est restée la mé- 
me} il s'objecte fortement aux 
attaques faites par l'échevin Lo- 
nergan contre l'ingénieur de la 
ville; il se prononce en faveur de 
choisir un chef et un chef-adjoint 


| des pompiers parmi le personnel 


des pompiers et il vante l'effi- 
cience de notre département de 
feu; il voudrait aussi qu'un réfé- 
rendum soit tenu paur connaitre 
la volonté des citoyens à l'égard 
du gouvernement métropolitain. 
18 ans d'expérience 

M. le Maire lui demande si, 
avet ses 18 années d'expérience 
des: affaires municipales, il croit 
que la ville agit bien en propo- 
sant un plan de dix ans pour les 
améliorations locales, M. Pynoo 
dit qu'il y a longtemps qu'un tel 
pe aurait dû être proposé, au 
jeu de faire des travaux par ci 
ar Jà, M. le Maire l'assure que 
ui-même 
tions devraient 


croit que les promo- 
venir des rangs 
du pbrsonnel des pompiers, mais 
que l'annonce à l'extérieur les 
force à étudier davantage pour 
être capables de se montrer à la 
hauteur des autres 
M. le Maire a été nommé com 
me délégué à la commission du 
contrôle des inondations, avec l'é 
chevin McKall comme substitut 
Le Manitoba Motor League fé 
licite la ville pour sa coopération 
dans l'érection d'une clôture de 
rotection à l'approche du pont 
rovencher 
L'échevin Baudry présente son 
rapport et celui de M, Jean Chale 
au sujet du cours sur les affaires 
municipales tenu à Brandon, ré- 
cemment; plusieurs études inté 
ressantes y ont été présentées 
entre autres eur le déplacement 
de la population de la campagne 


vers les villes et sur les problè 
mes qui s'en suivent, Le Conseil 
félicite ces messieurs pour leurs 
rapports si instructifs 

Le Conseil métropolitain se 
ropose d'élargir la rue Archi 
bal , À partir du viaduc jusqu'à 


la rue Provencher: de redresser 
le cours de la rivière Seine au 
vont de la Seine rue Provencher 


et de faire inetaller des arroseu- 
ses eur le brulevard de la rue 
Provencher, un autre plan du 


Métro pour un avenir plus éloi- 
gné est la continuation de la rue 
Provencher par-dessus ou par 
dessous la cour de chemin de fer 
du Pacifique Canadien 
Assistance publique 
L'échevin Saftley fil rappor 
du résultat des lettres envoyées 
aux gens l'assistance publ 
que qui étaient sensés être capa 
bles de auiv l'entrainement pour 
Aeternser Doure de ces 


lettres nnt été en oyces à des re 


surf 


re 
Le 


il | 


libataires, 12 à des hommes en 
dessous de 30 ans: le résultat est 
ue plusieurs suivront les cours, 
autres se sont empressés à se 
trouver de l'emploi et la ville 
économisera à peu prés $6,000. 
L'échevin Softley déclare qu'il y 
a sur l'assistance publique des 
familles qui le sont pour la deu- 
xième et même la troisième gé- 
nération: l'échevin Ursel félicite 
le département du bien-être s0- 
cial pour l'envoi de cette lettre 
qui a produit de tels résultats, et 
M. le Maire félicite le départe- 
ment pour son initiative, 
L'échevin Lonergan propose sa 
motion, dont il avait donné avis 
à la dernière réunion du Con- 
seil, qui demande que le pro- 
et d'améliorations locales de 10 
ans, au coût de 6144 millions de 
dollars, soit soumis aux électeurs 


avant de procéder. Pour appuyer | 


sa motion il donne lecture d'un 
mémoire de cinq pages où il dé- 
montre avec chiffres à l'appui 
que ces projets occasionneront 
une augmentation de taxe; il blà- 
me l'ingénieur pour des dépenses 
non autorisées, accuse le Conseil 
de se laisser conduire par les 
chefs de département, etc. 
Plan flexible 

L'échevin Softley réplique qu'il 
n'est nullement besoin de consul- 
ter l'électorat pour ces dépenses 
puisque ces projets seront annon- 
cés et que n'importe qui peut s'y 
objecter et que la commission 
municipale doit approuver les dé- 
| penses; si cette commission juge 


que ces dépenses sont au delà | tement il doit le faire en comité | 


des moyens financiers de la ville, 
elle refusera la permission et les 
citoyens sont amplement proté- 
zés; le plan est flexible et peut 
être changé comme les circons- 
tances le demandent, actuelle- 
ment deux grandes industries 
veulent s'établir ici mais le ter- 


LE PATRIOTE 


| rain qu'elles veulent n'a pas les! 


services d'eau et d'égout; et que la 
dette de la ville est en relation 
avec son budget: Ü faut envisager 
à l'avenir une population d'envi- 
ron 75,000 personnes et il faut 
faire des plans pour cela; d'après 
les experts en finances municipa- 
les, la ville est en bonne situation. 

L'échevin Hart s'objecte à l'ac- 
|cusation que l'ingénieur aurait 
| dépensé $3,000 pour un terrain 
| de sationnement sans autorisation; 
| l'échevin Hart dit que la commis- 
| sion des parcs avait autorisé cette 
|d et que ceci avait été ra- 
tifié par le Conseil 

M. 1 Maire, descendant de son 
siège pour prendre part à la dis- 
| cussion, dit qu'il regrette que l'é- 
Ichevin Lonergan n'ait pas suivi 
son conseil de remettre des co- 
pies de son mémoire au maire et 
aux échevins avant de le présen- 
ter au Conseil; l'échevin Loner- 


gan devrait se rendre aux réu- | "+ 
nions spéciales où les questions de | 


finances municipales sont discu- 
tées avec des experts et là il pour- 


rait se renseigner. Nous et tous | 
les autres conseillers réalisons au- | 
tant que l'échevin Lonergan le} 


problème des taxes et c'est pour 
cette raison qu'il faut attirer l'in- 
| dustrie à St-Boniface si nous vou- 
lons contrebalancer les dépenses 
apportées par le problème de l'é- 
ducation d'une population qui va 
toujours en s'accroissant et il re- 
grette que l'échevin Lonergan 
peigne une peinture aussi noire 
de la ville. Une industrie qui em- 
ploierait de 300 à 400 personnes 
est actuellement en pourparlers 
avec la ville mais«il faudrait dé- 


près ce nouveau plan de 10 ans, 
{nous ne dépenserons pas plus 
d'argent qu'auparavant mais nous 
irons d'après un plan ordonné. 
L'échevin Lonergan devrait s'ap- 
pliquer à faire de 
| constructive et lorsqu'un échevin 
| veut critiquer un chef de dépar- 


| 
| 


—" 


Villa Maria 


1961 fut une 


A Villa Maria 
année record: 3,165 retraitants 
comparativement à 2,081 en 
1940 et 1,813 en 1959. Et 1962, 
nous le croyons sincèrement, 
marquera un autre record (nous 
visons à 3,500 retraitants). 

Nous emboïtons le pas dans la 


reourse universelle — course à la 
|lune, courses dans les airs, sur 


terre ou sur mer, tout le monde 
court— c'est de notre.temps . .. 
Mais tandis que notre monde vi- 
se à battre des records en tout et 
en RIEN — combien vains et fu- 
| tiles, de fait, sont la majorité de 
ices marathons notre record 
|bien que déterminé de façon nu- 
Imérale représente surtout une 
| valeur spirituelle incalculable et 
| un surcroît de force surnaturelle 
réciable. 

fut donc une bonne année 
que cette année qui permit à 3.- 
165 fidèles de venir se retremper 
et refaire leur plein d'énergie et 
de convictions, à Villa Maria. 


Maintenant que la route est 
| tracée, il semble que le flot se 
|continuera et augmentera en 


11962. Déjà, en date du 28 jan- 


| Champagne, CEdar 3-1122), 


velopper le terrain requis. D'a-| 


la critique | 


| vier, l'on compte 443 retraitants, 
let février s'annonce aussi fécond | 
| avec, au début, deux retraites sa- 

| cerdotales, en plus des quatre re- 

| traites pour hommes: deux en 
| anglais et deux en français, du 
[23 au 25 février, St-Boniface (G 
et 


pa- 
Le programme de 1962 compte 
| aussi une retraite conjugale, à fé. 
|té. Les couples intéressés feraient | 
| bien de retenir leur place au plus 
| tôt, car on ne peut en accommo- 


27 


| du février au ler mars, 
roisses rurales du sud-est 
L L LZ 


| der que 27 et déjà la liste des re- 
| crues s'allonge. 


peut-être de 


On se demande 


Érr celui-ci peut être appelé à se | bart et d'autre comment on s’en | 


défendre. 

Lorsque le vote fut pris, l'é- 
chevin Lonergan était le seul à 
appuyer sa motion; six étaient 
| absents. 

A lundi prochain. 


Une fois de plus, M. J. F. 
| O'Sullivan, secrétaire du Conseil 
d'Etat des Chevaliers de Colomb 
du Manitoba, annonce que ce mé- 
|me Conseil d'Etat offre des bour- 


Assemblée annuelle 
de l'Union Nationale 
Française 


Les membres de l'Unlon Na- 
tionale Française ont tenu leur 
réunion annuelle le dimanche 12 
février, Au cours de la séance le 
rapport financier fut présenté par 
le trésorier, M. Léon Cancade, et 
discuté par l'assistance qui, par 
un vote unanime, montra sa com- 
plète satisfaction de la manière 
dont la Société est administrée. 

L'élection des officiers de la 
Société suivit, sous la présidence 
de M. Pierre Fontaine, M. Edou- 
ard Gourbil qui, durant l'année 
écoulée a, déployé une féconde 
activité aux intérêts de la Société, 
fut réélu unanimement président 
pour un second terme, Il sera se- 
condé par MM, Marcel Orieux et 
| Roger Zuickel, premier et second 
vice - présidents, respectivement. 
| M. Léon Cancade garde la charge 


| de trésorier et Mme M. LeMaire, 


celle de secrétaire, 

Les élections terminées, M. E. 
Gourbil remercia l'assemblée de 
l'honneur qu'elle lui faisait en 
|l'élisant pour un second terme 
et promit de faire tout en son 
pouvoir pour l'épanouissement de 
l'UNF. 
| Il profita de la circonstance 
pour rappeler aux membres que 


les soirées récréatives, tenues 
Idans la belle salle au numéro 
1191, avenue Provencher, conti- 


Inueront jusqu'à la fin de mai. 
| Tous sont admis et tous reçoivent 
Île plus chaleureux accueil. 

Les personnes qui voudraient 
se joindre au club peuvent se pro- 
curer une carte de membre à la 
porte de la salle le samedi soir, ou 
en s'adressant à l'un des officiers 
de la Société, Que les anciens 
membres se procurent la leur le 
plus tôt possible, 


LA . 
Décès 
MME EMILE BERNIER 

Le jeudi 8 janvier, après une 
longue maladie, est décédée à 
l'hôpital général de St-Boniface, 
Mme Emile Bernier (née Maria 
Olivier), à l'âge de 58 ans 
était née à Ste-Agathe, Man, et 
était membre des Dames de Ste- 
Anne 

La défunte laisse dans le deuil 
«on époux, trois filles, 
Yvonne et Louise (Mme H, Bé- 
rard); un petit-fils, Richard; un 
frère, M. Euclide Olivier, de Ste 
Agathe; trois soeurs, Mme Albé 
ric Gauthier, de Nashua, New 
Hampshire, Mmes A. Gratton et 
J, Joyal, de St-Vital 

Le service funèbre fut chanté 
en l'église du Précieux-Sang le 
mercredi 14 février, 10 h, am 
L'inhumation eut lieu dans le lot 
familial au cimetière de St-Bo 


niface 
. 


MME W, GOBEIL 

Le 10 février est décédée à 
l'hôpital de la Miséricorde, Mme 
Wilfrid Gobeil (née Victoria Boi 
teaux), de 159, avenue Fernwood, 
St-Vital, et auparavant de l'ave- 
nue Bristol, Norwood, 

La défunte laisse dans le deuil 
trois fils, Pierre et 
St-Vital, et Georges, de Winni 
peg, quatre filles, Mme L. Pagot 
de Winnipeg, Mme T, Desjardins 
de Los Angeles, Cal, Mme M 


Peterson, de Norwood, et Mme A, | 


Flockton, de St-Vital: 23 petits 
enfants, 15 arrière-petits-enfants; 
deux frères, M. Joseph Boiteaux 


de Chicago, Illinois, et M, Geor 
des Boiteaux, de Vancouver, et 
ine soeur, Mme J, Vouriot, de St 


Boniface, Son époux l'a précédée 
dans la tombe en 1929 

Le service funèbre fut chanté 
le mercredi matin en la basilique 
de St-Boniface, L'inhumation eut 
leu au cimetière Creen Acres 


Armand, de | 


Bourses d'étude offertes 
par les Chevaliers de Colomb 


ses d'étude aux étudiants catholi- 
| ques des écoles secondaires. 
| On déterminera le nombre et le 


Congrès d'Etat tenu en mai alors 
que les résultats de la campagne 
de charité inter-conseils seront 
connus. 

Ces bourses sont offertes à tout 
jeune garçon catholique du Mani- 
|toba qui doit vivre en dehors de 


secondaire catholique et adjugées 
selon le talent et la nécessité du 
candidat. 

Les demandes doivent être a- 
dressées par écrit à M. Hugo 
Gross, Ferme Expérimentale, 
Brandon, Man., et postée avant le 
30 avril. 

Le comité enverra alors des 
formules à chaque candidat afin 
d'obtenir les informations requi- 
ses. Le programme de bourses de- 
puis 1958, à la suite de la propo- 
sition faite par le frère B. R. 
Coleman. Jusqu'à présent, 34 gar- 
cons en ont bénéficiés, L'an der- 
nier, $2,000 ont été affecté à ce 
but, Les jeunes du Grand Winni- 
peg ne peuvent obtenir cette aide 
puisqu'ils ont suffisamment d'é- 
coles, 


C'est certainement 
plus rapide, 

et c'est aussi plus 

économique 


Nous avons appelé 
| chez nous .., 


CENTRAL 


Elle | 


à CENTRAL 


Yvette, | 


Vous appeler 


pouvez 
chez vous plus souvent 
télépho- 


lorsque vous 


nez central à central 


parce que c'est si éco 


nomique et plus rapide 


aussi 


C'est lorsque vous 


parlez à quinconque 


répond au téléphone 
Vous épargnerez mé: 
me plus oprès 6h. pm 
et toute la journée du 


dimanche 


C'est deux fois plus rapide 


d'appeler par numéro 


MANITOBA 


TELEPHONE 
SYSTEM 


montant de ces bourses lors du | 


son foyer, fréquenter une école | 


‘tiste et industriel de Ste-Hénédi- 


[jeune artiste de notre pays 


| canadien l'an prochain | 


{tire à Villa Maria avec les mon- 
| tagnes de neige qui nous tombent 
| dessus plus souvent que désirées 


| N'avez crainte! Les routes 


contre et trois échevins étaient | sont claires et belles et la Maison 


| des Retraites est plus coquette 
que jamais emmitouflée dans son 
|blanc manteau. Venez, vous ver- | 
| rez! 


Les prochains cours d'été 
au Collège de St-Boniface 


On annonçait dans La Liberté 
let le Patriote, il y a quelques 
semaines, la tenue de cours d'été 
en 1962. En voici la liste: 
Cours universitaires: Français 
1201; Logique et Psychologie 206- 
1207; Histoire du Canada 208; 
| Anglais 205; Histoire de la Phi- 
|losophie ancienne 308; Français 
1407, Les quatre premiers cours 
| sont de deuxième année des Arts; 


|pital général de St-Boniface M 


| di soir au salon mortuaire Green 


le cinquième de troisième année | 


Cours de pédagogie religieuse: 
cours de méthodologie catéchis- 
{tique comprenant 60 heures divi- 
|sées en deux sections de 30 heu- 


et le dernier de quatrième année. | 


tres, Le Collège de St-Boniface | 


offre un certificat régulier à ceux 
qui suivent le cours complet et 
réussissent aux examens. 

Pour tout renseignement, s'a- 
dresser au Secrétariat général du | 
Collège de St-Boniface, 200, ave- 
nue de la Cathédrale, St-Boni- 
face 6, Manitoba, 


 Harpiste c.-f, applaudie 
à Langdon, D.-N, 


Le jeudi soir 7 février, l'Asso- 
ciation des Concerts de Langdon, 


D.-N, présentait dans la série de | 


ses concerts réguliers une harpis- 
ite canadienne-française, Mlle Li- 
se Nadeau. L'auditoire fut fort 
captivé par le talent musical, la 
| virtuosité, le charme personnel et 
les commentaires appropriés de 
{la jeune artiste de 19 ans. 

| Mlle Nadeau est née à Sher-| 


| brooke, Qué. Elle étudia la harpe | 
au Conservatoire de Québec, où 
elle mérita le Grand Prix à l'âge 
de 14 ans. Elle fut élève du céle- | 
bre musicien, Marcel Grandjany 
durant neuf ans; puis étudia quel 
que temps sous un autre harpistc 
bien connu, Carlos Salzedo, En! 
1959 elle décrochait le prix du 
Premier Concours International 
de Harpe en Israël, À ses débuts 
à New York l'an dernier on l'ac- 
clamait ‘‘unquestionably mistress 
of her chosen instrument”, En 
avril prochain, elle sera artiste 
invitée de l'Orchestre Symphoni 
que de Chicago à l'occasion d'une | 
tournée de concerts dans le sud 
ouest des Etats-Unis. 

M. Yvon Nadeau, père de l'ar- 


ne de Dorchester, Qué., accompa- 
gna sa fille dans cette tournée de 
concerts dans l'Iowa, le Minnesota 
et les deux Dakotas, Il fut autre- 
fois confrère, au collège de Ste 
Anne-de-la-Pocatière, du R, P 
Ludger Guy, SJ, directeur des | 
études au collège de St-Boniface 

Celui-ci et M; l'abbé Pierre Ray- | 
mond se rendirent au concert de 
Langdon et furent témoins de! 
l'accueil enthousiaste réservé à la | 
On | 
espère que les Jeunesses Musica- | 
les du Canada puissent inviter | 
Mlle Lise Nadeau, harpiste, à fai 

re la tournée du circuit de l'Ouest ! 


i 


Prière à saint Jude 


apôtre des causes 
désespérées 


Pour taveur obtenue 


Saint Jude, apôtre glorieux, fidèle 
serviteur et ami de Jésus, le nom 
du traître Ju est la cause que 
vous êtes oublié par plusieurs mais 
l'Eglise vous honore et vous invo- 
que universellement comme patron 
des cas désespérés, Priez bour moi 
si) malheure’x qui vous implore, 
usez en ma faveur du privilège qui 
vous est accordé d'apporter visibles 
ment et promptement le secours 
nécessaire dans les Cas sans espoir 

Venez À mon aide dans ce grand 
besoin afin Que je recoive les con: 
solations et secours du ciel dans 
toutes mes nécessités, tribulations 
et soutfrances, particulièrement 
et que je hénisse Dieu avec vous 
et tous les élus durant toute l'êler 
nité 

Je vous promets, à saint Jude, de 
me souvenir de cette grânde faveur 
et je ne cesserai jammals de vous 
honorer comine non patron tres 
spécial et de faire tout en mon pou 
votre déve 


voir pour encourater 
on 

Bain Jude 1 v . 
pour tous ceux aui vous invoduent 
et ous honorent 

Aline soit: 

En reconnaissance D trâce ob 
tenue et pour demander une faveur 

650.447 
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St-Bonitace, le 16 février 1962 
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/! Le R. P. Ludger Guy fait applaudir 


la langue française à Flin Flon 


nait une expérience du genre au 
Manitoba, du moins d'une façon 
aussi élaborée et publique 

Vendredi après-midi, des fi 
| nissants des écoles secondaires de 
|Flin Flon, Le Pas, Lynn Lake et 
Thompson se présentaient à des 
| examens “’tests”) psychologi- 
|ques. Le lendemain matin, ils se 
présentaient avec les résultats et 
les chartes de ces examens pour 
des rencontres individuelles et 
discussions avec les représentants 
de l’université et des collèges, le 
tout en vue de s'orienter si possi- 
ble vers les diverses facultés uni- 
versitaires 

La Commission scolaire des 
écoles de Flin Flon était l'hôte 
des visiteurs, ainsi que des étu 
diants ‘en examen”, à un ban- 
quet tenu à la salle de la Légion 
canadienne, vendredi soir. Le re- 
présentant du Collège de St-Bo- 
niface, le R. P. Ludger Guy, SJ. 
fut invité à adresser la parole; il 
s'en acquitta en français et en 
anglais et fut fort applaudi et 
félicité par l'auditoire, complète 
ment anglophone, peu habitué à 
entendre la belle langue françai- 
se, mais très bien disposé envers 
ceux qui ont la fierté de la leur 
servir, Le représentant du Collè- 
ge St-Paul à cette “clinique uni- 
versitaire” était le R. P. V, C 
Jensen, SJ 


es vendredi et samedi 9 et 10 
février, les autorités scolaires et 
les étudiants des 12e années de 
Flin Flon accueillaient des repré- 
sentants de l’Université de Ma- 
nitoba et des collèges affiliés à 
ce qu'on pourrait appeler une 
“clinique universitaire”. C'était 
la première fois qu'on entrepre- 


Deces 
M. J.-A. BLANCHETTE 
Le 12 février est décédé à l'hô- 


Joseph-Athanase Blanchette, de 
405, rue De la Morénie, St-Boni- 
face. Il était âgé de 79 ans 

Né à Ste-Martine, PQ. M 
Blanchette vint dans le district 
de Ste-Anne-des-Chênes en 1890 
et demeura à cet endroit pen- 
dant quelque temps. Il déménagea 
à Bateman, Sask., puis revint au 
Manitoba en 1933; Il était menui- 
sier de profession 

Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, Wilda; cinq fils, Octa- 
ve, de Charleswaod, Emile et Au- 
rèle, de St-Boniface, Lucien, en 
Allemagne, et Edmond, de Mont- 
réal; une fille, Jeannette (Mme 
E. Ducharme), de St-Boniface; 22 
petits-enfants: un arrière-petit- 
fils; trois frères, Conrad, de St- 
Boniface; Hervé et Florient, de 
Ste-Anne, et deux soeurs, Mme 
Adélard Champagne, de St-Boni- 
face, et Mme Albert Montpetit, 
de Dauphin, Man. 

Les prières furent dites le mar- 


Pâtisserie St-Boniface 


Angle Cathédrale et Langevin 
Téléphone: CEdar 3-5771 


15 suus 


Acres. Le service funèbre fut 
chanté le mercredi matin en la 
basilique de St-Boniface. L'inhu 
mation eut lieu au rimetière 
Green Acres 


Un pain 
Douze pains, 14 sous le pain 
n£t-cina pains 13 sous le pain 


Nous livrons à domicile 


V 


| LE ( ve 
Geo. Trottier & Cie 
Entrepreneur général 
ENFIELD CRESCENT Tél.: 
Construction d'églises, écoles et couvents 
Réparations de tous genres Estimés gratuits 


CH 7-1204 


251, 


Pharmacie Paquin 


A.-E PAQUIN. propriétaire 
Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cartes de souhaits trançaises pour toute occasion 


Téléphone: CHapel 7-3863 


157, avenue Provencher St-Bonitace 


BOCKSTAEL . 
CONSTRUCTION LIMITED 


Ingénieurs et Entrepreneurs Généraux 
St-Boniface Tél.: CHapel 7-1135 


JOS. PIERESON 
Votre vendeur personnel de 
® Chevrolet © Oldsmobile 
© Corvair © Chevrolet 11 
® Camions Chevrolet 
CARTER MOTONS LTh. 
Bureau: SP 2-2431 — Résidence: LE 3-1628 


Automobiles usagées ‘garanties 
de première condition 


LA PROCURE GÉNÉRALE 
DES INSTITUTIONS Inc. 


85, avenue Water, Winnipeg |, Manitoba 
Téléphone: WhHitehall 2-0761 


Réunion générale 
des membres de la Procure 


Les représentants des Institutions et 
des Paroisses sont instamment invités d'assister 
à l'importante réunion générale de la Procute. 
® à la salle académique du Collège de St-Bonitace 
e le samedi 17 février, à 1 h. 30 p.m. 


BANQUET 


Soirée Récréarive 
EN L'HONNEUR DE 


Roger Savoie 
Le joudi 22 février, à 6 h. 30 p.m, 


SOUS LES AUSPICES DES 
Anciens élèves de Provencher 


à la salle des Fils de Naissance 
230, avenue Provencher 
Prix: $2.50 par personne 


vente à la Pharmacie Paquin 


s er 


ALEX TURHH 
SPORTS PHOMOTIONS 


261, vue Donald Tél,: WhHitehall 3-7307 
WINNIPEG |, MAN 


présenteront leur prochain programme de lutte 
à l'Arena de Winnipeg 


à9h.p.m. le mercredi 21 février 1962 


ler COMBAT PRINCIPAL: Yukon Erie ve M, M, 


CHUTES SUR 3 OU UNE HEURY 


1e COMBAT PRINCIPAL: Par O'Connor ve Karl Von Sjsberg 
CHUTES UM UNE MEUMPF 


COMBAT SPECIAL: Sonny Myers ve Mikite Kalmikott 
| CHUTÉ OÙ % MINUTHE 


COMBAT D'OUVERTURE: Joe Sesrpelle ve Crusher Kowalshi 
CHUTE OÙ % MINUTES 


t Boritoce e !6 février 


1962 
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Grande soirée de musique et de film 


AU COLLÈGE DE ST-BONIFACE 


Sainte-Marie 


Assembiee de l'A PM 
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msssnéristidisionasitslis PH TM eut A ève pour y répondre et il est 1 | Désorcy Les organisatrices de la gl 
we ae [mar . 7 illets en vente chez 
deve en vorgt o et nas imar ; tévrier avait l'al Léonce Aubin. secrétaire | partie de cartes sont Mmes Bert 
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\s fr ( initoba Alma Mater et à leurs institutri- | nomination, Nous exprimons nos 
A à Les collégiens se piquent de | 4e regrets et notre sympathie à Mme 
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Le corporation métropolitaine du Grand-Winnipeg 


AVIS PUBLIC 


Deces 
Le 6 février est décédé à l'hô 
pital Deer Lodge de Winnipeg 
M. Yves-M. Péreux, âgé de 76 
ans. Venu de France avec sa fem- 
me en 1911, ils habitérent St 


leurs noces d'or à St-Norbert 


ST-NORBERT 


Revue du problème des transports 
dans la région métropolitaine 


Parents etijubilé, dimanche prochain. Car 


M. Hitchot à encore trois s0eurs | 


sms se préparent à célébrer di- 
gnerment les 50 ans de mariage | vivantes: Lumina (Mme Gabrie Georges pendant 39 ans pour se 
de !41. et Mme Joseph-Auguste | Cloutier, de St-Norbert), Regina  jretirer alors à St-Boniface Attendu que le Conseil métropolitain a décidé qu'un comité 
. dimanche prochain. Le|(Mme A. Durault, de Wolseley, | - | Le défunt laisse dans le deuil spécial, composé de tous les membres du conseil, fasse une 
rogramme de la fête comprend |Sask.) et Christiana (Mme à | son é . Blanche Péreux; cinq revue du problème des transports; 
ne messe spéciale célébrée par | O'Shaughnessy, de Regina). Mme fils Le de St-Georges, Pierre : TT LS de Doi 
M I l, € | : . ! s Et attendu que le Conseil métropolitain a dec de te 
M. l'abbé Donat McDougall, curé | Ritchot a encore deux soeurs et et Jean, de Powerview, Alain, : ARS : PS à ve 
+1 | . | des audiences publiques au Cours du mois de mars, durant les 
d'Hle-de-Chênes et neveu des ju- |trois frères: Virginie (Mme Da- de Fort Alexandre, et Robert, de irées, pour écouter les recommandations sous forme de mé- 
bilaires, à 3 h. p.m., dans l'église | niel McDougall, #1 ans, de Loret- Miami: quatre filles, Mmes Sheer sc irées, pour écouter les 1 mr | 
paroissiale de St-Norbert Lesite, mère de M. l'abbé McDou- (Edith), de Gravelbourg, Mela-{} "OT: : 
jubilaires renouvelleront leurs gall); Doralice (Soeur Ferland, nese (Thérèse), de Winnipeg, Et attendu que le Conseil métropolitain invite les munici- 
promesses de mariage su cours |$.G-M. Mäison provinciale à St- | (Tremblay (Hélène), de Pine Falls, || polités de la région, les organismes publics et les citoyens indi- 
de cette messe bass Boniface Maurice (St. James), let Thibodeau (Marie), de Winni- viduels à présenter leurs idées sur les opérations de transport 
La chorale chantera des can- r: ere À ES Éphagee <s |peg: 2 petits-enfants; deux frè- || public 
(rort ances, Je e s s € 6 € ne , * rem .& 
iues appropriés, sous la direc- | Lenseront toutefois d'une | es À 27 gr MAINTENANT, DONÈ, UN AVIS PUBLIC EST PAR LES 
\ de M. Marcien Ferland, he- | 22279 PERSErOUE, TRS " La dépouille mortelle fut ex- MALN 11 ,1 Sex bli . it 
veu. Ensuite, de 3h. 308 5h. 30,!1460n louis particuliére à leurs | | posée au salon mortuaire Desjar- PRESENTES DONNE que les audiences publiques seront le- 
dans la salle serdsiels “ sou. | treize enfants décédés. | dins le jeudi 8 février, de 7 h. à [| nues, comme suit: Vo 
bassement de l'église, il aura Pour mieux préparer la fête, | 10 h. p.m., où plusieurs person- | . p.m., le mardi 6 mars — Municipalites 
nes dont les RR. PP. A. Hamel, . p.m., le mercredi 7? mars — Municipalites 


| deux organisateurs, MM. Georges | 
|Boisjoli et Marcien Ferland ont | à 
Ifait causer les jubilaires diman- ! 
che dernier. Le ton de cette cau- | 
serie laisse espérer que tous les | 
parents et amis, lors du thé-ré-| 
ception, apprendront moult dé- | 
[tails sur Îles temps passés. Car | 


un thé-réception < n 
P.B., L. Hardy et G. Jolicoeur, 

S.J., MM. les abbés D. McDou- 
gall, D. Dugas, de Gravelbourg, 
jet F. Ducharme, de Coderre, des 
| religieuses Oblates et des Cha- 
| noinesses des Cinq Plaies prirent 
| part aux prières pour le défunt 
Le lendemain, 9 février, un! 


mardi 13 mars — Organismes publics 


. p.m., le ; 
mercredi 14 mars — Organismes publics 


. p.m., le 


mardi 20 mars — Citoyens individuels 


. p.m., le ividue 
mercredi 21 mars — Citoyens individuels 


. p.m., le 


Toutes les audiences se tiendront dans la salle du Conseil, 


100, rue Main, Winnipeg 


M. et Mme J.-Auguste Ritchot 
M. J.-A. Ritchot, que tous con- 


naissent comrne “Tit-Blanc Rit- 
chot”’, né le 15 novembre 
1880 à Epiphanie, comté de l’As- 
somption, Qué. Toute la famille 
arrivait à St-Norbert le ler juil- 
let 1886 et s'installait sur une 
ferme du côté est de la rivière 
Rouge. Tit-Blanc aimait alors ser- 
vir la messe de Mgr Ritchot, son 
grand-oncle. Il fit ses études au 
couvent de St-Norbert. Puis bien- 
tôt il travaille sur la ferme pa- 
ternelle, ve qui lui donne l’occa- 
sion de venir parfois chez le for- 
geron du village, M. Maurice Fer- 
land. C'est alors qu'il rencontra 
la jeune Bernadette Ferland, 
soeur du forgeron, née le 12 dé- 
cembre 1886 à Ste-Marie de 
Beauce, arrivée à Lorette en 1891 
et demeurant maintenant chez 
son frère, Maurice, à St-Norbert. 
Le mariage eut lieu le 19 février 
1912 dans l'église paroissiale de 
Lorette, Ils habitérent sur la 
ferme jusqu'en 1931 et depuis 
ils demeurent dans le village, rue 
de l'Eglise 


est 


Tout laisse croire que ces deux 


M. et Mme Ritchot se souvien- | 

inent clairement de ces temps où | groupe de Chevaliers de £olomb | M AE Eee : ù SA res 

(tous les pionniers étaient “pau- | de Pine Fails précédait la dé-! Tous les mémoires devront être écrits et envoyés au 

|vres comme des rats de grange”, | pouille mortelle jusqu'à Fort Secrétaire de la Corporation le ou avant le lundi 26 fevrier 
Alexandre et l'escortait jusqu'à 1962 


Imais s'entraidaient généreuse- 


iment comme des membres d’une | 
|même grande famille et savaient | 
surtout lors des | 


|s'amuser ferme, 


| fameuses courses de chevaux du 
Idimanche après-midi, alors que 
|St-Norbert possédait les meilleurs 
ljockeys de la province. Alors il 
| fallait travailler dur pour gagner 


50c par jour, mais l'exemple des 
|Trappistes (à qui Mgr: Ritchot fit 
Idon de 1,200 acres de terrain) 


| faisait comprendre à tous la va-| 


[leur proprement chrétienne du 
fase de la terre. Et que dire 
| 


de cette période où il fallait se! 


un bijoutier devenu 


Parme de boeufs ou de che- 
|vaux pour voyager sur des routes 
imal entretenues, souvent boueu- 
|ses, quand il y avait des chemins, 
lear M. Ritchot parle éloquem- 
{ment du temps où il se rendait 
là Winnipeg en suivant tout sim- 
| plement “les poteaux’'. Et, pour 
ne pas payer le péage du pont 
Norwood (25c), il obligeait ses 
boeufs à passer par le pont Loui- 
se, trois milles de plus à une len- 
teur désespérante. 

| Que d’autres souvenirs évo- 
|quent ces deux dignes jubilaires. 
ÎNe manquez pas d'aller causer 
avec eux dimanche prochain. 
Vous apprendrez l'histoire de vo- 
tre propre province. 


Drapeau des scouts 


Jeudi soir dernier, la troupe 
scoute de St-Norbert (déjà 20 
membres; 4 patrouilles) portait 
enfin ses couleurs officielles. Ce 
drapeau scout de la 13e troupe 
catholique du diocèse de St-Bo- 
niface est l'oeuvre d'une parois- 
sienne amie des scouts, Mme Au- 
guste Thorimbert, mère de Paul, 
chef de patrouille. Pendant la 


! cérémonie, Mme Albert Roy, mè- 
re de Charles, chef de patrouille, 


eut l'honneur de faire la présen- 


pionniers jouiront spécialement 
de la présence de leurs frères et 
soeurs lors de la grande fête du 


Quand les reins n'éliminent 

pas l'oicés d'acidité et de x 

déchets, 1 en résulte souvent LL LES 
Pilis 

reins à reprendre leur fone- du: 4 

tion normale, Vous vous sen- à 


des maux de dos, une sonsa- 
ter mioux-dormez mieux-travaillez mieux, 80F 


tion de fatigue, un repos 
troublé, Les Pilules Dodd's 
pour les Reins stimulent les 


tation officielle au chef scout 
Jean-Louis McDougall. Le dra- 
peau fut ensuite bénit par M. 
l'abbé Georges Savoie, aumônier. 

Quelques instants plus tard, 
Charles Provost fut le premier 
scout de St-Norbert à faire sa 
| promesse devant le nouveau dra- 
peau, dans l'église paroissiale, 
Charles est le fils de M. René 
| Provost, A.S.M., un des premiers 


scouts de St-Boniface, longtemps | 


chef lui-même et président 
comité des amis des scouts 
{St-Norbert, 


de 


THE WESTERN 


nder nm 
de 


» prix avant d 


bilan plomb 


PAINT CO. LTD. 


acheter vos peintures, vernis huiles 


Nous faisons une spécialité de matériaux 


pour églises et maisons religieuses 


521, rue Margrave — Tél: WhHitehall 3-7395 — Winnipeg 


"ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN”" 


* Prescript 


+ Vitamines 


Articles de toilette 
e Cartes de souhaits 
« Service de films 


PHARMACIE ST-PIERRE 


Mulaire, pharmacien 


S 


semence pour 196 


à s'adresser à notre agent qui sera 


SEARLE GRAIN COMPANY, LTD. 
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léveloppement agr 


Banque Canadi 


St-Bonitace — St-Jean-Bapti 
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Il ne suffit pas d'économiser 
te de placer ses épargnes dans un grand 


tablissement de crédit qui tavorise le 


mmercial du Canada 


QUATRE SUCCURSALES AU MANITOBA: 


OYEZ SÛRS DE VOTRE 
GRAINE DE SEMENCE 


Les producteurs songeront bientôt à leur graine de 


2, Quelques-uns désireront que le 


grain qu'ils ont récolté soit vérifié pour germination, 


Ceux qui sont intéressés à renouveler leur provision de graine de 
semence où à faire vérifier un échantillon pour germination sont invités 


heureux de les aider. 
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RÉALISME 


Il impor- 


icole, industr iel et 


tronçais 


enne Nationale 


ste St-Pierre Winnipeg 


ee me de de de de ee ee Le ee ie ee, ee 
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M. Georges Giguëre, 


lei-dessus au milieu %e quelques-uns des 50 


propriétaire de l'Aroline Boat Company, à St-Boniface, est photographié 
bateaux en aluminium qu'a achetés le gérant d'un hôtel 


lau Cercle Polaire. Ce dernier demande $500 par semaine à ses touristes américains pour transport 


par avion, chambre d'hôtel, bateau de pêche, guide, etc. Les bateaux construits 
| St-Boniface, ont une telle réputation que les acheteurs viennent de partout, d'Ameriques du Nord et| 


du Sud et même d'Europe. 


| Notre vie économique 


— VI — 


Après avoir présenté aux lec- 
{teurs un banquier, un architecte, 
[un pharmacien, un entrepreneur 
|en construction, notre chroni- 
queur se rendait vendredi der- 
{nier chez un constructeur de ba- 
|lteaux. Car cette série d'articles 
Ipermet justement de découvrir 
que les Franco-Manitobains occu- 
pent les professions et les postes 
Iles plus variés. 

Vendredi donc, à 9 h. a.m,. 
[alors que le mercure indiquait 
lune température de 26 degrés 
|sous zéro, il entrait dans l'usine 
de M. Georges Giguère, proprié- 
taire de l’Aroline Boat Company, 
822, rue Archibald, St-Boniface. 
Dans cet endroit où se multiplient 
les embarcations à la fois légè- 
es et robustes, on oublie, parait- 
il, les effets déprimants du froid 
glacial et humide, pour ne penser 
qu'aux agréments d'une prome- 
nade estivale sur l’onde ou aux 


C'est dans cette atmosphère si 
propice que M. Giguère raconta 
l'histoire de sa prospère industrie, 
Né à Keewatin, 
les rives du beau lac des Bois, 
son enfance fut absorbée par une 
grande passion: les bateaux. Il 
fréquentait alors les marins, il 
apprenait d'eux les secrets d’une 
embarcation solidement construi- 
te, il aimait vaincre les vagues 
|menaçantes. Mais à 12 ans il lui 
fallut quitter sa région préférée 
pour suivre ses parents à St-Nor- 
bert, au Manitoba. Aux plaisirs 
de la mer succédèrent les ennuis 
de longues randonnées ‘en pe- 
Itits chars électriques” jusqu'à 
l'école Provencher, 
| A 14 ans il doit cependant quit- 
Iter l’école et s'engager comme 
lapprenti chez un important bi- 
|joutier-horloger de Winnipeg. Il 
{demeure cinq ans dans ce milieu 
| plutôt antipathique où il ne ren- 
|contré qu'un ami, Cet Anglo- 
|Saxon se souvient que seuls les 
| pionniers ‘‘français”’ de Montmar- 
tre, Sask., avaient su l'aider dès 
|son arrivée dans la prairie, Au- 
|jourd’hui, il était fier de rendre 
|la pareille à ce “petit Canadien" 
[qui apprit parfaitement son me- 
|tier, acheta bientôt ses propres 


outils et obtint du travail perma- | 


nent chez Eaton's comme horlo- 
ger, Les années 1929-1930 firent 
cependant de lui un chômeur qui, 
comme tant d'autres, devait cher- 
cher partout du travail et n'en 
point trouver. 
| 11 prend alors une grave déci- 
sion, celle de s'établir à son pro- 
pre compte à St-Boniface comme 
bijoutier-horloger, 11 se construit 
une petite boutique de 12 pieds 
|carrés sur la rue Provencher. Dès 
{le matin de l'ouverture officielle, 
alors qu'il est à peine 8 h, et 
{qu'il s'apprête à enlever son pa- 
|letot, le premier client entre. 
partir de ce moment, le travail 
ne manquera plus jamais; au con- 
traire, le jeune bijoutier réussira 
difficilement à réparer toutes les 
montres qu'on lui apporte, 11 af- 
firme catégoriquement que pen- 
dant 30 ans les Canadiens fran- 
cais surent ainsi l'encourager, car 
ils constituaient jusqu'à 9914 
pour cent de sa ‘lientèle, 11 se 
rappelle surtout des bons vieux 
de l'hospice Taché, des fonction- 
naires de l'hôtel de ville, des re- 
|ligieuses qui lui apportaient hor- 
loges, montres, lunettes à répa- 
rer, ét aussi des jeunes fiancés 
qui venaient choisir plus ou moins 
timidement leurs bagues de fian 
coilles ou leurs jones, 4 

Les profits aidant, il réussit à 
acheter quelques lots 1à $3.00 du 
pied), à construire des édifices 
aux revenus mensuels intéres- 
sante, à ouvrir une sulle de quil- 
les , Mais ce bijoutier-homme 
d'affaires pensait toujours aux 
bateaux de son enfance, Si bien 
qu'en 1940 il décide de consa 
crer ses heures de loisir à la cons- 
truction d'un petit bateau de plai- 
sance pour lui et sa famille, Son 
violon d'Ingres est tout trouvé 
Car chaque fois qu'il termine 

son” batenu, un ami insiste pour 
il lui faut se remet 
Si bien qu'un jour 


> 


l'acheter et 
tre au travail 


doit prendre grande déci 
sion: continuer comme bijoutier 
horloger 1 devenir consatructeur 
de bateaux. Impossible d'être l'un 
néglig utre 
est qu'en 1930 
définitif. achète 
n ie Archibald 
conetr Lt ur lique, et se 
. natruction de 
’ Ht 
Rouge se met en colère ek In 1e 


prouesses d’un skieur nautique. | 


Ontario, sur | 


tout le pays. 11 doit se rendre 
à son travail “en bateau”. Mais 
n'importe, il travaille ferme, at- 
tire quelques clients que la sa- 
|tisfaction transforme en ‘“publi- 
lcistes”, organise son personnel. 
|Bientôt ses bateaux légers mais 
robustes, d’une grande maniabi- 
|lité, durables, aux lignes agréa- 
|bles, insubmersibles, prennênt 
toutes les directions: au Canada 
|surtout, souvent vers les Etats- 
| Unis, mais jusqu’à Naples, en Ita- 
{lie, ou au Surinam (Guyane hol- 
landaise), en Amérique du Sud. 
Une année il vendit jusqu’à 1,000 
bateaux, alors que ses principaux 
clients furent l'Aviation Royale 
Canadienne, la Gendarmerie 
Royale, le ministère des Terres 
et Forêts de la Colombie-Britan- 
nique, etc, 


produire jusqu’à huit petits ba- 
teaux par jour. Mais comme il 
faut tenir compte des désirs du 
client, souvent amateur de vites- 
lse sur l'onde, il importe de lui 
offrir du solide. Car les propul- 
sieurs sont dotés de moteurs de 
|plus en plus puissants, jusqu'à 
75 forces, ce qui permet une vi- 
tesse de 40 milles à l'heure. Aussi 
M. Giguère utilise toutes les res- 
sources de son imagination pour 
inventer sans cesse de nouveaux 
modèles. S'il le faut, il invente 
[même de nouvelles machines afin 
de pouvoir réaliser ces modèles. 
11 est particulièrement fier d’a- 
voir été le premier au Canada 
à pouvoir offrir à sa clientèle 
des bateaux absolument insub- 
mersibles. 

C'était en 1940, Il venait de 
lire dans une revue que la marine 
des Etats-Unis venait d'inventer 
un procédé rendant ses petits ba- 
|teaux insubmersibles, 11 prit donc 
l'initiative d'écrire à Washington, 
mais on lui répondit qu'il s'agis- 
sait d'un secret militaire, Tout 
de même, dès 1945 il recevait une 
lettre de Washington où on lui 
révélait qu'il s'agissait tout sim- 
plement d'orner tout l'intérieur 
| du bateau de morceaux de caout- 
chouc-mousse, Il sut améliorer, 
depuis, ce procédé, Comme il dit 
lui-même: ‘Les Canadiens fran- 
|çais n'ont pas toujours à être les 
| derniers en affaires” 

Le problème majeur 


de son 


industrie, c'est de produire toute | 


l'année, mais d'avoir à écovuler 
le stock complet en deux mois, 
[au printemps, C'est ainsi que ses 
douze employés, tous de St-Bo- 
niface et de langue française, tra- 
vaillent régulièrement à 
|(et jouissent des assurances d'u- 
sage, des vacances payées, etc.), 
mais ils doivent fournir un effort 
spécial au printemps, c'est-à-dire 
travailler pratiquement jour 
nuit, Parfois le stock accumulé 
pendant l'hiver s'élève à 500, 
600 bateaux rangés dans un 
grand hangar, Comme M, Giguë- 
re croit à la valeur de la publi- 
cité dans les revues sportives 
(surtout de pêche) et dans les 
journaux quotidiens et hebdoma- 
daires (comme La Liberté et le 
Patriote), il n'a jamais craint de 
garder trop longtemps mar 
chandise, De fait son courrier lui 
lapporte chaque jour des deman- 
des ,,, de partout, Ses bateaux 


sa 


MA VIE C'EST 


J 


L'enfant, le 
le paien 


+ 


Aujourd'hui, son atelier peut | 


l'année | 


et | 


Chanoinesses des Cina-Plaies, 


St-Bonitace, 


par M. Giguere, à 


Des horloges aux hors-bord . . . 
fabricant de bateaux 


(de 135 à 700 livres de pesan- 
|teur) de toutes puissances s’écou- 
lent facilement aux prix de $300 
à $2,000. Construits en aluminum 
et porteurs d'une garantie de 
cinq ans, ils sont faits pour durer. 
M. Giguère possède lui-même son 
| propre bateau depuis 20 ans, bien 
| qu’il lui fasse passer chaque hi- 
ver au dehors. ‘L'aluminium, 
ça ne rouille pas”. Il n’est même 
pas nécessaire de la couvrir d’une 
couche de peinture, mais si Ma- 
dame la Cliente désire un ba- 
teau de telle ou telle couleur, 
on saura la satisfaire, ‘‘car on ne 
discute pas des goûts de chacun”. 

Avant de quitter ce construc- 
teur doué d'initiatives, qui con- 
nait bien la mécanique, qui aime 
son travail, qui veut sans cesse 
améliorer sa marchandise ‘pour 
faire honneur aux Canadiens 
français de St-Boniface’”, il faut 
assister à l’entreposage des feuil- 
les d'aluminium reçues la veille, 
lau montant de $25,000, et par- 
courir l’usine où l’on transforme 
ces feuilles de toutes manières. 
C'est d’ailleurs là l’occasion d’un 
cours spécial sur la confection 
des feuilles d'aluminium à King- 
ston, Ont., sur la production bru- 
te de l'aluminium à Arvida, Qué. 


Sud du bauxite exploité comme 
minérai d'aluminium, etc. 

Chers lecteurs, rendez-vous à 
l'Aroline Boat Company, choisis- 
sez votre bateau, transportez-le 
au printemps sur le lac de votre 
choix, puis installez-vous devant 
le tableau de bord avec visière 
|où sont groupées toutes les ma- 
nettes de commande. Bon voya- 
Ige..s 
| . sérmmeshtenaniinbée: ist 

St-Laurent 
Baptèmes 

Le 14 janvier: Carmen-Lillian- 
ne-Marie, fille de M. et Mme Al- 
bert Combot, née le 30 décem- 
bre, Parrain et marraine, M. et 
Mme Joseph Fontaine, oncle et 
tante de l'enfant, 

Le 11 février: René-Léo-Jim- 
Imy-Joseph, fils de M. et Mme 
Moïse Ducharme, né le 4 février. 
Parrain et marraine, M, et Mme 


| Jack Moroz, oncle et tante de 
| l'enfant. 
Mariage 
Le samedi 10 février, M, et 


Mme Ludovic Chartrand se ren- 
dirent à Winnipeg pour assister 
lau mariage de leur fille, Rita, à 
M. Jacques Lauzon, tous deux de 
|St-Laurent, 

Les soeurs et beaux-frères de 
la mariée, MM. et Mmes Tommy 
Lambert et Willie Dumont, y as- 
sistèrent, ainsi que le frère et la 
belle-soeur du marié, M. et Mme 
Léo Lauzon, de Jones, Ont 

M. L, Chartrand servait de té- 
moin # sa fille et M. L, Lauzon, 
à son frère 

Le mariage eut lieu à l'église 
du Sacré-Coeur de 
{la réception, chez Moore's, La 
veillée se passa chez le frère et 
{la belle-soeur de la mariée, M, 
Let Mme Norman Chartrand, de 
| Kildonan, Man 


| 


Meilleurs souhaits de santé, de | 


bonheur et de prospérité aux 
nouveaux époux qui résideront à 
| Winnipeg 


JÉSUS-CHRIST 


eune fille éprise d'idéal 


v lens 


vous dit le Christ 


vieillard, le pauvre, 
vous appellent! 


210, rue Kenny, 
Manitoba 


{nombreuse assistance prit part à 


sur l'extraction en Amérique du; 


Winnipeg et! 


l'église de St-Georges où elle fut 
exposée jusqu'à 10 h. pm. Une | 


la récitation du chapelet, 

Le 10 février, à 10 h. a.m., le | 
{service fut chanté par M. l'abbé | 
D. McDougall, ancien curé de la | 
paroisse, assisté du R. P. P. Pla-| 
mondon, O.M.I., et de M. l'abbé 
|J. Morin, comme diacre et sous- | 
diacre. | 

Assistaient au choeur: MM. les 
abbés J. Bellavance, de Pine 
Falls, et Paul Gagné, de Fort A-| 
lexandre, M. l'abbé R. Roy, curé | 
de Powerview, dirigeait le chant 
exécuté par les Soeurs de St-| 
Joseph et les élèves de St-Geor- | 
iges et Powerview. 

L'inhumation eut lieu au ci- 
metière local. Une nombreuse as- 
sistance était présente aux funé- 
railles. 

Les porteurs honoraires étaient 
MM. Joseph Tremblay, Léo Sé- 
guin, Georges Taburet, Georges 
Dupont, Emeric Bouvier, Narcis- 
se Brémaud, Joseph Vincent et 
H. Thibodeau. Les porteurs ac- 
tifs furent MM. Denis, Edouard 
et Hubert Péreux, petits-fils du 
défunt, André Dupont, André St- 
| Pierre et A. Vincent. 

Sincères condoléances à la fa- 

mille éprouvée. 


Dunrea 


Perception 


Quatre jeunes filles de cette 
localité firent la perception au 
profit de l'Association d’Educa- 
tion, le dimanche après-midi 11 
février, dans le village. Ce sont 
Mlles Annette Dionne, Thérèse 
Maurice, Lucille et Dorothée] 
Boulet, | 


Va-et-vient 
Le R. F. Lucien Paradis,| 
O.M.I.,, de Lebret, Sask., était de | 
passage dans cette Jocalité, ré- 
remment, venant voir son frère, 
M. Alfred Paradis, hospitalisé à 
Wawanesa, Les paroissiens sont 
heureux de constater que ce der- 
nier prend du mieux. 
Mme G. Delaronde est de re- 
tour au foyer après un séjour de | 


préparation 
donne à l’école secondaire. Féli- | 


auelques semaines à l'hôpital de | 
Wawanesa, et Mile Aurélie Bou: | 
let est aussi revenue chez elle. | 
Elles sont toutes deux en bonne | 
| voie de guérison. | 
| ‘Tous souhaitent heureux 
voyage à M. et Mme Arthur Pa- 
radis qui se sont fait conduire à 
Brandon, le dimanche 11 février, 
où i's devaient prendre le train 
pour un voyage de plusieurs se- | 
| maines à Maillardville et Van- 
couver et autres endroits de Co- 
lombie-Britanrique. 

M, et Mme P, Bisson ont reçu 
avec plaisir la visite de leur fils, 
Léandre, accompagné de son é- 
pouse et de leur bébé, de St-Bo- 
niface, 

M, et Mme N. Boulet, ainsi 
que M. Honoré Boulet, se sont 
rendus à St-Boniface le vendredi | 
9 février pour y passer quelques 
jours, mais M, Honoré Boulet va 
y demeurer pour quelques semai- 
nes. 

Mile M.-Antoinetie Boulet, de 
l'hôpital général de St-Boniface, 
est venue pour une courte visite, 
| dans sa famille, 


un 


Laurier 


Caisse Populaire 

| Le mercredi 31 janvier avait 
lieu l'assemblée annuelle de Ja 
Caisse Populaire, Elle progresse 
d'année à année et rend des ser- | 
vices toujours plus grands à ses 
membres, L'actif dépasse consi 

dérablement les $100,000 et elle 
compte plus de 350 membres 

| M. Alphonse Bouchard, prési- | 
| dent, donna son rapport, suivi du | 
|rapport du comité de crédit par | 


| 


|M. Léon Saquet et de celui du 
comité de surveillance par M 
Jacques Péloquin 

Taœus les officiers 
charge furent réélus: M. Paul! 
| Delaurier et M, l'abbé R. Lavoie, | 
curé, à la direction, M, Louis Sa- 
lquet, à la surveillance, et M.| 
| Philippe Bouchard, au comité de | 
crédit, MM. P, Frossais et À, Fo-| 
rest honoraient l'assistance de 
leur présence 
| La soirée 
| goûter 


sortant de | 


se termina par un 
Tournoi | 

Sept équipes prirent part au 
tournoi annuel de gouret, Ste-| 
Rose défit d'abord Alonsa par le 
compte de 2 à 0, Puis, Laurier II 
| remporta la vit toire au compte 
de 3 à 1 contre Rorketon; Lau- 
rier 1 défit Kelwood, 10 à 1; Lau- 
rier Il obtint une victoire de 
2 à O contre Ste-Rose; Laurier 1 | 


sortit victorieux, 5 à 4, contre 
MeCreary, En finale, Laurier I] 
obünt le championnat en défui 
ant Laurier ! au pointage de 
541 
Concert 
Le vendredi 16 février le 
dimanche 18 février aura lieu, à 
Laurier, un concert au profit du 
fonde de vonatruction de à nou 
elle église dont les trava (4 
buteront à printemps 
Bonspiel 
Læ premier bonspiel débutera 
e lundi 19 février et on espere 
ucoup d'amis de St 


Rose, MeCreary ei des environs 


Par ordre du Conseil 


D, C 


métropolitain, 
' 


LENNOX, 


secrétaire de la Corporation 


Ste-Anne-des-Chênes 
Cours de mariage 
Soixante-trois jeunes gens et 


| jeunes filles de Ste-Anne, La Bro- | 
|querie, Ste-Geneviève et Richer 
‘se sont inscrits le dimanche 


11 
février pour suivre le cours de 
au mariage qui se 


citations à tous ces jeunes qui 
veulent bénéficier de ces leçons 


{si importantes. 


Naissance 

A M. et Mme Gérard Freynet 
est née une fille, Louise-Solange- 
Marie, Le parrain et la marrai- 
ne furent M. et Mme Alix Si- 
mard, 

Félicitations 

Souhaits chaleureux à M. et 
Mme Stanislas Théberge qui fé- 
tèrent leur 45e anniversaire de 
mariage, le mardi 13 février. 

_ Nouveaux habits 

C'était un beau spectacle de 
voir les enfants de choeur, le di- 
manche 4 février, alors qu'ils 
étrennaient leurs nouvelles sou- 
tanes blanches, ceinturées d'un 
cordon blanc, et une petite croix 
noire au cou. Certainement que 
ces beaux habits rendront les cé- 
rémonies du culte plus imposan- 
tes. On peut féliciter ces jeunes 
pour leur belle assistance aux 
offices religieux. 

Félicitations aux dames de la 
paroisse et aux religieuses du 
couvent qui ont si bien réussi 
la confection des soutanes, (On ne 
peut malheureusement faire pa- 
raître la photo prise à cette occa- 
sion à cause de son manque de 
clarté.) 

Bonspiel 

La semaine dernière avait lieu 
le bonspiel annuel de curling des 
dames. Y participèrent: dix-sept 
équipes de Ste-Anne, St-Malo, 
Dufrost, Steinbach et Winnipeg. 


| Huit prix furent offerts dont deux 
seulement gagnés par les équipes 


des dames de Ste-Anrne, Mmes 
|Irène McDougall et B. Grundy 

L'événement a aussi mentionné 
Ile bonspiel de Steinbach. 

Les équipes de Mmes Arman 
de Massicotte et Annette Char 
rière remportèrent les ler et 2e 
iprix respectivement de la com 
pétition principale, Cette derniè 
re équipe remporta un prix pour 
Îla plus grande marge de points 
|dans une partie. 
| L'équipe de Mme Betty Grun- 
{dy remporta le premier prix de 
[la deuxième compétition et aussi 
ile prix pour le nombre le plus 
élevé de roches placées près du 
but. Sur dix prix offerts, cinq 
sont revenus à Ste-Anne 
| Félicitations à ces équipes. 
| sc à 


|. $te-Agathe 

| Baptême 

Le 11 février: Julie-Agathe- 
! Louise, fille de M. et Mme Marius 
Lemoine, née le 31 janvier, Par- 
rain et marraine, Maurice Bris 


son et Louise Pilon, cousin et 
tante de l’enfant. 
Invitation 


Les vétérans de Ste-Agathe in- 
vitent cordialement les membres 
et tous les autres vétérans des 
environs à leur assemblée an- 
|nuelle du samedi 17 février, à 
2 h..30 pm. 

Malades 

Prompt rétablissement à MM. 
Arthur Nolette, Théophile Joyal, 
Joseph Daoust et Edmond Le- 
moine, hospitalisés à Morris. 


La Cie PARENT Ltée 
COURTIERS 


462, édifice Grain Exchange, 
Winnipeg, Man. 
Téléphone: WhHitehall 2-6634 


| 


GUS PAINCHAUD 


ASSURANCES DE TOUS GENRES 
FANNYSTELLE, MAN, 


Téléphone: Elm 


Sera toujours content d' 


Creek 306-R-14 


accepter les frais d'appels 


téléphoniques par renversement, 


A 


L'unité sanitaire de 
centre est à St-Adolphe 


ser à Mme H,. Derbysh 
Agathe 329-3, 


d'une 


nement des cours prénatals dans ce district. 


On demande aux dames intéressées de s'adres- 


Coupon à découper 


OFFRE ENXNCE 


Une photo en couleurs de 8” x 10 


S 


la Rivière-Rouge dont le 
projette d'offrir prochai- 


ire en téléphonant: Ste- 


PTIONNELLE 


‘1 


valeur de $9.95 


pour seulement #4-#:5 


Si vous présentez ce coupon à 


Lyceum Photo Studio 


Ze étage, immeuble Stobart 
{A côté du théâtre Lyceum) 


Pas plus d co 


290, avenue Portage, Winnipeg 
Téléphone: WMitehall 2-6042 


ibpon par personne) 


L 


LCOULOZ 


CKHSH 


du d 


René 
vend 
mais 


l'offre que vous fait Coca-Cola 


isque ‘Le p'tit bal du 


Swing” enregistré par Henri 


et son orchestre, Il se 
ordinairement %53,98 — 
Coca-Cola vous l'offre au 


prix de 51,50 seulement. 


Envoyex un mandat-poste à! 


Disque 

Case postale 39 
Station E 
Toronto 4 


St-Bonifoce 


Assemblée 


Popsieire à La Sale, he 


tre q 

à 57 

(ts de ja 

L: 

LU € 

4 £ 

Dan 

e Lapoir 

' C 
à heure je1 VIT 1) 204 s 

r La ocal, érigé au 
‘ 36 | 1 té seul: 

[ $4,500, L Ciétaire 

nt é t de et éd 

M. Germain Cormi du cor 

de crédit ta 1 tour la clas- 
«ification des prêts pour 1961: 82 
demandes furent (9) s4 au 

rs de 38 réunior Sur ce nom- 
St-Lazare 
Gouret 

Les Chevaliers de Colomb ren- | 

mtralent les membres de l’Asso- 

ation Athlétique dans une joute 
de gouret le dimanche 11 février 
C'était la première fois sur patins 
pour plusieurs de ces joueurs 
imaigré le courage de tous, il 
manquait un peu d'énergie dans | 
4 out 

Le club dé Association sortait 
vainqueur par le compte de 3 à 2 
urèce à leur gardien de buts qui, 
ins aucun doute, fut l'étoile de 
la partie, 

Chez les Chevaliers de Colomb 
Théodore Dupont fut choisi com 
me étoile, Les autres joueurs 
n'ont seulement que vu des étoi- 
es, car ils se sont servis de leur | 
tête pour faire face aux bandes 


à plusieurs reprises 
Grande visite 

Le dimanche 11 février, les pa- 
rolasiens recevaient 
du R, P, L. Guy, 
collège de St-Boniface 

Le Père Guy, déjà très connu 
par la plupart des gens, fut in- 
vité à parler de l'éducation et 
surtout de l'éducation française 
au cours des deux journées qu'il 
p dans la paroisse, Il faut 
dire qu'il, fut très occupé; on es- 
pére que conseils ne seront 
pas sans fruits 

Le visiteur appuyait fortement 
sur le rôle socle et économique 
du Canadien français au Manito- 
ba, Il expliqua les nombreuses 
jositions que pouvaient atteindre 
Canadiens français dans 
province, Il'soulignait aussi qu'il 
Y avait une grande demande 
pour des employés diplômés et 
iingues au Manitoba ainsi que 
dans les autres provinces. Le che- 
min est voyons à 
| la chance d'avoir 
l'éducation qui est à leur portée 

Sincères remerciements au Pè- 
re Guy, qui dévoue 
pour les parolssiens de St-Lazare. 

Caisse Populaire 

assemblée annuelle de la 
Caisse Populaire aura lieu le mar- 
di 20 février, On demande à tous 
les membres d'être présents 


S.J., 


«ite 


1ssail 


ses 


ouvert 


jeunes aient 


se 


1° 


et | 


l'agréable vi- | 
du | 


la | 


ce que | 


toujours | 


le 16 février 1962 


annuelle de la Caisse 


8 fé 


. 
vrier 

furent accurdes, 
1trais de 


prets 


refusés et 


sx 


sur- 
. st pri 
s Bernuy i profit 
mn £ remercier le gé- 
rant de sa cordiale collaboration 
I1 le félicila également pour son 
consciencieuUx, au nom de 


äs ANAL 


ite l'équipe 
A titre de président de la Cais- 
+ Scolaire, Denis Bernuy, de l'é- 
cole consolidée St-Hyatinthe, pré 
Les 


enta ensuile son rapport 
quelque ints à relever sont les 
| suivants: le nombre d'élèves l'an | 


dernier était de 80, ce qui repré- 
ente une moyenne de $12,34 par 
élève, Il y a actuellement 67 élè- 


ves qui sont membres sur un 
nombre de 85. La Caisse Scolai- 
re est ouverte deux fois la semai- 


ne en présence des officiers, Il y 
a de plus une réunion générale 
des membres suivi d'un cercle 


d'étude qui a lieu régulièrément 
les 


cnaque 


mois. Pour stimuler 
dépôts, t 


officiers 


ies 


classes pour rappeler aux élèves | 


d'apporter leurs épargnes. 


Après la lecture des différents 
rapports, l'assemblée accepta le 
lboni de 4 pour cent. A la suite 


d'élections, les différents comités 
composent maintenant des 
membres suivants: directeurs, 
| MM. Adélard Lagacé, René La- 
vallée, Louis Labelle, Roland Gi- 
rardin -et Ernest Rochon (ces 
deux derniers, nouvellement élus; 
comité de crédit, MM. Eugène 
Vouriot, Gabriel Simard et Ger- 
main Cormier (réélu); comité de 
| surveillance, M. Marcel Lagacé, 
Mme Louis Labelle et M. Gérard 
Arbez {nouvel élu); secrétaire- 
| gérant, M. René Toupin. 

Les conférenciers invités, qui 
encouragèrent les sociétaires par 
leur présence et qui les intéres- 
|sèrent aussi vivement par Jeurs 
causeries ou discours, furent MM. 
| Raymond Bernier, président de 
{la Fédération des Caisses Popu- 
läires du Manitoba, Pierre Fros- 
sais, inspecteur en chef des Cais- 
Populaires (ce dernier était 


| ses 


,| accompagné de son épouse), Jo- 


\séph de Ambrosis, secrétaire-gé- 
| rant de la Caisse Centrale de St- 
| Boniface, ainsi que M. l'abbé Ga- 
| briel Poitras, curé de la paroisse. 


| nier, au cour duquel furent cités 
de frappants exemples tirés des 
| domaines de l'industrie, de l'agri- 
| culture et du commerce, souligna 
| davantage à toute l'auditoire Ja 
nécessitté de se former des häbi- 
tudes solides d'ordre et d'écono- 
mie et de considérer la Caisse Po- 
pulaire comme une véritable 
“institution' paroissiale, 

M. P. Frossais, après s'être dit 
enchanté d'avoir vérifié des li- 
vres bien tenus, souhaita aux s0- 
ciétaires d'atteindre, en 1962, un 
actif de $200,000, Il fit aussi re- 
marquer que le boni est accrédité 
au premier jour de l'année au 
lieu d'une date ultérieure à l'as- 
semblée annuelle, Le conféren- 


cier ne manqua pas d'adresser 
également des félicitations aux 
membres de la Caisse Scolaire 


|pour le progrès sensible accom- 
|pli, et en se mettant à l'honneur 
| depuis quelques années par l'ob- 
tention annuelle d'un trophée de 
l'épargne 

“L'amélioration de la Caisse 
locale, de faire remarquer M. J. 
de Ambrosis est due au beau tra- 
vail des officiers, complété par 


la réponse favorable des mem- 
bres.” De chaleureuses félicita- 
tions allèrent de sa part au prési- 


| dent de la Caisse Scolaire et étu- 

diant-en 7e année, pour la lecture 
nette et agréable de son rapport. 
I Les dames furent fortement invi- 


| 
| 


VOUS SOUFFREZ DE ,., 


Prises de courant surchargées, 
de pouvoir domestique épuisé? 


Pose de fils adéquate 


} Le 


Pour une vie plus facile 


speciohste 


6 e entrée 
npères pour vous donner 
uv Jomestique ir tégra 
neront le mieux possible 
x br es fusibles et 

‘ ’ éle t 


votre entrepreneur en éleetri- 


‘ é exact d'une 

c e L L L 

ple t de uits, |! 

( e té 1 
électriquement, 


Élevex votre POUVOIR DOMESTIQUE 


F, Lovergne 


| dvergne Electrie 


D” 2 rare 


Ï De 


nn, 


riomnait, À 


D®-—— 
telephone: St-Pierre 67 
a CRT 
et + 
The lectrice Service Lesque ot Manitoba, 
59 tue Roscberry, Winnipeg 11, Men 


Le clair exposé de M. R. Ber- | 


: ! 
lées à appuyer leurs maris el! 
leurs enfants à faire des écono-! 
mies et à se former à l'ordre et! 
l'épargne, gages de paix et dei 
concorde dans le foyer, | 

ll appartenait à M. le Curé de ! 
tirer les conclusions de la soirée: 
le développement sensible de l'es- | 
prit d'épargne chez les jeunes é- | 
tudiants et un meilleur état de 
prospérité matérielle dans la pa- | 
roisse permetjent de regarder à- 
vec optimisme vers un avenir 
prometteur. 11 est donc important | 
que tous les membres conti- 
nuent de s'intéresser activement à 
leur société, si elle doit croître 
| parallèlement au développement 
de la paroisse. Les sociétaires qui 
déposeront davantage perme t- 
tront à la Caisse Populaire un 
fonctionnement plus efficace. 

L'assemblée annuelle fut cer- 
tainement fructueuse et pratique 
On souhaite que l'an prochain les 
membres se feront un devoir d'y 
assister à l'unsnimité. Elle se clô- 
{tura par la traditionnelle colla- 
tion, comprenant beignes, biscuits 
et café, 


Lä . 
Ste-Amélie 
Assemblée de ia L.F.C, 

Les dames de ia Ligue Fémini- 
ne Catholique ont tenu leur as-'| 
| semblée mensuelle le mercredi 7 | 
février chez Mme Alice Pinette. 
Douze membres étaient présents. 
M. l'abbé C. Vachon, directeur, 
dirigea les prières de la Ligue 
Ensuite, la présidente, Mme C, 
Archambault, souhaita la bienve- 
nue à toutes celles qui s'étaient 
|rendues malgré le grand froid, 
|Mme H. Vandepoele, secrétaire, | 


ti 


on 


Î 


| fit l'appel des membres et lut en- | 
| suite les minutes de l'assemblée | 
de décembre et de la courte as- | 
| semblée de janvier. | 

La correspondance fut ensuite 
lue par M. le Directeur et la 
présidente. 11 fut décidé par les 
dames que les deuxecartes de la 
“Marche des dix sous” seraient 
|enlevées des magasins ét placées 
à l'école pour quelque temps. Il 
{fut aussi décidé que les dames 
s’occuperaient de la confection de | 
| petites roses pour vendre le jour 
de la Fête des Mamans. On lut 
une lettre demandant des dona- 
tions de dix sous pour l'achat de 
rosaires pour le Chili. Deux da 
mes seront à l'entrée de l'église 
dimanche prochain pour recueil- 
lir les dix sour. La jolie somme 
de $2.55 fut donnée le soir de 
l'assemblée, 

Les rapports des comités sui- 
vants furent lus: spirituel, par 
Mme C. Archambault; éducation, 
par E. Verhaeghe, en l'absence 
de Mme A. Desjardins. Elle dit 
avoir reçu une lettre de remer- 
ciements des Indes pour envoi 
d'annales et de revues, et réité- 
rant la demande pour timbres 


usagés, Le rapport du comité de 
| presse rappelait à ceux qui ne 
reçoivent pas le ‘Sunday He- 
rald”, que deux familles s'en- 
tendent pour payer un abonne- 
ment, Suivirent les rapports d'ac- 
tion social, de radio et télévision 
et citoyenneté demandant à ceux 
qui ont un téléviseur, d'écouter 
le programme ‘Heritage’, le di- 
manche 25 février, à 8 h. p.m. 
Huit membres firent savoir qu’ils 
For l'épingle de la Ligue, 
a présidente remercia les dames | 


qui ont donné de leur temps pour | boites de 


la confection de douze surplis, 
dernièrement, 


LA LIBERTE 


ET LE PATRIOTE 


Fort William, Ont. 


M. Herve Despins 
M. Hervé Despins, ancien hom- 


!me d'affaires à Red Rock, est dé- 
|cédé à l'hôpital de Fort William, 


à âge de 71 ans, af ne lon- 


és 


|gue maladie. 
| M. Despins nac à Batiscan, 
Qué., et déménag à Marcelin, 
Sask., avec ses parents. Plus 
tard, il ouvrit ur rage et un 
magasin d'épicerie à e, Man, 
et en 1937 alla demeur à Red 
| Rock, où const hôtel, 
lun magasin d’épicerie et un bu- 
|reau de poste, et”fonda la pre- 
mière ligne d'autobus scolaire 
|Les Despins étaient en charge du 


{bureau de poste jusqu'à ce que 


M. Despins se retire il y a trois 
ans. Après que M. et Mme Des- 
pins eurent fêté leur 50e anniver- 
saire de mariage en 1959, ils dé- 
ménagèrent à Fort William, où 
ils faisaient partie de l'église Ste- 
Agnès et où M. Despins était 
membre du’ Conseil 1447 des 
Chevaliers de Colomb, 

Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, Jeanne Turcotte: 
deux fils, Horace, d'Edmonton. 
et Lawrence, de Red Rock: cina 
filles, Mmes B, H. Wright, de Sa- 
cramento, Californie, E. R. Arola, 
de Fort Williäm, R. Rioux et 
Harold Gannon, de Red Rock, et 


Pat Lynch, de Treherne, Man.: 
26 petits-enfants et 12 arrière- 
petits-enfants; six frères, Casi- 


mir, de Victoria, Hendrich et Ar- 
chil, de Prince-Albert, Henri, de 
Elie, Raoul, de St. James, et Ro- 
bert, de Chatham: deux soeurs, 
Mmes A. Debray, de Duck Lake, 
Sask., et Pierre Dorval, de St: 
Charles, Man. 


Somerset 


Baptème 
Le 11 février: Richard-Joseph- 


Maurice, fils de M. et Mme Mi- | 


chel Picton, né le 3 février. Par- 
rain et marraine, M. et Mme 
Maurice Painchaud, de Fanny- 
stelle, oncle et tante de l'enfant, 
Bonspiel 

Le bonspiel annuel des dames 
a commencé les 2 et 3 février et 
lies parties finales avaient lieu le 
6, à cause de la tempête du di- 
manche, Treize équipes y prirent 
part. Les gagnantes furent: 

lère compétition, ler prix, 
bijoux, par l'équipe de 
Denise Moreau avec Yvonne Ca- 


et celles qui ont|doreth, Thérèse et Edith Labos- 


préparé le panier de fruit pour |sière, de Somerset; 2e prix, en- 


ragea les dames à visiter cette 
personne souffrante, 

On rappela aux membres que 
la deuxième leçon du cours ali- 
mentaire aurait lieu à la résiden 
ce de Mme H, Vandepoele, le 21 
février à 2 h, pm. Bienvenue à 
toutes les dames, 

Quelques questions furent en- 
suite posées et répondues par M. 
l'abbé Vachon, qui donna aussi 
une courte leçon de catéchisme et 
remercia les membres pour les 
bouquets spirituels qu’il reçut à 
l'occasion de la fête de Noël et 
lorsqu'il était patient à l'hôpital 
de Ste“Rose, Il donna ensuite sa 
bénédiction, La présidente remer- 
cia Mme A. Pinette pour avoir 
tenu l'assemblée chez elle, et les 
dames qui préparèrent le goûter, 


| 
ee membre invalide, Elle encou- 


Mme G, Coss gagna le prix d'hô- 
tesse donné par Mme C, Archam- 


bault, Mme Julia Verhaeghe clô- 
{ura l'assemblée par les prières, | 
L'invocation pour le 


ina Horn, de Somerse 


Mmes A, Soucy et G. Verhaëghe. | Rheault. Antoinette 1 


mois de | Weicker, 


semble pour goûter, équipe d’An- 
gèle DePape avec Margaret Lus- 
sier, Vera Zilke et Yvette Mous- 
seau, de Somerset; 3e prix, servi- 
ce de verres à vin, équipe d'Ida 
Roch avec Marie Comte, Lucille 
Lafrenière et Alice Dupasquier, 
de Notre-Dame-de-Lourdes: 4e 
prix, service de verres, équipe de 
Norma Clark avec Denise Lytle, 
Marie Chanel et Hilda Pardon, 
de Somerset, 


2e compétition, ler prix, tables | 


de télévision, équipe de Janet 
Graham avec Toots Ticknor, Ma- 
rian Kennedy et Flo Jenkins, 
d'Altamont; 2e prix, ensemble 
pour sauce à tremper, équipe 
d'Arlene Lussier avec Norma 
Masserey, Diane Decosse et Don- 
; de prix, 


cendrier, équipe de 
semoing, 
Lynn Cooper et Laurette Gre- 
nier, de Somerset; 4e prix, pla- 
ques pour mur de cuisine, équipe 
de Viola Cinq-Mars avec Aldéa 
Betty Berthelet et 


| mars est “Bon saint Joseph, priez | Yvette Leblanc, de Somerset. 


pour nous, | 
Naissance 


| Félicitations à M. et Mme An- |rine Archard avec Ruby 
Lan- | son, 


toine Desjardins (Odélia 


ce d'une fille le 7 février, à l'hô- 
pital de Ste-Rose, 
Malades 
|.  Prompt rétablissement à la 
jeune Darlene Verhaeghe, patien- | 
te à l'hôpital depuis le 8 février, 
ainsi qu'à Mme John Brooks, hos- | 
| pitalisée depuis quelques jours, 
Va-et-vient 
Mme Arthur Desjardins est al- 

| lée passer quelques jours chez M. 
let Mme Antoine Desjardins, à 
| Laurier, la semaine dernière, 
| M, Bernard Durauf est allé vi- 
|siter ses parents à Lucky Lake, 
|Sask., et ira visiter des amis en 
Allemagne 

M. et Mme C. Berthelette et 
eur fille, Patsy, ainsi que M, Gé- | 
ald Archambault, de Dauphin, 


| 
11 
If 


ont passé la dernière fin de se- | - 
mens | 


|maine chez leurs parents respec- 
1 tif 

Mlle Adéline Corbel et une 
|amie du sanatorium de St-Boni- 
face, ont passé la dernière fin de 
semaine chez M. et Mme J.-L 
Corbel 
| M, Joey Verhaeghe accompa- 
gna M, Georges Burelle, de Mee- 
dow Portage à Grand Rapids, ea- 
pérant trouver un emploi, 

Cours alimentaire 

La premiere leçon du cours al!- 

mentaire eut lieu chez Mme C, 


Archambault le mardi 6 février, | 


à 2 h, pm. Treize personnes é- | 
taient présentes, Mie Lorraine | 
Lee, économiste ménagère, é- | 
sonta Mlle Anne-Marie Allan, | 


qui donnera le cours, Mme Cécile 
Archambault fut élue présidente 


du cours et Mme Julia Verhae- 
ghe, secrétaire, Le thème de la 
remière leçon était ‘Comment 
préparer les repas sans exagéra 
L'on 

L'assemblée se termina par un 
Ut goûter, La prochaine lecon 

ra eu chez Mme M Vandk 
poele e mercredi 21 février 
Bienvenue à toutes, car ce sera 
trhe \pottant Lu suiet sera 
{ 1t préparer « aliments 
qui d ent être congelés 


dry), de Laurier, pour la naissan- |] 


3e compétition, 
pes électriques, équipe de Cathe- 


semble de tasses à mesurer, équi- 


pes d'Elsiv Labossière avec Eve- 
Grenier | 
3e prix, | 


lyn Lafrenière, Doreen 
et Jeannette Labossière: 
ensemble de sous vers, équipe de 
Thérèse Delaquis av Madelaine 
Burley, Florence Lussier et Fran- 
çoise Desrochers, de Mariapolis: 
4e prix, équipe de Marthe Sala 
avec Jeanne Deshayes, Germaine 


Dupasquier et Odile Badiou, de 
Notre-Dame-de-Lourdes 
Malades 
Prompt rétablissement à Mme 
Paul Thevenot patiente à l'hôpi- 
tal général de St-Boniface, ainsi 
qu'à Mme Prudence Gavaert et 


aux jeunes Georges Desrochers et 
Donald Labossière 
Swan Lake 


Prière à saint Jude 
apôtre des causes 
désespérées 


Pour faveur obtenue 

Saint Jude, apôtre glorieux 
serviteur et ar de 
du traître ludas est la cause 
vous êtes 
l'Eglise vous hor 
que universellement mine patr 
des cas désespérés 
ma 

L en Ma faveur d 


ous est accordé d'art ter visible. 


tidèle 
jé 10m 
que 


oublié pa 


heure ” 


e - : 


|français, contre une 
ten angleis 


Jeannette | 


ler prix, lam- | 


Simp- 
Terry Bahuaud et Angèle 
sage, d'Altamont; 2e prix, en- | 


Chronique de CHKSB 


| 
| 


1050 Kilocyeles 


Ce fut une semaine “bous 7 h. 45 n air de flûte 
se” pour Marie ne dizaine d'in- voici le qua d'heure des Jeu- 
térviews avec ) nesses Musi es de St-Boniface 
médie Ca Spécialement pour les jeunes (et 
des réceptions les autres) qui veulent s'initier 
D'ailleurs, Gél à la bell ique. Présentation 


visites et renc Jeannine Mous- 


de à St-Boniface qu'il « s membres des 
| 1Ci aussi inoubliable que Bousille 

pour ceux qui ont vu la 3 h. 30 Des idées et des 
Fait remarquable dans stoire | hommes 

du théâtre à Winnipeg, Gélinas 10 h. 30 — “El cabaret latino” 
a fait deux fois salle comble en Christian Leroy présente de la 


musique typique et 
d'Amérique latine et d'Espagne 
Disques exclusifs 

11 h. 30 — ‘“Créat 
diennes”, nouvelle [ 
à CHRC, Québec, ‘pour favori- 


demi-salle 
Après troisième 
spectacle, fatigué mais content, 
| Gélinas avouait, avec la modes 
qu'on lui connaît, qu'il trs 
à d'autres pièces. Quant à 
sille, la prochaine 


représentatior f£ni * 

sera à Seattle TEPresenaUOn ler l'éclosion de talents cana- 
Tr diens L'émission inaugurale, 
mardi dernier, s'’ouvrait sur “A 


Mardi soir . 
Québec au clair de lune’, de Ma- 


rius Delisle. Cette émission de- 
mande des chansons. N'y a-t-il 
pas des gratteurs de guitare au 
Manitoba aussi? Envoyez vos es- 
sais (paroles et musique) à “Créa- 
tions canadiennes”, aux soins de 


CKSB 


Si vous n'êtes pas dans la ruée 
[du curling et si vos yeux sont 
fatigués de la télévision, voici 
pour vous quelques émissions du 
mardi soir 


7 h. 30 Robert Grand'Mai- 
son interroge Conrad Leclerc, re- 
présentant de la Société centrale 
de Logement. Soumettez-leur vos 
{ questions 


Apres-midi 


Mesdames, la sympathique et 
prolifique Louise Simard vous 
louvre les trésors de “Fémina” 
quatre fois la semaine. Ainsi, le 
mardi, elle invite Marie “Pôle” 
à parler de mode, et Marie ‘‘Pô- 
le” a annoncé mardi dernier tout 
un programme pour les prochai- 
nes semaines: la garde-robe fé- 
minine depuis la première com- 
munion jusqu'à la cinquantaine 
Fémina a aussi Mme Jeanne Be- 
noît, qui met l'eau à la bouche 
même aux hommes les moins gas- 
tronomes avec son persil et sa 
cannelle. Fémina est en ondes à 
1 h. 45 ou 2 h. 


“Le porte-plume 


C'est une des plus charmantes 
chansons qu’'interprète Marael 
, Amont. La connaissez-vous? 
Embellissez les abords be oi 
ne not Chacun de chacune 
Ici-bas porte sa croix, 
Moi j'porte des plumes 


Sur le quai numéro trois 


Cultivex vos propres fruits! 


POUR 
Arbres fruitiers 
* Petits fruits 
* Arbres d'ornement 
* Fleurs vivaces 
Arbustes florifères 


Y'en a, c'est Gdecoton, 

{Y'en a, c'estydes barils, 

| Moi, c'est des oiseaux des îles 
|Un kilo de plumes, 

On peut le croire moins lourd 
| Qu'un kilo d’enclumes 

{Ou qu'un kilo de coeur lourd. 
|Eh bien, prenez mon sac 


Pépinière St-Joseph 
OTTERBURNE, MAN. Ets plumes sur votre échine 
Et dansez maintenant le Lac des 


Un exemplaire de notre catalogue | Cygnes 
vous sera envoyé sur demande | 4 
La la la,,, 


Adressez-vous à la 


| 


folklorique ! 


| de 


St-Claude 


Reurion 


Le 6 février, le comité div 
sionnaire de la Relève se inis 
sait à St-Claude. 11 fut décidé 
que la soirée récréative aurait 
lieu le 18 février au lieu du 16 à 

t. On vite donc tous 
res de la Relève de la 


i que les parents et 
resses, à venir s'amuser 
vienne nom- 


février, l'Institut Collé- 
gial St-Claude était fier d'ouvrir 
ses portes toutes grandes pour 
tous les professeurs de 
n la Montagne pour leur 

réunion générale de 


recevoir 
la Divis 
troisième 
l’année 


Félicitations 

Félicitations à Louise Gobin, 

lle année, pour s'être clas- 
sée première en composition ‘Ra 
dio-message de Sa Sainteté Jean 
XXII, à Noël”. Merci à la Rév 
Sr Supérieure pour le prix offert. 
Maurice Buisson, Gérald Gaultier 
et Yvonne Rouire gagnèrent aus- 
si chacun un prix pour mention 
honorable 

Sports 

Mercredi, l’équipe de l'école se- 
condaire s'est débattue au comp- 
te de 4 à 4 contre Somerset, Heu- 
reusement leur esprit de victoire 
revint vendredi soir lorsqu'ils 
blanchirent Mariapolis au comp- 
te de 5 à 0. Ce fut le premier 
blanchissage réussi par le fameux 


gardien de buts, Louis Smith, 
cette année, malgré les douze 
parties sans défaites. Dimanche, 
l'équipe se rendit à Somerset 
avec l'espoir de décrocher le 
$10.00 comme premier prix au 
tournoi 

Ce fut une première partie 


dure, mais tout de même gagnée 
au compte de 6 à 5 contre Ma- 
riapolis. Puis vint le second blan- 
chissage, 5 à 0, contre Somerset 
Cette victoire donnait le premier 
prix à l’équipe de St-Claude qui, 
jusqu’à présent, a joué un total 
de quatorze parties, en a gagné 
treize et égalisé une, Elle est 
bien prête, semble-t-il, à entre 
prendre les semi-finales de la 
ligue La Montagne qui débutent 
cette semaine | 
C'est le lundi 12 février que 
les élèves ont eu accès à l’audi- 
torium. Ils promettent d'en 
faire bon usage! Dès la première 
journée, on y a fait la gymnasti- 
que, joué au “Mississippi”, aux 
croquinoles et pratiqué le chant. 
Le premier fut un psaume d'ac- 
tion de grâces ‘‘Acclamez le” Sei- 
gneur, terre entière , , .”, 
| La Liberté et le Patriote vient 
de faire de beaux éloges sur notre 
école: c'est bien dit, mais on ne 
saurait décrire assez la joie, la 
fierté des étudiants de St-Claude, | 
| Aussi promettent-ils de se con- 
duire partout dignement pour 
faire honneur à leur école. Ce 
sera la meilleure manière de di-| 
lre merci à tous ceux qui leur! 
procurent tant de bonheur. 
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amais fini de faire son 
PERROT 


Pourquoi ne pas appeler 


NTRAL 


à CENTRAL 


CEST 


RAPIDE ET 
ÉCONOMIQUE AUSSI! 


Un plus grand nombre 


de gens d'affaires se 


servent de la méthode, 


central à central, pour 


leurs 


bains 


rez 


l'argent, 


appels interur- 
Vous épargne- 
et de 


soit 


du temps 


que ce 


un appel d'affaires ou 


un 


appel personnel, 


Central à central veut 


dire 


parler à la per- 


sonne qui répondra au 


téléphone. 


Pour 


plus d'économie, 


appelez après 6 h, p.m. 


et toute la journée du 


dimanche. 


Appelez par numéro 
C'est deux fois plus rapide 


MANITOBA 


TELEPHONE 


SYSTEM 


Jouissez de la vie au Manitoba! 


hospitalisé s à 


de la 


LA! 


organi 


rement 


fin, Le 
er ces 
rt 
| 
et 
An hrèt 
} £ 
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ent maintenant des ‘soirées de curlina des groupes d'am ordina 
entre quatre à: huit iples. Epoux et épouses sont placés en différentes équipes 
chacun joue Contre l'autre dans des séries rotatives de cina joutes de 

irling laisse souvent à désirer e plc le } irée fait te 
quelques erres qui rrretent tte tre le pu’ 

est f e de de ées de Curlir ] De puis ) vée 0e 10 gia 

elle de nombreux iDs acceptent des groupe de jeurs non-membre 
A Fe eg 0 vointenont y première glace € luond ét 

t CE daroupe de Apoele t t e à D de 

ét Prenez avant ge de cette r ° ée ex ente { 
euse de de la e ou Manit ! 


Labaft's Manitoba 
Brewery Limited 


Halons ensemble! 


Caisse d'épargne scolaire 


La semaine dernière, j'avais le 
plaisir d'assister à l'assemblée 


1 des opé- 
rations financières fut pour tous 

un sujet de satisfaction 
Mais présentement, le point 
intéressant que je veux souli- 
&ner, c'est le sucrés de la Caisse 
d'épargne scolaire. J'en suis sûr, 
les parents ne m'en voudront pas 
i je semble les ignorer, ce qui 
est loin de ma pensée, pour par- 
eur 


ler plus particulièrement de 
petit monde chéri 

Car ces jeunes méritent beau- 
coup de félicitations. Au moins 
80 pour cent des élèves de la pa- 
roisse font partie de la Caisse 
d'épargne et la moyenne des dé- 
pôts pour l'année scolaire 1960- 
61 se chiffre à $12.34 par mem- 
bre 

Les argents sont perçus deux 
fois la semaine et, comme stimu- 
lant, les officiers visitent régulié- 
rement les classes pour rappeler 
aux élèves de bien vouloir ap- 
porter leurs épargnes. A chaque 
mois, il y a réunion générale des 
membres, toujours suivie d'un 
cercle d'étude. Un comité spécial 
affiche les résultats mensuels et 
annonce la date des réunions 

Va sans dire que ce travail ne 
se fait pas tout seul. Il faut du 
dévouernent, de l'initiative, de la 
ténacité, du savoir-faire, Il est 
tout à l'honneur du comité actuel 
et de son président, Denis Ber- 
nuy, d'avoir dirigé les activités 
de la Caisse d'épargne scolaire 
avec autant d'habileté et d'ima- 

ination, Ces félicitations, nous 
es adressons également à tous 
les jeunes du Manitoba qui pra- 
tiquent l'épargne. En encoura- 
geant leur Caisse scolaire, les 
membres façonnent leur propre 
bonheur 

“Le blé qui leve” 

La Caisse scolaire vous offre, 
à vous tous les étudiants, une 
occasion exceptionnelle de vous 

réparer un avenir intéressant et 

eureux. Certainement vous ne 
voulez pas être comme la cigale 
qui, ayant chanté tout 
trouva fort dépourvue quand 
. 
Ste-Geneviève 
Baptèmes 

Le 14 janvier: Alexis, fils de 
M. et Mme Steve Moroz. Par- 
rain et marraine, M. Georges Mo- 
roz, de Dugald, et Mme Eveline 
Harpin, de Great Falls, Man. 

Le 4 février: Léo, fils de M. 
et Mme Henri Saltel. Parrain et 
marraine, M. et Mme Abel Ga- 
gnon, de Ross. 


Syndic 
M. Louis Fiola a été élu syndic 


pour remplacer M. Pierre Fiola, ! 


sortant de charge, 
Déces 
Le 7 février s'éteignait à l’h6- 
pital de la Miséricorde, à l'âge 
de 72 ans, Mme Marie Savigny, 
de Ste-Geneviève, 
La défunte laisse dans le deuil 
son époux, M. Alfred Savigny; 
* sin fils, Désiré, de St-Boniface; 
un frère, M. Joseph Demers: trois 
soeurs, la Rév. Sr 
SN.JM., Mme Marie-Ange Bou- 
chard et Mille Alice Demers, tous 
de la province de Québec. ‘ 
Les funérailles eurent lieu à 
Ste-Geneviève le 10 février, Les 
porteurs furent MM. Alfred et 
Elie Ross, Henri Saltel, Rosaire 
Fiola, Jean Dornez et Gérard 
Morin 
Mmes Ferdinand Fiola et Théo- 
phile Dornez firent la quête. 
Mme Savigny laisse le souve- 
nir d'une bonne chrétienne et 
d'uné personne gaie. 
Remerciements 
La famille Savigny remercie 


l'été, se | 


St-Firmin, | 


l'hiver fut venu Pour vous l'été 
c'est la période de vos études à 
l'école, de votre adolescence 
C'est la saison où le blé que l'on 
vient de semer au printemps 
pousse sa tige vers la lumière du 
ciel. C'est la croissance vigou- 
reuse, promesse d'une abondante 
récolte et richesse pour le cuiti- 
vateur. C'est la récompense de 
tout ce labeur soutenu et pour- 


suivi depuis l'arrivée du prin- 
temps 
Si, comme la cigale, le fermier 


avait passé son temps à s'amuser, 
l'automne venu il n'aurait rien 
à en récolter, puisqu'il n'aurait 
rien semé 

Vous êtes au printemps de vo- 
tre vie. C'est pour vous un temps 
de préparation, lout comme le 
fermier qui prépare son terrain, 
le laboure, le cultive pour le ren- 
dre plus fertile, plus propice à 
la croissance du grain. C'est éga- 
lement pour vous le temps des 
semences à la manière du culti- 
valeur qui, pour avoir une abon- 
dante récolte, prend le soin de 
semer une bonne variété de blé, 
d'avoine ou de seigle 


Ainsi, pour avoir une bonne 
récolte, il faut semer du bon 
grain. La bonne semence pour 
vous 


ce sont les bonnes habitu- 


Powerview 


Ca et la 


A l'élection du dimanche 28 
janvier, M. Jim Desilets fut éiu 
syndic remplaçant M. Omer Ste- 
Croix, sortant de charge. 

La partie de cartes, remise di- 
manche dernier à cause de la 
mauvaise température, eut lieu le 
dimanche 11 février et fut un réel 
succès avec 28 tables de joueurs; 
ce qui est un record pour Power- 
view. Les premiers prix aux car- 
tes furent remportés par Mme 
Aurore Stevens et M. Howard 
Fontaine: 2e prix, Mme Gertru- 


de Sauvé et M, Albert Pelland, | 


qui détailla avec M. Jim McLeod:; 
les prix de consolation allérent à 
| Mme Alice Normand et M. Oscar 
Vincent, Les prix de la loterie 
|allèrent à MM. Emile Lavoie et 


Raoul Boisjoli et Mile Irène Les- | 
| 


sard. 

Les champions aux différents 
lieux furent MM. Georges Cyr, 
| Joseph Roy et Léo Tardiff, Deux 
Lencans chinois furent gagnés par 
MM. Simon Guénette et Arthur 
| Bruce, et le prix d'entrée alla à 
|M. Howard Fontaine, Les profits, 
lau montant de $600, aideront à 
défrayer les frais de la patinoire. 


L2 
La Broquerie 
Récital 

Le vendredi 9 février, un ré- 
cital de musique et de morceaux 
littéraires avait lieu à l'école élé- 
mentaire. Les élèves de 4e an- 
| née, sous la direction de leur ins- 
Ititutrice, Mlle Anita Brunette, 
| furent alors choisis pour partici- 
|per au programme qui aura lieu 
| prochainement à Ste-Anne à l'oc- 


Icasion du festival de la grande | 


| Division. 

Ça et la 

| Plusieurs paroissiens ont eu le 
plaisir de voir la fameuse pièce 
de Gratien Gélinas, ‘‘’Bousille et 
les Justes’”’, au théâtre Playhouse 


de Winnipeg les 9 et 10 février. | 


Le dimanche 11 février, un 
{groupe de jeunes de La Broque- 
rie se rendait à Ste-Anne pour 
suivre les cours de préparation 
au mariage. 

Souhaits de prompt rétablisse- 
ment à Mme Maurice Nadeau, de 
retour de l'hôpital de Ste-Anne. 

Les résultats des derniers tira- 
ges du Concours de souvenirs de 
colonisation seront annoncés la 


tous ceux qui lui ont témoigné | semaine prochaine au poste CKSB 


de la sympathie à l'occasion du 
deuil qui vient de la frapper. 


L 


let dans le journal La Liberté et 
Ile Patriote. 


‘assurance-vie est un 


devoir social et familial, 


Compagnie essentiellement 
canadienne-francaise 


en 1903 


Fondée 


Excellents 


Polices pension — T 


MAN 
| Philippe-Arsène Perron Geront 
| Philippe Perron Agent 
|| Hdouerd Lachonce Agent 
| 
| SASKAT 
| Hervé Leblone Gérent 
| Edouard Lrthier Agent 

Lénon Lepage Agent 


Organisateur général. Raymond De 


Pres de $2,600,000 payés aux assurés 
ou à leurs bénéficiaires en 1959 


| Polices familiales 


| Toute la famille protégee par la même police. 


Dotation à 60 ans — 20 primes 


dividendes 
aux très avantageux 


Nous offrons au publie tous les genres d'assurance-vie, 
Pour le mari, pour la femme, pour les entants, 


| È 


Voyes nos représentants 


ITOBA 
SH Eustache | 
géneral St. Norbert | 
swpecrel 199, Eugénie 
$t-Bonitace | 
| 
CHEWAN {| 
Vonda | 
social Si-luidere de Bellevue | 
spécial Vonde | 


nn, 152, Notre-Dema at, Montréal 


uen en e— 
— 


des à prendre. habitude de l'é- 

rene, de l'esprit de travail, de 
l'initiative et de la ténacité 

La Caisse scolaire vous donne 
cet entrainement excellent et 
vous permet d'acquérir toutes ces 
habitudes qui vous apporteront 
une vie abondante et remplie de 
contentement. Est-ce trop deman- 
der à des jeunes qui ont l'ambi- 
tion de réussir ieur vie’? Du tout, 
notre jeunesse a conscience de 
l'importance de son rôle parmi 
nous minorité franco-manitobai- 
ne. Elle entend le remplir avec 
honneur 

La Fédération des Caisses Ca- 
nadiennes françaises du Manito- 
ba, par Raymond Bernier 


Letellier 


Deces de Mile B. Gendron 


Le vendredi 9 février est décé- 
dée à l'hôpital Victoria de Winni- 
pes Mlle Bernadette Gendron, 

gée de 48 ans. Son père, M. Ar- 
thur Gendron la précéda dans la 
tombe il y a un mois. 

La défunte laisse dans le deuil, 
loutre sa mére, deux soeurs, Ger- 
trude (Mme David Desautels), de 
St-Jean-Baptiste, et Alice (Mme 


! 


Antonio Comeault), de Trans- 
cona 
M. l'abbé E. Fontaine, curé, 


chanta le service funèbre le lun- 
di 12 février. M. Gaspard Fontai- 
ne dirigeait le chant et Mme Al- 
bert Breton touchait l'orgue. 

Les porteurs étaient MM. Ar- 
thur Comeault, Henri Trudel, Gé- 
rard Leclair, Albert Breton, Eu- 
clide Desautels et Herménégilde 
Bouchard. : 

Mmes Gérard Leclair et Napo- 
léon Comeault firent la quête. 


Déces de M. A. Dionne 
M. Adolpñüe Dionne, de Letel- 
lier, est décédé à l'hôpital d’Al- 
tona le samedi 10 février, à l'âge 
de 79 ans. Le service funébre fut 


Edouard Fontaine, assisté de MM 
Iles abbés Robert Nadeau, d’Au- 


Jean-Baptiste, comme diacre et 
| sous-diacre. 

| Les porteurs honoraires étaient 
| MM. Télesphore Bessette, Albany 
Gallant, Joseph Empson, Jean- 
Baptiste Ayctte, Joseph Houle et 
Antonin Jutras. Les porteurs ac- 
Itifs étaient MM. Raymond, Phi- 
lippe et Joseph Delorme Marcel 


Euclide Boiteau agissaient com- 
me huissiers. M. Herménégilde 
Bouchard et Euclide Desautels fi- 
|rent la quête. L'inhumation eut 
lieu dans le cimetière paroissial. 

M. Dionne est né à St-Jean- 
Baptiste et vécut dans cette ré- 
gion toute sa vie. Il fut agent de 
la compagnie “Imperial Oil” 
pendant 10 ans et se retira en 
| 1960, 

Le défunt laisse dans le deuil 
deux fils, Armand, d'Emerson, et 
| Eugène, de Letellier; six filles, 
| Mmes H. Parent, de Winnipeg, 
JW, et M. Delorme, de St-Jo- 
|seph, Paul Jutras, de Letellier, 
let S. Buswell, de Squaw Rapids, 
|Sask., et Marguerite, de Regina; 
125 petits-enfants et cinq arrière- 
| petits-enfants, 

Remerciements 


| Les familles Gendron et Dion- 
ne désirent remercier bien sincé- 
|rement tous ceux qui leur ont té- 
|moigné de la sympathie à l'occa- 


{sion de leurs épreuves respecti- | 


ves, 
Hockey 
l'occasion de 


A 


la visite des 


collégiens d'Otterburne, une ex- | 


|cursion de hockey fut organisée 
le samedi 10 février, Deux équi- 
pes (12 ans et moins et 14 ans et 
moins) se rendirent à Dominion 
City, sous la direction du gé- 
rant, M. Aimé Cadieux, et de l'en- 
traineur, M. Roger Cadieux. Plu- 


sieurs parents accompagnaient 
les jeunes. 
| Les résultats furent comme 


| suit: les plus jeunes ont subi une 
défaite au compte de 3 à 0, tan- 
dis que les plus grands gagnèrent 


- [au compte de 3 à 2 après deux 


| périodes de temps supplémentai- 

res. Félicitations aux jeunes et 

surtout aux personnes en charge. 
Carnaval 

Le samedi 17 mars aura lieu le 

carnaval annuel, La vente de bil- 


chanté le 13 février par M. l'abbé | 


bigny, et G. Dionne, vicaire à St- | 


Simard, Marcel Daneault et René | 
Parent. MM. Alban-J, Gallant et | 


Mmes Clotaire Denis, de S-De- 
nis, Arthur Richard, de Laventu- 
re, et Isidore Doucet, de Domre- 
my, se félicitent d'avoir glissé 


quelques pièces de 10 sous dans | Hockey” a eu le temps de donner | 


leurs demandes de souhaits du | 
mois de janvier; leurs lettres fu- | 
rent choisies au tirage. Ces | 
se partageront la somme de 
$ 

Conscients de la misère qui rè- 
gne dans le monde et désireux | 
surtout de venir en aide aux lé- 
preux, de nombreux auditeurs, 
répondant à l'appel de M. Raoul | 
Follereau, le champion de la cau- | 
se des lépreux, ont fait parvenir 
au poste leur obole, que la direc- 
tion se chargera d'envoyer à l'or- 
dre de Charité à Paris, Un grand 
merci à ces généreux donateurs. 

Maurice Richard 

L'ambassadeur du hockey était 

récemment dans nos murs. Mal- 


Ste-Rose-du-Lac 


Les ‘’Royals” remportent 
la victoire 

Les ‘Royals’ finissent en pre- 
mière place dans la ligue “Big 4". 
| Le jeudi 8 février, ces derniers se 
rendirent à McCreary pour jouer 
la dernière partie de la ligue et 
remportérent la victoire par un | 
compte de 2 à 0. | 
M. Aimé Deleau 
coupe comme le meilleur gardien 
de but de la ligue. Le club gagna 
le trophée pour avoir fini en pre- 
miére position et une troisième 
coupe sera peut-être décernée à | 
un des “Royals'', comme : 
L 


remporta la 


compteur de la ligue. Mais, com- 
me les statistiques ne sont pas 
encore toutes rendues au bureau 
du président de la ligue, M. Au- 
guste Arnal, il faudra attendre 
pour confirmer cette nouvelle. 

Les semi-finales furent égale- 
Iment disputées la semaine der- 
nière, Dans deux parties consécu- 
tives fort contestées, Alonza ga- 
gna sur Laurier par des comptes 
|de 3 à 2 et de 5 à 3, Les finales 
seront décidées cette semaine en- 
tre le club d'Alonza et de Ste- 
Rose. Venez en grand nombre ap- 
puver les joueurs. | 

Curling 

Si le hockey est populaire à 
| Ste-Rose, il ne faudrait pas pen- 
| ser que c'est le seul sport qui at- 
tire les gens. Depuis deux semai- 
nes il y eut deux bonspiels, celui | 
des dames les 22 et 23 janvier, et 
celui des hommes la semaine der- 
nière. 

Voici les résultats: première 
|compétition, chez les dames: ler 
| prix, Mme Rose Bennet, de Mc- 
“reary, 2e prix, Mme Dorothy 
| Ingelbeen, de Ste-Rose; 3e prix, 
Mme Annette Beddome, de Ste- 
| Rose, et le 4e prix, Mme Papuga, 
|de Rorkton: deuxième compéti- 
|tion: 1er prix, Mme Marion Qya- 

le, de Eddystone; 2e prix, Mme 
Cécile Lahaie, de Ste-Rose; 3e 
prix, Mme Livian Lepla, de Ste- 
Rose; 4e prix, Mme Lytwyn, de 
Rorkton; troisième compétition: 
ler prix, Mme Mary Shineton, de 
| McCreary; 2e prix, Mme Thel- 
|ma Taylor, d'Eddystone; 3e prix, 
|Mme Maurice Valcourt, de Ste- 
| Rose; 4e prix, Mme Josæph Ja- 
| cob, de Ste-Rose, 
Sincères remerciements aux 
| dames de la Ligue Féminine Ca- 
tholique pour l'excellent souper 
servi à la fin de leur bonspiel. 

Après une semaine de compéti- 
| tion, la compétition de l'hôtel Ste- 
Rose fut gagnée par M, Earl Gray, 
de Ochre River, M, Gray rempor- 
ta cette dernière partie du bons- 
| piel sur M. Art Hopfner, de Ste- 
| Rose, Ces finales furent radio- 
| diffusées sur les ondes du poste 
| CKDM de Dauphin, De nombreux 
spectateurs étaient présents à la 
| partie 
Le troisième prix de cette com- 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
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gré un horaire bien chargé, mal- 
gré le harcèlement des journalis 
tes, des commentateurs sportifs 
et de ses admirateurs, “Monsieur 


des centaines danses de 
dédicacer des dizaines de livres, 
d'accorder une interview à Roger 
Gautier et de déjeuner avec le 
gérant de CFNS. À son retour 
au , M. Raymond Marcotte 
traduisait la pensée de milliers de 
Canadiens lorsqu'il déclarait: 
“Maurice Richard, c'est un chic 
type”. ‘ 
“Creations canadiennes" 

Souhaitons la bienvenue sur 

nos ondes à une nouvelle émis- 


_St-Hubert 
Soiree 

Le vendredi soir 9 fevrier, un 
groupe de parents et amis se sont | 
réunis à l'école de St-Hubert pour | 
fêter Mlle Cécile Brûülé et son | 
fiancé, M. Adrien Ripley, de Kip- | 
ling. On leur offrit de jolis >! 
| deaux et des meilleurs voeux 
| pour leur mariage prochain | 
Mmes Georges et H. Brülé, mère | 
| et grand-mère de Cécile, aidaient | 
| à développer les cadeaux. La soi- 
|rée débutait avec quelques jeux 
| de société et se terminait par un 
| goûter. Les héros de la fête su- 
rent remercier leurs parents et | 
amis de leur gentillesse, 

Va-et-vient 

Les visiteurs des deux dernié- 
res fins de semaines furent: M. 
et Mme D. McCormick et leurs 
| enfants, Mlle Patsy Jordens, Mlle 
| Laura Gatin, M. Bernard Davies 


| 


sion qui favorise l'éclosion de |et M. et Mme G. Bardozie, tous 
nouveaux talents et leur donne | de Regina: M. et Mme J. Jordens 
toutes les chances possibles de | et leur fillette, de Rivers, Man: 
s'établir solidement dans leur car- | M. Jean Boutin, de Brandon, et 
rière respective. “Créations ca- M. et Mme Jean Bachtold, de 
nadiennes” constitue une rampe | Weyburn, en route pour Renfrew., 
de lancement pour les nouvelles | Ont. où ils résideront à l'avenir. 
chansons canadiennes composées M. Emile Gatin a passé quel- 
et interprétées par des artistes ca- | ques jours à Regina au début de 
nadiens, Les jeunes invités de | la semaine. ‘ 
“Créations canadiennes” puisent | 
leur inspiration dans un souvenir! | 
un trait d'humour ou encore dans 
un coin de leur pays natal. L'é- 
mission passe sur nos ondes le 
mercredi à 1 h. 05 p.m., heure 
centrale. 


Wawota | 


Va-et-vient 
M. Richard Lamontagne, de 
l'Aviation canadienne, stationné à 
a Rivers, Man., est venu visiter ses 
! parents à Dumas, en automobile, 
mais dut retourner par train à 


EN SASKATCHEWAN 
Willow-Bunch | M Pre or A et 


leurs enfants, de Regina, visitè- 
Ça et la 


| rent leurs parents. 

Son Exc. Mgr Aimé Decosse, | er rte G: Munro, de mue 
évêque “de Gravelbourg, est venu | W d rendirent ‘visite à leurs 
rendre visite à M. l'abbé J.-A. | f2n6s-Parents, M. et Mme R. Zé- 
Latendresse, curé, le Me sd 7 M et Mme R. Jacques visitè- 
février; Mgrs Rodrigue Lussier et ÿ pc ge se à 
Albert Vachon, d'Assiniboia, sont Hs ag qu + A Voie W. 
venus aussi voir M. le Curé, le 4 ‘Mn a SAT 
veldièét S-Horier, | et Mme Maurice Zébière, 

Le dimanche 4 février, M. le  COmpagnés de leur gendre, M. 
Dr et Mme Louis Piché, de Shau- he FU et de di gp PUS 
navon, accompagnés de leyr mè- * ‘+. Unro. rendirent visite à 

à Mme R. Zébière et visitèrent M, 


re et belle-mère, Mme Albert 
Martin, se rendirent à Regina vi- Le et Mme G. Munro, 


siter M. À. Martin, qui est patient , 
à l'hôpital des Soeurs Grise AS rétablissement à ces 
ayant subi une opération. ‘ 

Le dimanche 28 janvier, M. et 
Mme Jos. Bellefleur et leurs sept 
enfants sont allés voir leurs pa- 
rents, M. et Mme Frank Belle- 
fleur, au Foyer d'Youville de 
Gravelbourg. 

M. et Mme Eugène Lespérance 
et M. Ovila Lespérance sont allés 
à Moose Jaw, dernièrement, pour 
affaires. 


| ma 
Naissances 

M. et Mme Jacob Eberlé, née 
Lucie Zébière, sont heureux de 
faire part à leurs parents et amis 
de la naissance d’une fille, Loui- 
se-Elisabeth, née le 29 janvier à 
l'hôpital de Montmartre, 

A M. et Mme Harvey Beau- 
doin, née Janet McLean, est née 
une fille le 30 janvier, à l'hôpital 
de Montmartre, 


_— 


St-Boniface, le 16 février 1962 
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Lenon Park est grandement éprouvé 
par la mort de deux citoyens estimés 


ZENON PARK -— Un parois- cie est la propriété de M, le Dr 
sien et pionnier bien connu et es-|J.-A. Mandin, MM. Lalonde et 
timé, M. Aibert Marchildon, est | Larochelle ne portaient pas d'as- 
décédé à l'hôpital Notre-Dame le | surances, 
mercredi matin 3 janvier, à l'âge Les sapeurs d'Arborfield, Car- 
de 7 ans. Le service funèbre fut |rot River, Tisdale et Nipawin, 
chanté dans l'église paroissiale le | avertis sont venus prêter main- 
lundi matin 8 janvier, à 10 h.,! forte à la brigade locale, Un trac- 
par son neveu, M. l'abbé Arthur |teur chenille du Canadien Na- 
Marchildon, de Prince-Albert. tional a contribué à contrôler 

Un gendre du défunt, M. Louis | l'incendie en poussant les murs 
Fournier, conduisait le deuil, et |des bâtisses en flammes dans le 
les porteurs étaient des gendres | brasier. Les charrues à neige ont 
du défunt, MM. Euclide Sigouin, | aussi été utiles pour empêcher le 
Pierre Lambrecht, Kenneth | feu de se propager, Ici, remercie- 
Styan et Terrance Fedora, ainsi ments et reconnaissance sont a 
que Paul et Martin Marchildon, | dressées aux équipes des villages 
des neveux. La Rév. Sr Marie-Al- | voisins et à tous ceux qui, par 
phonse accompagnait à l'orgue la | leur aide et dévouement sponta 


chorale, qui fit les frais du chant. | nés sont parvenus à empêcher la 


La quête fut faite par M. Louis | destruction 


complète de cette 


Fournier, L'inhumation eut lieu | partie du village 


au cimetière paroissia], 


A Mme A. Lalonde tt à sa fa- 


Le défunt est né le 6 avri 1888 mille qui pleurent un mari et un 


à Lafontaine, Ont. où il com- 
mença ses études à l'école locale 
dirigée par des religieuses: il lés 
continua au collège de Nicolet, 
PQ, et fit ensuite un cours de 
commerce à Midland, Ont. Il vint 
en Saskatchewan en 1912 s'éta- 
blir sur un homestead à Zenon 
Park. Le 10 juillet 1917, il épou- 
sait Mlle Forestine Lalonde et de- 
meura sur la ferme jusqu'en oc- 
tobre 1953 pour se retirer au vil- 
lage de Zenon Park, où il est dé- 
cédé. 

Le défunt laisse dans le deui 
son épouse et deux fils, Léo-Paul, 
de Terrace, C.-B. et Emile, de 
Macrorie; 10 filles, Blanche 
(Mme Euclide Sigouin), de Zenon 
Park, Florence (Mme Louis 
Fournier), de Montmartre, Ber- 
the (Mme Paul Bussière), de Ter- 
race, C.-B., Lucienne (Mme Ga- 
briel Desrochers), de Scarbo- 
rough, Ont, Rolande (Mme 
Harry Richardson), Aurore, Odi- 


père respecté et dévoué, les pa- 
roissiens offrent leurs plus sin- 
cères condoléances 
Ça et la 

Le souper annuel des Dames 
Auxiliaires eut lieu en janvier 
chez Mme Gérard Chabot, et tou 
tes les personnes présentes ont 
savoure les mets nombreux, va 
riés et délicieux. Une soirée plei- 
ne de gaieté et d'entrain s'ensui- 


Les bureaux de la Caisse Po- 
pulaire et le gérant et sa famille 
sont depuis un certain temps dé 
jà confortablement installés dans 
un nouveau local. À cette occa- 
sion, M. et Mme Paul-Emile La- 
croix sont très reconnaissants à 
tous ceux qui les ont aidés à dé- 
ménager dans leur nouvelle de- 
meure et les remercient de tout 
coeur, Leurs services furent des 
plus appréciés, 

M. et Mme Roger Hudon sont 


M. Wilfrid Benoit est allé à 
Fort Qu'Appelle dernièrement, 
assister à une assemblée des di- 
recteurs de la Défense Civile. 


M. Boutin vint visiter ses filles, 
Mmes Léo Lemieux et Gérard 
Granger, récemment, 

M. et Mme J. Bellefleur ont 
passé une couple de jours à Re- 
gina, Mme Robert Dionne revint 
avec eux, après avoir été patien- 
te pendant quelques semaines à 
l'hôpital pour traitements médi- 
caluix, 

M. et Mme Raymond Campa- 
gne sont allés à Moose Jaw pour 
affaires, et M. D, Savoie, à Re- 
gina. 

Un groupe de dames se ren- 
dit chez Mme W. Winslow, le 
lundi 29 janvier, à&-l'occasion de 
son anniversaire de naissance et 
celui de Mme Emile Benoit. Elles 
leurs présentérent des cadeaux. 
Un gâteau de fête et un goûter 
furent servis à la fin de la soirée. 

M. et Mme Paul Winslow, de 
Maple Creek, vinrent à Willow- 
Bunch à l'occasion de la fête de 
leur mère, Mme W. Winslow, Ils 
y passérent quelques jours, 


Gravelbourg 


. 
Ponteix 
Déces ; 

M. Achille Chabot, âgé de 73 
ans, est décédé subitement le 31 
janvier au Foyer St-Joseph, à la 
suite d'une crise cardiaque, 

M. Chabot est né à St-Isidore, 
comté de Dorchester, P.Q. Ii vint 
à Lac Pelletier en 1910, où il de- 
meura sur une ferme jusqu’en 
1952, alors qu'il s'installa à Pon- 
teix. 

Son épouse le précéda dans la 
tombe au mois de février 1961. 

Le défunt laisse dans le deuil 
deux frères, Alphonse, de Lac 
Pelletier, et Lucien, de St-Isido- 
re, P.Q.; deux soeurs, une dans 
la province de Québec et l'autre 
aux Etats-Unis. 

M. Chabot était un catholique 
exemplaire, affable pour tout le 
monde et très charitable. 

Le service funèbre fut chanté 
le 3 février par Mgr Gérard Cou- 
ture, P.D., Ve. assisté de MM, 
les abbés Georges Laprise, de Ca- 
dillac, et Lucien Roy, de Ponteix, 
| comme diacre et sous-diacre, 

Les porteurs- étaient M, Jos. 
Lajeunesse et ses fils, Armand et 
Roger, et MM. Arthur, Robert et 


| 


Ovila Tessier, M. Gérard Chabot, 


allés à Domremy le dimanche 21 
janvier, où ils prirent part à une 
réunion de famille à l'occasion 
du 55e anniversaire de Mariage 
de M. et Mme Edmond Casavant, 
grands-parents de Mme R. Hu 


le (Mme Harold Fahl), toutes 
trois de Saskatoon, Aline (Mme 
Kenneth Styan), de Bonnyville, 
Alta, Suzanne (Mme Pierre Lam- 
brecht), de Ceylon, et Mariette 
(Mme Terrance Fedora), de Ze- 
non Park; 29 petits-enfants; qua- R 
tre frères, Joseph, de Penetang, Premier behé 
Ont., M. l'abbé Thomas Marchil- Félicitations à M, et Mme Nor- 
don, curé de Lafontaine, Ont. et|mand Roy qui sont les heureux 
Clément et Edmond, du même | parents de leur premier enfant et 
endroit; une soeur, Alice (Mme | du premier bébé de l’année 1962, 
Alfred Gignac, veuve), de River | né à l'hôpital Notre-Dame, le 30 
Valley, Ont; neuf gendres, deux | janvier, L'enfant fut baptisé sous 
brus: ses belles-soeurs et plu- |les noms de Diane-Marie-Louise, 
sieurs neveux et nièces, le mercredi 7 février, M. et Mme 
Un fils, Philibert, et une fille | Noé Piquette, de Dollard, grands- 
l'ont précédé dans la tombe, parents maternels, étaient par- 
Tous les enfants étaient pré-|rain et marraine, M, Joseph 08 
sents aux funérailles, à l'excep- | grand-père paternel, représentait 
tion de Lucienne, qui ne peut se | le parrain, 


rendre, Des cadeaux furent offerts par 
Remerciements différentes organisations et mai- 

! sons d'affaires: Dames Auxiliai- 

Mme Albert Marchildon et sa | S0n$ d'a | AE 
famille remercient sincèrement | ?°*: le Dr J.-A. Mandin, M, PE. 


Lacroix, gérant de la Caisse Po- 
pulaire, le magasin général de M, 
Maurice Courteau, MM, Gérard- 
|A, Leblanc, agent de Pioneer 
| Grain, Alfred Lalonde, agent du 
| Wheat Pool, et Laurier McCrea, 
agent de United Grain Growers, 
M. Roland Roy, boucherie et en- 


tous ceux qui ont exprimé leurs 
sympathies, soit par offrandes de 
messes, bouquets ls a8- 
sistance aux funérailles ou servi- 
ces rendus de toule autre ma- 


niere, 


Ça et la 
M. ei Mme Cyril Hollebeke 
sont partis à Red Deer, Alta, où 
M. Hollebeke sera employé dans 


pétition alla à M. Adélard Bois. 
| vert, de Laurier, et le quatrième 
à M, Albert Cantin, de McCreary, 

Dans la compétition ‘Club’, le 


le fut gag ; ‘M, lun garage, 
Caivaton, po cr mA Î M, l'abbé Dominique Dugas, 
[W. Turko, d'Alonza: 3e prix, M lcuré, et Mgr G. Couture, P.D, 


V.G., curé de Ponteix, sont reve- 
nus de St-Norbert, Man, où ils 
ont été en retraite pendant plu- 


J, Cassidy, d'Ochre River: 4e 
| prix, M. À, Hopfner, de Ste-Rose, 
M. Georges Beddome, de Ste- 


de Lac Pelletier, portait la croix. 
L'inhumation eut lieu à Lac 
Pelletier, La maison funéraire 
Lemieux était en charge des àr- 
rangements funèbres, 
Ça et la 
Mgr G. Couture, P.D, V.G. 
curé, est parti dimanche soir der- 
nier pour une retraite fermée à 


M. A, LALONDE trepôt frigorifique, M. Albert 
Un feu d'origine inconnu a cau- | Soucy, service de livraison, le 
sé des dommages estimés à $56,-{ Magasin Coopératif, M. Louis 


000, de bonne heure le dimanche 


Chartier, la pharmacie, Mme Al- 


matin 4 février, au centre du | Ma St-Amand, représentante des 
village, Mme Armand Lalonde | Produits Avon, M. Léon Lalonde, 
qui, la première, apgrçut le feu |æarage, le magasin de M, Jos, 
entre 4 h, 30 et 5 hlam., alerta | Bussière, Mme Victoire Lareau. 
aussitôt son mari qui à son tour M. Ubald Carrier, magasin de 
réveillait son fils, Rémi, qui ha- | quincaillerie de M. Lucien 
bite le deuxième étage de la mé- | Moyen, M. Fernie Gress, hôtel 


me maison, Mme Armand Lalon- 


lier, M. J.-B. Wassill et fils, gara- 


lets pour les candidates suivantes 
bat son plein: Jeannine Gauvin, | Rose, remporta la palme dans la 
représentant le club de hockey | Compétition “Oil and Fuel : 2e 
des jeunes, Verna Abrams, club | Pix, M. Lhelgi Johnson, d'Eddy- 
de jardins 4-H, Claudia MeClel- | Stone; 3e prix, M, Ardel Hopfner, 
land, club d'animaux 4-H., de Ste-Rose; 4e prix, M. Armand 

Sins | Lahaie, de Ste-Rose, | 


sieurs jours 

M. et Mme Walter Pinson- 
neault, M, André Duprat et Mme 
Steve Metka sont partis à la cli- 
nique Mayo pour examens médi- ! 
caux, 

M. Paul Marchand, Grand 
Chevalier du Conseil de Gravel- 


St-Boniface, 

La Rév, Sr Marie-du-St-Esprit 
ainsi que la Rév, Mère Marie- 
Alice, allèrent, lundi dernier, à 
Zenon Park pour assister aux fu- 
nérailles de M, Armand Lalonde, 

Sincères condoléances à la fa- 


de courut sonner l'alarme tandis |#€, M. T.-H, Lalonde, agent du 
que Rémi se hâtait vers la salle | téléphone, salle de billard et sa 
Municipale pour y chercher le ca- | lon de barbier, M. T.-H, Lalonde, 
mion à feu, afin de combattre M. Louis-J, Ferré, garagiste, M. 
l'incendie, Jean-Marc April, agent du Ca 

M. Armand Lalonde s'empres- | nadien National, M. Rémi Lalon 
sait lui aussi de réveiller les per- | de, agent d'huile BA, M. Ar 
mand Lalonde, épicier 


Félicitations aux gagnants et 
Le samedi 24 mars, à 8 h. pm. 


en la salle de Letellier, les élé- 
ves du collège de St-Boniface ré- 
péteront leur séance, ‘Maitre 
apres Dieu”, sous la présidence 
de MM. les Curés des paroisses 
environnantes, L'entrée est de 
50c, Les recettes iront aux mis 
sions, Pour plus de détails, ne 
manquez pas de lire la chronique 
de la semaine prochaine 


EE 


La danse macabre de 
la langue américaine 


MONTREAL L'an dernier 
beau milieu d'une campagne 
provinciale en faveur de l'amé- 
lioration de la langue parlée et 
écrite, la moitié de la population 
se mit à rire et l'autre moitié à 
pleurer, au moment de la publi 


cation de ‘l'interprétation cana- 
venne” qu'avaient donnée à l'or- 
thographe du “O Canada” des 
éljeves du cours secondaire 

On nous a alors dit qu'il fallait 
nous consoler parce qu dans 
presque tous les pays du monde 
orthographe était aussi massa 
crée qu'au Québec par la major 
té des étudiants, C'est une bien 
mince consolation aujourd'hui 
encore, mais Ça demeure un fait, 
semble-t:il 

Voici un exemple Nous rece 
vions, l'autre jour, une dépêche 
de l'Associated Press «ignaiant | 
que 1,137 élèves du ‘’Midwest 
americain avalent eêté soumis À un 
test significatif: 1} s'agissait pour 
eux d'écrire correctement des 
mots très simples, Les fautes ont 
êté innombrables 

Ainsi, ces élévés ont réussi à 
écrire le mot ‘universal de 180 
facons différentes calendar” de 
50 facons require de 59 fa 
cons: et ‘fortune de 64 façons 
a dépêche en question donne 
des exemples i ne font aut 
prouver le haut degré nagina 
on dont les élèves américain 
de 6e, 7e et Île années sont és 
Ple ne donc eur les néché 
des nuirhe + e hlier, tami 


rarement, les nôtres 


membres des 38 équipes qui ont | 
|fait partie du bonspiel nids qui | bourg, a présenté un, chèque de 
ne furent pas aussi chanceux, À | nat à us Ra NOEE) pr 

à omb, pour l'ameuble 

la prochaine fois chambre au Foyer d'Youville 

M, Claude Piché, fils de M, et 
Mme Robert Piché, est entré dans 
l'Armée canadienne à Camp Bor- 


Dema nde on me riage 


Monsieur, je voudrais épou- 


er votre fille den, Ont. 

ser votre fille M. le Dr et Mme W. T. Shcer 
Jeune homme, avez-vous | sont revenus de St-Boni face, 

vu sa mére? D CON PR RUSSES 
Oui monsieur, mais je pré- !railles de M. Mathurin Péreux. 


and même votre fille! 


tere à 


père de Mme Sheer 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, editice Grain Exchange, Winnipeg — Tél: WHitehall 2:3452 
Prix décharge à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 
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(Le semaine du 5 à 


ù ? lévrier 1961) 


mille éprouvée 

M, Lalonde était le père de la 
Rév, Sr Marie-du-St-Esprit, gar- 
de-malade à l'hôpital Gabriel de | 
Ponteix 

M. et Mme Paul Dumonceaux, 
de Port Reeve, passèrent la fin 
de semaine avec leurs parents et 
amis de Ponteix 

M. et Mme Gérard Desharnais 
et leur famille, de Ferland, é- 
talent de passage à Ponteix, la | 
semaine dernière, | 

Mgr Couture, curé, MM. et| 
| Mmes Jean Stringer et Raymond 
| Chabot, Mme Roger Lacoursière 
Let M, Gérard Tourigny sont allés | 
à Ferland la semaine dernière 
pour la réunion de l'Amicale, | 

M, l'abbé D, Dugus, curé de 
Gravelbourg, était de passage à 
Ponteix mercredi et vendredi der- 
niers. 

Mme André Cyrenne est allée 
| visiter son père à l'hôpital de Re: 
Hina 

M 
de Cadillac, visitaient M, et Mme 
Guy Girardin, dimanche dernier, | 

M. et Mme Marcel Lavallée | 
parlirent samedi matin pour une 
| visite à Willow-Bunch et revin-| 
|rent dimanche soir 

La Rév, Sr Marie-Pascalie, de 
Val Marie, eat de passage à Pon- 


ét Mme Raymond Lavelle, | 


| 
! 


|teix pour quelques jours 

| l'abbé G, Laprise  Assistu 
aux funérailles de M, Achille | 
Chabot, samedi dernier 

| M, Ailbert de Repentigny est 
revenu de l'hôpital des Soeurs 
|Gtises de Hegina, où 1 à passé | 


| quelque temps 

| M, Alfred Thibault passe quel 
que temps à l'hôpital Université | 

| de Saskatooï pour et 
traitements médicaux 

| M. et Mme Hémi St-Cvr 

he parents d'une 
à l'hôpital Cabriel de 


examens 


sont 
fille 
Pon 


lne reux 
| née 
téix 
A une réunion de la Relève te 
nue à Gravelbourg le 14 janvier, 
Mile B. Lernay a été élue prési: | 


dente et Mile Thérèsé Girardin, | 
sevrétaire, toutes deux sont de 
\Ponteix, Félicitations! l 


| quelques 


sonnes les plus en danger, les fa- 
milles Roland Roy, Raymond La- 
rochelle et je Dr J.-A. Mandin, 


| C'est à ce moment que M, A. La- 


londe voulut traverser la rue, fit 
pas dans cette direc 
ton et perdit connaissance. I] fut 
transporté d'urgence À l'hôpital 
Notre-Dame, où il expira, victi- 
me de son dévouement 

Quatre maisons d'affaires ont 
été la proie des flammes; une b4- 
tisse appartenant à M, Jean Cour- 
teau et occupée dans le moment 
par ‘’Melfort Plumbing & Heat 


| M. et Mme Normand Roy dési 
rent remercier les dames qui se 
sont occupées de recueillir tous 
ces jolis cadeaux, ninsi que les 
généreux donateurs 


Radville 


Déces 
Le 41 janvier, un accident est 
survenu à M, Frank Oberkisrsh 
jeune homme de 21 ans, à Glad 
mar, Il fut frappé à mort entre 


ing”, sous la gérance de M, W, un camion et un mur, L'inhuma 
Lanctôt; la deuxième, salle de | tion eut lieu à Minton. Le défunt 
billard et salon de barbier, pro- | laisse dans le deuil ses parents 
priété de M, Théodule Lalonde, | trois frères et deux soeurs, Les 
où le feu à apparemment pris | porteurs étaient MM. Ronald et 
naissance, la troisième, boucherie | Albert Larson, Alvin  Eikimo, 
et entrepôt frigorifique avec loyer | Teddy Labutte et Arnold Leader 
[au deuxième étage, becupé par | dale 

M, et Mme Raymond Larochelle, Ca et la 

la quatrième bâtisse était inoccu M. et Mme Albert Durant et 
pée depuis peu ces deux der-|leurs enfants ont auitté Radville 
niers immeubles étaient la pro- | dernièrement, pour s'installer à 
priété de M. Roland Roy Calgary, où M, Durant travaille 


ra comme plombier 
Les amateurs de curling «ont 
très actifs ici à Redville, 43 éaui 


Le magasin Coopératif à subi 
quelque dommage au mur et à ja 
toiture du côté ouest, tandis que 


la maison de M. Roland Roy, le | pes sont inscrites dans le bons 
mur et le toit du côté est de 1n | piel 
pharmacie, avec résidence au M. Napoléon Fradette n été 


hospitalisé à Regina et Mme Ju 
les Nimegers, à Radville 


ont des domma 
Cette pharma 


deuxième étage 
Les considérables 


Test gratuit pour graine de semence 


Votre graine de semence ont-olle vrai- 
ment bonne, Ca paie de semer que du 
drain pur, sain et de haute germination, 
Les agents fédéraux seront heureux de 
présenter vos échantillons pour un test 
précis, 

Foites nous parvenir 
le plus tét possible 


RTA PACIFIC 


A 
, 


vos échantillons 


COM M 


St-Bonitoce, le 16 fevrier 1962 


M. Ephrem 


décédé après sept mois de maladie 


PRINCE-ALBERT -—- Le mar- 
di 6 février, dans un hôpital 


Saskatoon, aprés avoir souffert fils et frère, M 


: 


pendant spi long: Mois avec Une | 


patience el une résignation vrai- 


ment chrétienne, et entouré des |si qu'à M. et Mme A. Duval et! 
famille, M. !Mme Schmidt, de Leask, Sask 


Due D ge" belle 
n it sa 

âme à Dieu. 1! était âgé de 73 

ant 


Les funérailles eurent lieu à, 


nus de North Battleford, où ils! 
rendirent 


une brève visite à leur ment à l'hôpital, où il suit des | ler février, un grand nombre de | le souper aux 


l'abbé Arsène | traitements médicaux. 
St-Pierre, curé de la nouvelle pa- 
roisse St-Joseph-Calasanzie, ain-| 


Fernand L'Heureux sont 
aux funérailles de M. Ben Jep- 
| pen, à North Bsttleford, le mardi 
les dames | 27 janvier. 


| 


College Notre-Dame 
Dimanche dernier, 
tronnesses du collége donnaient 


bertville, et J.-A. Coursol, du|geurs, M. Marcel Brière et Mme | parents. 

Mont St-Joseph de Prince-Albert, | Edgar Rousson, aux cartes, ler RH HIS HRRREE ERSETES 

comme diacre et ne tell À M. A-L. Pagé (113) et| 

chanta la messe de Requiem. {Mme Len Lemieux (111); 2e! Wolseley 
La chorale paroissiale, sous la prix, Mlie Sylvia Neider (105) | 

direction de M. l'abbé N. Caste- et M. C. St-Pierre (107). Ces Assemblee 


lyns et aidé de MM. Henri Paul- prix furent gracieusement don:- L 
fit les frais du chant, Mile | nés avec les hommages de M. le lieu l'assemblée annuelle de la 


M. Jaroslasky touchait loge: | 2e E-J. Gaudet et M 
ar- | 


L'inhumation eut lieu aux 


dins Cormmémoratifs de Prince- | 


Albert. 


Les porteurs étaient MM. 140  reau et 
Gobeil, Albert Rapin et X. Beau- | bert 


chesne, d'Albertville, et Jos. Car- | 


rier, A. Trudeau et A. Proven- | ques 


cher, de Prince-Albert. 


Le défunt naquit le 12 octobre de bingo. 


1888 dans le comté de Wolfe en 


Le dimanche 28 janvier eut 


A.-L. | paroisse Ste-Anne. Après la lec- 
Pagé |ture du rapport financier par “M. 
À gagnants au bingo furent | l'abbé L. Savoie, curé, il y eut 
MM. Fdgar Rousson (2), A. Ga-! discussions, puis suivit l'élection 
Duret et Mme L. Lou- ! d'un nouveau syndic. M. Dan Sa- 
riach fut élu pour trois ans, rem- 

Un goûter fut servi par quel- | plaçant M. Alphonse Pitre, sor- 
dames patronnesses immé- | tant de charge. : 
tement aprés les cinq parties! M. Emile l'ourigny fut élu pré- 
{sident de la commission scolaire 
Un beau prix sera tiré à la de l’école séparée Ste-Anne. Les 


province de Québec. En 1907 ilifin de la saison entre ceux et | autres commissaires sont M. l'ab- 


vint habiter à Gravelbourg jus- celles qui 


auront manqué lelbé Savoie, MM. Adrien Bonne- 


qu'en 1932, puis à Albertville, | moins de parties Plusieurs habi- | ville, Marcel Souchotte et Stanley 
où il acheta un magasin général | tués étaient absents ce soir-là à! Zaba. Ce dernier remplaça 


qu'il géra jusqu'en 1958. S'étant | cause de la vilaine grippe qui sé- | Emile Souchotte en novembre | 
retiré des affaires, il vint résider | vit 
à Prince-Albert avec sa famille. | dans les environs. Consultez vo- | 
use et ses fils, Rodrigue |tre journal pour l'annonce de la 
y demeurent encore, au | prochaine soirée, 


Son 
et Ted, 
numéro 738, 6e rue Est. 

Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, Aurore; quatre fils, 


depuis quelques semaines | dernier. 

Ça et la 
M. Stankey Wrobel est de re- 
{our d'une visite d'une dizaine de 
|jours à Vancouver. 
Malades | Mmes Adrien Bonneville, De- 


En convalescence à la maison | nis et Robert Noels, le jeune De- 


Hervé, de Port Alberni, C.-B. |sont Mmes Marie Boyer, 94 ans, | nis Dureault st M. Henri Cormier 
Georges, d2 Domremy, Ted et}L.-J. Fournier, Arcandi Trudeau | furent hospitalisés dernièrement. 


gue: deux filles, Laurette |et Gérard Pagé et M. Walter | 
(Mme P.-A. Cyr), de Port Alber- | Houle. 


ni, C.-B., et Colette (Mme J. R. 
Coe, de Medecine Hat, Alta; une 
soeur, Mme F. Gauthier, de Val 


d'Or, PQ. et 13 petits-enfants. |réunion mensuelle régulière de 
MM. les abbés Raczinski et|la Ligue Féminine Catholique te- 
prières | nue au presbytère. Son Exc., Mgr 


Beaulac récitèrent les 
usuelles pour les morts 


Sincères condoléances à la fa-|tres étaient présents au banguet 


mule Dion. 
Remerciements 


Mme Ephrem Dion et ses en- 
fants remercient tous ceux et 
celles qui leur ont témoigné de 
la sympathie à l'occasion 
dure épreuve, 

Ca et la 

A l'occasion de ses premiers 
voeux, Mlle Adèle Saulnier, 
o.m.m.i., du Centre Catholique de 
Prince-Albert, recevait la visite 
de sa mère, Mme Antonio Saul- 


nier, de son frère. René, de Win- |et troisièmes lundis de chaque 


nipeg, Man, et des amis, Mlle 
Estelle Lavallée, de La Salle, et 
M. Tom Conner, de Winnipeg. 
Ceux-ci passèrent plusieurs jours 
à visiter après la forte tempête 
de neige qui s'abattit sur cette 
région. Quoique fort incommodés 
par la mauvaise condition des 

i se frayer 


et Domremy. 

M. l'abbé Roger St-Pierre, ac- 
compagné de ses parents, 
Mme Alex. St-Pierre, sont 


Crépeau & Simonot 


RO 3-7835 


Cuelenaere, 
Hall & Schmit 


AVOCATS ET NOTAIRES 


183, Toronto-Dominion Bank Building | Parque. 


J. M. Cuelenacre, QC. 
N. Hal 


. Hall, QC 
K. J. Schmit B.A. LL.B 
Téléphone: ROger 93-7441 
Prince-Albert Sask, 


Dalziel's 


Le Solon Funéraire de Prince-Albert | PM: que les jeunes filles de Von- 


Transport par ambulance 
DAVID L DALZIEL 


Tal.: RO 3-3065 


Lamontagne & Schmit 
BA. BC.L, LL. B.A., LL.S. 
Avocots — Notaires 
Bureau: tél.: RO 3-9691 
Résidence tél. RO 3.6969 


240 Mitchell Block Prince-Albert 


MacKenzie 


Salon funéraire de Prince. Albert 
Transport par ambulance 


Arrangement: 
en anglais où en francais 


W_1 _BEATON 
He BOUCHER H J} JOKDAN 


38, Je rue Est Tél. RO 3 5488 


lei on varie trançais 


J.-R. Peller 
OPTOMETRISTE 
Exomen de lo vue 
15, lle vue Est Prince-Aibert fash 
EDIFICE MITUMELS 
Téléphone: RO 3.7744 


Rétraction des hémorroïdes 
sans aucun malaise: 


Découverte d'une substance cicatrisante qui soulage la douleur 
et la démangeaison tout en rétractant les hémorroides. 


Montréal, Qué. (P.M,)-La 
science vient enfin de mettre au 
point une mou elle substance cica- 
trisante qui agit avec une efficacité 
sans pareille dans le traitement des 
hémorroides Cette substance à une 
double action: elle réduit l'enflure 
tout en soulageant la douleur et la 
démangenison Des milliers de 
personnes ont bénéficié de ce remède 
peu coûteux dont l'emploi ne 
comporte aucun inconvénient 

Pour vérifier le nouveau traite- 
ment, les médecins ont suivi 
plusieurs centaines de cas d'hémor: 
toides dont certains duraient depuis 


25, lle rue Est 


in, CF | 


M. et l'abbé A, Paradis, curé, bénissait 
reve-|le mariage de Mlle Jeannette 


|peur de Dieu, 


M. Eloi Cormier, de Vancou- 
| ver, visite ses frères et soeurs de 
Î 4 la > , Si … a, { 
L.F.C, de St-Michel Pour gl rique es Regisa . et 
Mme A. Deters présidait à la! M. et Mme L. Anderson et leur 
famille, de Regina, passèrent la 
fin de semaine chez M. et Mme 
| Adrien Bonr:eville, 

Mme Mona Schill et sa fille, 
Muriel, sont parties pour Rogina, 
où elles sont employées. 

M. et Mme Edouard Couckyt 
et leur famille, de Regina, vin- 
rent visiter leur mère. 


L, Morin ainsi que plusieurs pré- | 


qui fut servi à la salle paroissia- | 
le, le dimanche 11 février. Mme | 
J. Riding en était la responsable, 

Une messe fut dite à l’inten- 


tion des malades, le 10 février à| Mme Alphonse Pitré passa 

4 h. pm. et le 11 février eut | quelques jours chez ses enfants, 
e cetle | jeu une partie de cartes organi- | à Regina. 

sée par la Deepros locale assistée a —————— — — 

des membres de l'Association des . 

laïques de St-Michel. Un cercle | Regina 

d'étude fut organisé sous la direc- | 

tion de M. l'abbé E. Ward, curé.| (Paroisse St-Jean-Baptiste) 

Leur prochaine réunion aura lieu Statistiques 


le 18 février et tous les premiers Ë 
En 1961, la paroisse se compo- 
sait de 50 à 60 familles, soit 250 


mois, x 
|à 300 âmes. Le nombre des con- 


Après la prière de la Ligue, 
qui termina | éd v BK un déli- | 
cieux goûter fut servi par Mmes 
H. Hessdorfer et A. Deters. 


Mariage Gaudet-Deault 


tribuants variait entre 75 et 100. 
La moyenne des enveloppes re- 
mises à la quête dominicale fut 
de 48. Les recettes se sont éle- 
vées au montant de $13,309,70, 
et les dépenses se chiffrèrent à 
$7,079. 54. 

L'achat d'un terrain de 40,000 
pieds carrés, situé près de l'angle 
de la 25e avenue et de rue Àl- 
bert, sera conclu sous peu, 


Le mercredi 7 février, M, 


On aura ensuite le problème 
ide la consiruction d'une église 
neuve, convenable au point de 
vue spirituel, matériel et na- 
tional. C'est le dernier point qui 
est inquiétant, puisque la paroisse 
compte moins de 10 pour cent 
des Canadiens français de Regina 
après huit années d'existence. Où 
sont les autres 90 pour cent? 


Deault à M. Aurèle Gaudet. M. 
Jacques Gaudet accompagnait 
son fils, et M. Jean Deault servait 
de témoin à sa soeur. 

Les filles et garçons d'honneur | 
étaient Milles Diane Georget et | 
Rita Gareau et MM. Robert! 
Deault et Félix Gaudet, 


Le diner, le souper et la soirée Rs lot dE 
dansante eurent lieu en la saile| . Félicitations à M. Victor Tes. 


de Domremy. Au cours de l'a-|Sier qui a été élu syndic à la réu- 
près-midi on exécuta de belles! ion annuelle de la paroisse, le 
chansons françaises. 128 janvier, remplaçant M. Napo- 

M. et Mme Aurèle Gaudet de- | léon Gilbert qui s'est dévoué pour 
meureront à Outlook, Sask., où |la Paroisse depuis les débuts. Sin- 
M. Gaudet est au service d'une | Cères remerciements à M, Gilbert 
buis de Cr k ü 

{ A ienvenue M. Hervé Lan- 
Meilleurs souhaits de bonheur | ie étudiant au collège de Re- 
|gina, qui demeure au numéro 
2278, rue Smith. 

La partie de cartes du 21 jan- 
| vier à remporté 837.85, et celle 
| du 4 févtier, $43.60. Félicitations 
[aux gagnants et aux responsa- 
bles de ces deux soirées. La pro- 
à ,Q chaine partie de cartes aura lieu 
Ce D et De {le 18 février, Les dei ruisseaux 
4 ! 8 u: | s s rivières. 
d'homme, pour une joute de gou- mn. beresvdits: sien 
ret qui devait être des plus inté- | 
ressantes. 

Vraiment, tout s'est bien pas- 
sé, Vonda a remporté la victoire Caisse Populaire 
au compte de 4 à 2 La seizième assemblée annuel- 

Chacune des filles a joué de je de la Caisse Populaire de St- 
son grand mieux et a dû s'endor- | Brieux eut lieu à la salle parois- 


aux nouveaux époux. 


© Vonda 


Joute de gouret 
C'est le jeudi 8 février, à 7 h. 


St-Brieux 


parents el amis s r 


L'épidémie d'oreillons est en- | pour la célébration du 40e anni- ! Tourigny fut mise en charge 


fin ; 
MM. et Mmes C. Delaines et | Mme 
és È 


versaire de mariage de M et 
George, de Nor- 


La fête débuta par une messe | 
célébrée à 5 h. pm. 


ques dames de la paroisse | 
chantérent de beaux cantiques. 
Les autels étaient décorés de 
fieurs naturelles. 

M. et Mme Albert George, de 
Bellegarde, neveux des héros de 
la fête, les accompagnaient. 
Après la cérémonie religieuse, les ! 
| jubilaires et leurs invités se ren- | 
| dirent à la salle paroissiale, où | 
un délicieux banquet leur fut| 
servi par quelques dames de la! 
Ligue Féminine Catholique, sous | 
la direction de Mme Jules Pier. | 
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Baldwin agissait ! 
de cérémonies. Le | 
toast fut porté par M. Wilfrid, 
Dubois, frère de Mme George. 
Une adresse en français fut lue 
| par leur fille, Denise, et une au- 
|tre en anglais par leur fils, Ar- 
Imand. Un merveilleux bouquet 
de roses naturelles fut présenté à 
Mme George. A tout cela, M. 
| George, quoique très ému, remer- 
|cia aimablement. | 
Il y eut quelques discours très 
|appropriés après quoi ce fut la 
réception générale à la salle des 
| banquets, où l'on servit un très 
grand nombre de personnes. Tout 
| qui demeure à Ottawa, étaient 
présents à la fête. Voici leurs 


le monde se rendit ensuite à la 
ms: M. l’abbé Marcel George, 


salle du rez-de-chaussée afin 
d'assister à un concert donné par 
l'école de Bellegarde, sous la di- 
rection de la Rév. Sr M.-Adélard, 
supérieure, et du R. F. Alexis, 
S.C. Le drame intitulé “Salomé” 
fut rendu avec beaucoup de ta- 
lent et de maitrise. Le chant et 
les pièces qui suivirent fufent | 
des mieux réussis. Pour terminer | 
cette belle journée, les dames de 
la Ligue servireñt à tous un ex- | 
cellent goûter. | 
Les jubilaires reçurent de] 
nombreux et jolis cadeaux. Tous 
leurs enfants, à l'exception de la 
plus jeune de leur fille, Jeannet- 
Giülberte (Mme Pickard), de Fer- 
tile, Juliette (Mme Gurney Bald- 
win), de Yorkton, Lucille (Mme 
Ernie Grant) et Denise, toutes 
deux de Toronto, Wilfrid et Ar- 
mand, de Winnipeg. Puis les frè- 
res et soeurs des jubilaires, M. et 
Mme Ernest Dubois, de Storth- 
oaks, M. et Mme Médéric Dubois, 
de Redvers, M. et Mme Wilfrid 
Dubois, de Prince-Albert, la Rév. 
Sr Amélie-St-Jean, F.D.L.C. de 
Bellegarde, Mme M. Lamothe, de 
Redvers, Mme Yvonne Paradis, 
de St-Boniface, et Mme Elisa 
George, de Bellegarde. Un frère 
ont pu se ren- 


et deux soeurs n 


dre à la fête, 


Réunion de la L.F.C. 


L'assemblée générale des da- 
mes de la Ligue Féminine Catho- 
lique, tenue dans la salle des ré- 
ceptions le mercredi 7 février, 
fut présidée par M. l'abbé M. 
George, directeur spirituel. Dix 
dames étaient présentes, Les mi- 
nutes de la dernière assemblée 
furent lues et les convocatrices 
présentèrent leurs rapports. 

I fut proposé par Mme W. 
Toupin qu'une messe soit dite 
durant le mois de février en 
l'honneur de la Très Sainte Vier- 
ge pour le succès du concile 
oecuménique. La trésorière rap- 
porta une balance de 889,52. 

Il fut proposé par Mme Aimé 
Gauthier et secondé par Mme Ro- 


Le cessez-le-feu 


ET LE PATRIOTE 


A0ïième anniversaire de mariage 


de 


dames du re 


le mardi 20 février. Mme 


Il fut aussi p 
souper aux crêpes soit servi à la 
salle paroissiale le mardi 6 mars. 
L'admission sera de 75c 


par M. l'abbé | 

jubilaires, | en dessous de 12 ans. Mme Tho- | 
{mas Dubois, secondée par Mme | 
|Toupin, proposæ qu'une poupée, 


don de Mme A. N. Chicoine, soit 


mise en loterie pendant l’inter- | 


mède au concert 
Mme Jules Pierret, secondée 


par Mme Alfred Chicoine, pro- | 


posa qu'on fasse l'achat de va- 
drouilles pour le nettoyage de 
l'église. 

M. l'abbé George récita les 
prières finales et donna sa béné- 
diction 


Lac Pelletier 


Ça et la 

Les paroissiens ont appris avec | 
regret que M. l'abbé M. Pavlu| 
quittait la paroisse pour aller de- | 
meurer à Dollard. Tous le re 
mercient pour son dévouement 
envers la paroisse Ste-Anne de, 
Lac Pelletier, et lui souhaitent | 
bonne chance dans sa nouvelle 
paroisse, 

Les paroissiens avaient l'hon- | 
neur d'avoir Mgr Aimé Decosse | 
pour célébrer les messes des 21 
et 22 janvier. Il a aussi visité 
l’école Newville. Grand merci à 
Mgr Decosse ainsi qu'à M. l'abbé 
Roger Ducharme et au R. P. 
Fournier, O.M.I., qui ont accepté | 
de célébrer la sainte messe les! 
dimanches 25 janvier et 4 fé-| 
vrier | 

MM. Aquila et Joseph St-Jac- | 

ues sont allés faire un voyage | 

ans l'Est et visiteront M. et| 
Mme McDonald à Toronto. | 

M. et Mme Marcel Perus sont | 

allés visiter la RE eRtan | 


! 


que. 
M. et Mme Lucien Chabot, de 
la province de Québec, sont ve- 
nus visiter M. et Mme Alphonse 
Chabot et M. Gérard Chabot. 
Mlle Marcelle Monette est ve: | 


inue passer une semaine avec sa | 


mère et sa soeur, Mme Jos. Mo- | 
nette et Mlle Irène Monette. 


Mile Monique Boisvert, accom- | 
pagnée de son fiancé, M. Morin, 
se rend, toutes les fins de semai- 
ne, visiter ses parents, à Ferland. 

M. et Mme Charles Monette | 
sont allés à Regina pour affaires, 
M. Adrien Pellerin les accompa- 
gnait, 

M. David Monette était à vi- 
siter sa parenté, dernièrement. 

Mme Jos. Monette et sa fille, 
Irène, se sont rendues à Gravel- 
bourg, derniérement. 

M. et Mme Ralph Pelletier et 
leur fils sont allés visiter M. et 
Mme Dressler, parents de Mme 
Pelletier, à Lac Lenore. 

M. et Mme Irvin Studer se sont 
rendus à Shaunavon, dernière- 
ment. 


Assembiee de la L.F.C. 
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Le ane Re Danses | DE Mme E. des L'assemblée mensuelle de la | 
fils de M. et Mme - | et 1 SILFC. eut lieu au wtère le 
largeon, est revenu de É: |mardi 6 février. M. l'abbé G. | 

M. André Nedelee est actuelle. | STORTHOAKS — Le jeudi |méo Tourigny que la Ligue serve! Aumont. directeur spirituel, et | 


110 membres étaient présents 
La présidente. Mme L'Heu- 


| roux, lut une lettre de l'Associa- 


\ hill On décida d'envoyer 
$10. 

Les résolutions du congrès tenu 
à Prince-Albert l'été dernier ont 
été lues par la présidente. 

Mmes A. Blanchette et P. 
| L'Heureux suivront le cours pour 
{chefs de la LFC. à Prince-Al- 
bert, au printemps. 

Les dames visiteront les pa- 
|tients de l'hôpital mental le jeu- 
di 22 février et sont priées d'ap- 

porter des journaux catholiques. 
| On demande aux membres 
| d'apporter, à la prochaine réu- | 
nion, des timbres usagés qui se- 
ront envoyés aux missions. 

La leçon numéro 3 du 
“We And Our Children” 
étudiée. 

L'assemblée se termina par les 
prières de la Ligue et la bénédic- 
tion du directeur. Un délicieux 
goûter fut servi, 


Ça et la 
Les parents et amis de M. Al- 
phonse McCaffrey, dont l'étable, 


livre 
a été 


| huit têtes de bestiaux et plusieurs ! Satisfaits du travail. 
|cochons ont été ravagés par les| 


flammes dans la nuit du 19 jan- 
vier, se sont réunis à ia salle le 
vendredi 2 février pour lui offrir 
une bourse. 

M. Paul Guillion, de Vermil- 
lion, Alta, est dans la localité 
pour remplir des formules d'im- 
pôts sur le revenu. 

M. l'abbé A. Marchildon était 
Tee au presbytère le sa- 
medi 10 février. 


Montmartre 


Reunion de Foyer-Ecole 

Le vendredi 9 février, à 8 h. 
p.m., eut lieu une réunion de 
Foyer-Ecole, M. le Dr Préfontai- 
ne parla de son voyage en Euro- 
pe et présenta des vues qu'il prit 
en France et en Angleterre, et fit 
voir des photos de la rérémonie 
du jumelage des deux Montmar- 
tre. 


Tous ont joui de cette soirée 
qui se termina par un goûter ser- 
vi par les dames, 


Condoléances 
Sincères condoléances à Mme 
Georges Lévesque et sa famille à 
l'occasion du décès de leur époux 
et père, le 8 janvier, à Winnipeg. 
M. Lévesque fut bien connu 
parmi les gens de Montmartre, 


car il y vécu pendant 22 ans! 


avant de sétablir à Ste-Anne, 


Baptème 

| Le 28 janvier: Denise, fille de 

| M. et Mme Louis Lepage, née le 

127 janvier, Parrain et marraine, 

M. et Mme Wilfrid Lepage, cou- 

sins de l'enfant, 
Louïise-Elisabeth, fille de Jake 


Prompt rétablissement à Mme | Eerle et de Lucie Zébière, née le 


Edgar Spence patiente à l'hôpital 
de Swift Current, ainsi qu'à MM. 


Albert Létourneau et James Paul. 
Un pionnier de Lac Pelletier, 
M. Achille Chabot, est décédé au 
Foyer St-Joseph de Ponteix, à la 
suite d'une crise cardiaque. Les 
funérailles eurent lieu à Ponteix 
et l'inhumation se fit dans le ci- 
metière de Lac Pelletier, 

M. Lucien Chabot et Mile Ger- 
trude Chabot sont venus de l'Est 
pour les funérailles ainsi que M. 
et Mme Jos. Lajeunesse, du Ma- 
nitoba. FE 

Le défunt laisse dans le deuil 
trois frères et deux soeurs. 

Sincères condoléances à la fa- | 
mille éprouvée, 


28 janvier, 

Pauline-Marie, fille d'Hervé 
Beaudin et de Janet McClean, 
née-le 30 janvier. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme McClean, 
grands-parents de l'enfant, 


Malades 


MM. Léger O'Shaunessy, J.-A. 
Dubord et Norman Lerminiaux 
ont été hospitalisés, dernièrement, 

Tous sont fiers d'apprendre 
que Mme Florence Lévesque est 
maintenant sortie de l'hôpital des 
Soeurs Grises et est en convales- 
cence chez sa fille, Mme Gabriel 
Ferraton, à Regina, 

Mme René Lavoy, qui a subi 
une intervention chirurgicale à 
Prince-Albert, est de retour chez 


lelle et se rétablit très bien. 


| 


en Algérie semble proche 


mir doucement ce soir-là, au son 
des bravos. 

Félicitations aux gagnantes de 
Vonda, on se reprendra, n'est-ce 
pas Prud'homme” | 

Les jeunes filles de Vonda dé- 
sirent remercier le pensionnaire | 
de Prud'homme pour être venu et 
tous ceux et celles qui les ont en 


On ose tout quand on n'a pas 
- René BAZIN 


Selle permanente $5.50 et plus 


siale le vendredi 2 février, Envi- 
ron 80 membres étaient présents. 
M. Paul Kernaleguen, président 
des directeurs, fit connaitre le 
rogrès continuel de la Caisse 
opulaire depuis sa fondation en 
1956. Le rapport financier, lu 
par M. Bernard Tétreault, secré- 
taire-trésorier, montra un actif 


|couragées et aidées en assistant à | de $642,266.95. Les opérations de 
| leur joute 


l'année permirent un intérêt de 
34 pour cent sur parts sociales 
et un remboursement de 5 pour 
cent sur intérêts de prêt. Le rap 
port du comité de crédit, donné 
par M. Maurice Boulanger, indi- 
qua des emprunts s'élevant à 
$203,071.42 au cours de 1961, M 


Paul Leray lut le rapport du co- 
mité de surveillance et M. Alfred 
|Carfantan donna des détails au 
sujet de la construction de la 
nouvelle bâtisse qui sera bientôt 
terminée et où les bureaux de la 
Caisse Populaire déménageront à 
|la fin de février, M, Arsène Gal- 
lays fit connaitre le rapport du 
comité d'ameublement, qui men- 
tionnait entre autres l'achat de 
boites de sécurité au service des 
membres 

Furent élus au comité de di- 
rection , MM. Paul Kernaleguen, 
J.-P, Bédard, Maurice Boulanger 
et Rodney Gaetz, M, Robert As- 
sie fut élu au comité de surveil- 
lance, 


Salon de Beauté 
"DENIS" 


au Denis Borber Shop 
13e rue Est, Prince-Albert 
Téléphone: RO 4-0224 
Propriétaire Mme Délis Labonne 
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une vingtaine d'années, [ls ont noté 
dans tous les cas une amélioration 
rapide: soulagement de la douleur 
doublé de la rétraction des enflures 

Ces résultats ont été obtenus 


Caisses Populaires furent présen- 
tés par M Arsène Gallays à MM, 
Bernard Tétreault, secrétaire-tré- 
sorier, et Armand Pinel, assistant, 


sans médicaments anesthésiques, 

natringents où opiacés, Mais avec la pour avoir Suivi avec succes un | 
Bio-Dyne, nouvelle substance cours de trois ans pour gérance 
cicatrisante des Caisses Populaires 


M. Athanase Lavoie dit quel- 
ques mots sur un projet mondial 
que jes Caisses Populaires entre- 
prennent afin d'aider la province 
de Tanganyika, Afrique, À orga- 
niser des Caisses Populaires Une 
collection fut faite au profit de 
'ceile cause, 


On trouve le nouveau remède en 
onguent où suppositoires, sous le 
nom de PREPARATION H, En 
vente dans toutes les pharmacies, 
sans ordonhance, avec garantie de 
remboursement en cas de 
non-satisfaction. 


Des certificats de gérance de | 


(suite de 


nationale et internationale et de 
la faire juge au cas où le 
FLN, à nouveau, se dérobe- 
rait, 

On avait prêté au président 
de la République, las des ater- 
moiements et des marchanda- 
ges d'en face, l’inteniion de dire 
| à ses interlocuteurs du FL.N.: 
“C'est à prendre ou à laisser”. 
Sous une forme diplomatique 
et nuancée, c'est à peu près ce 
qui est contenu dans son allo- 
cution. 


Cependant, des informations 
ronvergentes permettent de 
supposer qu'un accord est pra- 
tiquement réalisé, du moins 
dans les grandes lignes, entre 
la France et le F.L.N, Le jour- 
nal “Maroc Informations’, pro- 
| che des milieux nationalistes 
| algériens, affirme que M. Louis 
| Joxe, ministre des Affaires al- 
| gériennes, a rencontré, le 28 
| janvier, Saad Dalhab à Vevey, 
| en Suisse, et que les deux hom- 


là première page) | 


| Albertville 


Deces 

C'est avec regret que les pa- 
roissiens apprenaient la mort de 
|M. Ephrem Dion, déménagé à 
| Prince-Albert depuis 1958, M. 
Dion dirigeait le su "Red & 
White” depuis 193: 

Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, quatre fils, Hervé, de 
Port Alberni, C.-B., Ted, de Prin- 
|ce-Albert, Georges, de Domremy, 
et Rodrigue, de Prince-Albert; 
deux filles, Laurette (Mme P.-E. 
| Cyr), de Port Alberni, C.-B, et | 
| Colette (Mme T, R, Col), de Me- | 


decine Hat, Alla; 13 petits-en- 
fants; une soeur, Mme F, Gau- 
thier, de Val d'Or, P 

La maison funéraire Mackenzie 
| était en charge des arrangements 
| funèbres, L'inhumation eut lieu 
aux jardins commémoratifs de 
| Prince-Albert 


Ca el là 
| Mile Angéline Gobeil, fille de | 
| M, et Mme Ernest Gobeil, a fait ! 
| son entrée chez les Soeurs Grises 
à St-Boniface, Man 

Plusieurs personnes de Deb: | 
den, Prince-Albert et Albertville 
se sont rendues chez M, et Mme | 
[Charles Painchaud pour fêter 
lleur 25e anniversaire de mariage, : 


| 
| 
| 
| 
| 


mes ont mis au point le pro- 
cès-verbal de la négociation. | 
Celle-ci se serait révélée si | 
fructueuse que seuls des détails 
resteraient à régler. 

Les principaux points de 
l'accord poteraient sur le Saha- 
ra (souveraineté algérienne, 
mais exploitation commune des 
richesses), les garanties aux 


| Européens (représentation pro- 


portionnelle dans les Assem- 
blées consulaires et locales), 
l'exécutif provisoire (six mem- | 
bres, dont trois Européens et 
trois Algériens, sous la prési- 
dence d'un Algérien, qui serait 
M. Fares, actuellement détenu 
à la prison de Fresnes), sur les 
bases militaires (location par 
la France pour une durée de 
cinq à vingt ans), etc. 


Les points encore en litige 
concernent le fonctionnement 
des pouvoirs publics dans la 
période qui suivra le cessez-le- 
feu et précédera le scrutin de 
l'autodétermination (six mois 
environ), ainsi que l'organisa- 
tion de la force ‘‘locale” de sé- 
curité qui aurait mission de 
maintenir l'ordre en Aigérie 
dans la période transitoire. 


Si nos informations sont 
exactes, ces points feront l'ob- 
jet d'un nouveau dialogue di- 
rect entre M, Joxe et Saad Da- 
lhab à la fin de cette semaine, 
et vraisemblablement en Suis- 
se, Si un accord intervient, le 
cessez-le-feu ne saurait tarder, 
car l'Elysée, c'est-à-dire de 
Gaulle, souhaite que ‘ca aille 
vite”, Sinon? 

Sinon, retenons ce propos re- 
cueilli dans l'entourage de M. 
Joxe: “La France offre la co- 
opération organisée (celle qui 
garantit à l'Algérie notre effort 
‘onéreux’, à la condition que 
nos intérêts et ceux des Euro- 
péens soient sauvegardés). mais 
si celle-ci est refusée, il n'y 
aura pas le F.L.N, de recherche 
d'une autre voie, Si le F.L.N. 
dit non, le dialogue sera rom- 
pu 

On en viendrait alors à la 
seconde ‘issue mentionnée par 
de Gaulle dans son allocution 
du 5 février, mais non explici- 
tée, S'agirait-il du partage” Ou 
de la recherche d'autres inter 


locuteure? 
Maurice HERR. 


Prompt rétablissement à tous 
ces malades. 


Bellegarde 


Çà et la 

MM. Vital Tinant, Arthur Mo- 
reau et Gérard Perreaux et Mme 
Henri George ont été hospitalisés 
à Regina. 

M. Jean Norman, de Regina, a 
passé quelques jours chez ses pa- 
rents, 

M. et Mme André Aimé, ac- 
compagnés de Mme Xavier Aimé, 
de St-Boniface, Man, se sont ren- 
dus à Toronto visiter leurs en- 
fants, Henri, Marie-José et Emi- 


ia. 

Mile Marcelle George, de St- 
Boniface, a passé une fin de se- 
maine chez ses parents, M. et 
Mme Albert George. 

M. et Mme Joseph Blézy ont 
conduit leur fils, Camille, à Re- 
gra où il sera hospitalisé pen- 
ant quelque temps, | 

MM. Arthur Belisie, Davd | 
Poirier et Michel et Gilbert Bau- 
che ont pris part au bonspiel des | 
Chevaliers de Colomb à Éstevan. | 

Mlle Jeannine George a passé 
alelques jours à Regina, dernié- 
rement, 

M. et Mme Edouard George, de 
St-Boniface, M, et Mme Gurney 
Baldwin, de Yorkton, et Mme 
Ernie Grant et Mile Denise Geor- 
ge, de Toronto, ont visité leurs 
parents et amis de la paroisse, 
dernièrement. 


Mme H, Dordu, de St-Bonifa- | 


ce, a rendu visite à Mme Elisa 
George. 

M, Emile Magotiaux, de St-Bo- 
niface, a passé la fin de semaine 
chez ses parents, M. et Mme 
George Magotiaux. 

Un bon nombre de personnes 
prirent part à la soirée familiale 
| qui eut lieu dans la salle rs 
| siale, le dimanche soir 11 février 

Bienvenue à tous, le dimanche 
18 février, au carnaval de Belle: 
tr organisé par les élèves de 
‘école, 


Baptémes 


Le 7 janvier: Verna-Colieen- 
Marie, fille d'Albert Wilvers et 
de Betty Robertson, née le 18 dé- 
cembre, Parrain et marraine, M. 
et Mme André George, 

Le 7 janvier: Joanne-Barbara- 
Julie-Marie, fille de David Poi- 
rier et de Margaret Kirk, née le 
26 décembre, Parrain et marrai- 
ne, M. et Mme Ovila Poirier 
| Le 28 janvier: Jeannine-Marie, 
| fille d'Alphonse Magotiaux et de 
| Jeanne Gofflpt, née le 16 janvier 
Parrain et marraine, M, Marcel 
Let Mlle Jocelyne Magotiaux, 


Mile M. Henriet, de Saskatoon, 
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raconte son voyage autour du monde 


SASKATOON — La réunion, vais, à l'hosgice Mont Si-Joseph, 
| mensuelle des dames de la Ligue | et M. et Mme Léon Lamontagne. 
| Féminine Catholique du Conseil!  Prompt rétablissement aux ma 
Îdes Sts - Martyrs - Canadiens eut | lades, MM. Gédéon Masson, Er- 
|lieu le mardi & février. Mlle Lu- | nest Grisé, Albert Morin et Henri 


qu'un |tion de la santé mentale et une | lle Marcotte présidait. M. l'abbé | Painchaud 
de Mlle Mar Burns, prési… B. de Margerie expliqua le texte Bapteme 
derte nat , demandant un de l'Evangile pour le dimanche|  Kathleen-Céleste, fille de M. et 


À [Mme Robert Connelly, baptisec 

Ensuite i présenta wn aujet | qe M. l'abbé B. de Margerie. 
| qui intéresse dames et demoisel- ! Parrain et marraine, M. et Mme 
| les, “Le rôle de la femme dans le! C. Alarie, de St-Boniface, rem 
placés par M. et Mme Alfred 
Champagne. 


Prud'homme 
Clinique pour enfants 


Il y a maintenant une clinique 
pour enfants qui sera ouverte 


| sulvant 


monde’ et comment elle doit ac- 
complir son rôle d'une manière 
{chrétienne. Ce sujet sera discuté | 
aux prochaines réunions de la Li- 
gue. Le conseil paroissial offrit 
une grand-messe pour le retour 
à la santé de Son Exc. Mgr F. 
Klein, évêque du diocèse de Sas- | 


katoon et directeur national de la | 


| Ligue Féminine Catholique. mie l'école de Prud'homme, de 9 


h. a.m. à midi et dé 1h.à2h. 
45 p.m. (heure solaire). Cette cli- 


demande à tous les membres d'of- 
frir des prières et des sacrifices 
pour l'auguste malade. 


ne fois par mois à l'auditorium 


Mme Alfred Champagne, pre- | nique est pour les enfants d'âge 
sidente du comité d'éducation, | Pré-scolaire mais les adultes qui 
[ème un ‘très intéressant rapport. | désirent recevoir les piqûres anti- 


Cette année, il y a 33 élèves dans | POliO ou le vaccin contre la vario 
|les lère, 2e et 3e années et au le peuvent aussi se présenter. Les 
Jardin de l'Enfance, Les dévouées | écoliers bénéficieront des soins de 
institutrices sont la Rév. Mèrel|ces cliniques pendant les jours 
| Marie-Aline, F.DLP. Mme Gé- | désignés spécialement pour eux. 
| rard Lepage et Mlle Denise Lepa Les enfants en bas de trois 
|ge. Les élèves font du progrès et| Mois ne peuvent pas recevoir de 
les parents sont très intéressés et | Piqüres à cette clinique. 
| Ce projet débuta le mois der 
La présidente félicita Mme An-|nier et trois bébés, 33 enfants 
dré Baribeau à l'occasion de la! d'âge pré-scolaire et sept adultes 
naissance d’un fils, et Mme Ro-|se sont présentés. Mmes Leslie 
bert Connelly à l'occasion de la | Vickzo, Gregor Miskolzie et Emi 
naissance d'une fille. Elle rap-!lY Seilski aidaient dans cette en 
porta aussi que Mme G. Forget, treprise, Mme V. Jacobs est Ja 
présidenté du comité des activi- | &arde-malade officielle, 
tés sociales, est retournée chez| La prochaine clinique aura 
elle après un séjour à l'hôpital lieu le 22 février et quiconque 
Un don fut remis au comité|veut en profiter peut entrer en 
central de radio, télévision et ci- | Communication avec Mme Made- 
néma pour la diffusion de pro-|leine Vickzo, qui a-aimablement 
grammes catholiques. consenti à en prendre la direction 
Le Conseil sera en charge du, Pour cette année. 
banquet à l'occasion de Ta fête de | On désire remercier l'Associa- 
sa patronne, Notre-Dame du Bon|tion Foyer-Ecole (branches fran 
Conseil. Çaise et anglaise) pour avoir ap- 
11 fut voté de donner l'argent | pUYé ce projet et aussi pour a 
recueilli au goûter pour la cam-|Voir consenti à payer les freis 
pagne du rosaire au Chili, pré- | nécessaires, tels que draps et es- 
chée par le R, P. Peyton. suie-mains, 
Mmes A. Couture, G. Phaneuf .. Ça et là 
et T. Préfontaine sont les organi- Deux équipes des Chevaliers 
satrices pour la journée tradi-|de Colomb de Prud'homme se 
tionnelle de “La soupe aux pois'”',| Sont rendus à Cudworth pour 
qui aura lieu au mois de mars. |Prendre part au bonspiel organi- 
Mmes A. Couture et T. Préfon-|sé par les Chevaliers, 
taine étaient en charge du goûter. Bravo les jeunes! L'équipe de 
Mlle Marthe Henriet donna un | gouret des garçons (les moins de 
résumé très intéressant de son|15 ans) s'est rendue à Vonda 
voyage autour du monde. A To- | pour concourir contre cette équi 
kyo, elle trouva la ville très mo- | pe. Ils ont été les vainqueurs par 
|derne, avec magasins à rayons |pne marge de deux points, 
comparables à ceux du Canada.| L'équipe de gouret des filles 
A Hong Koñg, ville très bien or-!e6st allée à Vonda dernièrement. 
ganisée, ville libre, port très pro- | Malgré les efforts de ces joueu- 
pre; il y a des gens qui vivent |ses, c'est Vonda qui remporta la 
sur l’eau et font la pêche pour | victoire, Il faudra se reprendre 
leur gagne-pain; dans la Chine,| Le petit Richard Lepage est 
lil y a des parties qui sont moder- | hospitalisé à Cudworth. 


nes et d'autres très pauvres; aux 
Indes et Pakistan la pauvreté 
l'impressionna beaucoup. Des 
gens qui se couchent dans les rues 
(pas un lit qui leur appartienne) 
et il y en qui mangent un repas 
pas jour; il y en a un grand nom- 
re qui meurt à cause de la faim. 
Dans certaines régions de 80 à 
100 pour cent ne savent pas lire. 
En Grèce, Athènes et Istanbul, 


Les adhérents du Cours de Per- 
sonnalité de St-Denis, Vonda et 
Prud'homme tiennent à inviter 
très cordialement tous les inté- 
ressés à venir au sous-sol de la 
cathédrale de Saskatoon, le 18 fe 
vrier à 8 h. p.m., pour assister à 
un cours en français, le premier 
dans l'Ouest. 

M. et Mme Raymond Caron, de 
St-Louis, étaient de passage chéz 


deux villes, deux cultures mo- | M. et Mme Claude Grimard, 
derne et ancienne: le français y | M. et Mme Aimé Loiselle, M. 
est à l'honneur et là Mile Henriet |le Dr Warren ainsi que M. Lan- 
se sentait vraiment chez elle, Elle | glois, tous de Saskatoon, étaient 
passa quelques jours à Rome; elle|en visite chez leurs parents el 
visita le Vatican qui est magnifi- |amis de Prud'homme. 
que, tout fait de mosaïque: elle M. et Mme Alcide Préfontaine 
passait tous ses moments libres |et leurs enfants passaient la fin 
au Vatican et rêve déjà d'y re-|de semaine chez MM. et Mmes 
tourner. Elle regrette de n'avoir | Elzéar Rousson et Leslie Vickzo. 
séjourné que 24 heures à Paris.| Mme Adrien Loiselle, M. René 
Mile Henriet est revenue, fière | Lavoie et Mme Annette Loiselle 
d'être canadienne et surtout ca- |et M. Henri Loiselle se sont ren- 
tholique, dus à Prince-Albert, derniére- 
Mlle Marcotte, présidente, la ! ment, Ils ont visité MM. Ronald, 
remercia Pt) son intéressante | Roger et Daniel Loiselle, étu- 
causerie, Elle félicita les dames |diants au collège Notre-Dame, 
pour leur assistance et les encou- | ainsi que Mme Lavoie et Mlle 
ragea à venir à la prochaine réu- | Paula Théoret. Ils ont été heu 
nion qui aura lieu ie mardi 6 mars|reux d'assister à une joute de 
à 8 h. p.m, à la salle des réu- | gouret entre les collégiens et l'é 
nions, quipe de Debden, Notre-Dame 
Va-et-vient gagna la partie au compte de 6 
Mme Georges Duey et son fils, | à 


| langer, de Lévis également | 


| M. 


Denis, d'Edmonton, visitaient leur 
mére et grand-mère, Mme A.- 
LeGars, à l'occasion de son anni- 
versaire de naissance, durant la 
fin de semaine. 

M, et Mme Adélard Ouellette 
sont partis pour six semaines de 
vacances à l'Arizona. 

M. Albert Sabourin, de St- 
Jean-Baptiste, Man. visitait M. et 
Mme Robert Connelly, alors qu'il 
assistait au congrès annuel des 
Coopératives Fédérées. 1 

lle Audette Langlois, de Qué- 
bec, visitait ses soeur et beau- 
frère, M. et Mme Claude Sénécal, 

M. et Mme Arthur Doucet vi- 
sitaient leurs fille et gendre, M, 
et Mme André Baribeau et leur 
famille et M. et Mme T, Préfon. | 
{aine, | 

En visite à Saskatoon récem- 
ment, la grande vedette du ho- 
ckey, M. Maurice Richard, de | 
Montréal, M. Jean-Paul Langlois, ! 
de l'Assurance-Vie Desjardins, de 
Lévis, PQ. et M, Maurice Bé- 
M. et Mme T. Préfontaine et 

Marcel Préfontaine se ren- 
daient à Prince-Albert et Albert- 
ville pour affaires, Mme Préfon- | 
taine visitait son père, M. Ger- | 


Mile Dolorés Loiselle, institu- 


Y.ltrice à Marcelin, passait la fin de 


semaine chez ses parents, M. et 
Mme Adrien Loiselle, 

M. et Mme Wilfrid Nobert et 
Mme Joseph Painchaud étaient en 


visite chez M, et Mme David 
Labelle 
M. et Mme Doillard Blain et 


leurs enfants ont fait un voyage 
à Prince-Albert pour visiter leurs 
parents et amis de cette ville 

MM. et Mmes Gilbert Proulx 
et Stanley Pysh se rendaient chez 
M. et Mme Roy Bell, de Hum 
boldt, récemment 

M. et Mme Ernest Fontaine ont 
été en visite chez les parents de 
cette dernière à St-Denis, M, et 
Mme Joseph Raymond 

M. et Mme Albert Fontaine 6 
talent heureux de recevoir chez 
eux M. et Mme Robert Ghi 
beault, de Bonne Madone 

MM. et Mmes Ludger et Ar- 
mand Fontaine se sont rendus 
chez M. et Mme Lionel Fontaine, 
à Domremy 

M. et Mme R, S, Ewaniuk é 
talent de passage chez M. et Mme 
Stanley Pvsh, 

M, et Mme Joseph Hounjet et 
Mme Ernest Fontaine ont assisté 


D aux funérailles d'une amie, Mme 
| Fix, à Saskatoon. 
Debden | MM, Ronald Lafrenière, Jéré 
, p ime Lafrenière, Robert Grimard, 
Le 4 février: Gérald-Joseph, | Ludger Painchaud, Paul Jean 
fils de M. et Mme Paul Parent, 


\ [neau et Armand Normand ont 
{né le 20 janvier, Parrain et mar- 


| Lété à la retraite tenue en fran 
| reine, M. et Mme Wilfrid Parent, | cas à la maison des retraites de 
grands-parents de l'enfant Saskatoon 
| Le 4 février: Angèle-Rose, fille | M. et Mme Robert Dauvin de 
ide M. et Mme Edouard Brunet, | Peterson. visitalent la famille Na 
née le 29 janvier, Parrain et mar- | poléon Hounjet, cette fin de 4e 
raine, M. et Mme Sylva Miron. | maine 

Ca et là | M, Alcide Marineau, de Saxka 
| Bienvenue à M, et Mme Henri | toon, passa quelque ternps chez su 
| Pouliot, de Vawn, qui désormais | soeur et son beau-frère, M et 
|demeurergnt dans cette paroisse, | Mme Ludger Puinchaud 
| M, Pouliot sera employé au gara- # v, Mère St-Viciorien, 
ge de la compagnie Imperial, sous | FD L.P,, supérieure au couvent, 
la gérance de M, Edgar Lajeu- a dû se rendre d'urgence au che 
nesse |vet de «a mère gravement mala 
În Félicitations à Mile Lise Pa-lde, Mme Théode Grimard qui 
| quette, élève en 9e année, qui fut | demeure à St-Boniface 
gagnante du concours oratoire! M, et Mme Gilles Ringuette 
| anglais (Bryant), dont les adjudi- | ont passé la fin de semaine chez 
lcateurs étaient Mmes Hector | MM, et Mmes Raymond Marcot 
| Brunet et P, Marchuk et M. Wal. | te et Roger Dupuis, de Saskatoon 
ter Miles, Même s'ils ne furent M. Alfred Champaghe, de San 
pas gagnants, tous les élèves aui- | katoon, rendit visite à M. rt Mine 
vants méritent des éloges pour | Gilles Ringuette 
leur bon travail: 9e année, Fe MM. JP, Langlois el Maurice 
| rèse Charpentier et Jocelyne Cyr: | Bélanger, de Montréal, ont été 
10e année, Sharen Boyd et Pa. |recus chez M, et Mme Gilles Rin 
tricla Tabister: 12e année, Caro) | guette alors qu'ils étaient de pas 
Klein et Harold Amundsen, 


lsage dans l'Ouest, pour affaires 
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guides catnoliques de 
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Sco 18 au 25 février. Comme 
dimanche 
uniforme 


fera 


merais être au mieu de Vous ä10Ts 
al L 


avec 


de 


vo assislerez à la messe en 


fanions, et mais au me plaisir 


tard 


4 


in compte rendu du grand r 


ement aura lieu dans la salle paroissiale 


dimanche 25 février 


qui 
&t. Ne rbert le 
nmencera à 4 h. p.m. par 
O Canada, pré 
concours 
Les 


lieu 


lement cor 
des couleurs 
inspecti A 4 h. 30 se tiendra 
des noeuds de foulard, suivi du souper à 5 h 
présentations du C.D.E. Arthur Proulx auront 
h. 45 6 h,, Troupe, Meute et Clan 
donneront des démonstrations de tous genres. A 
6 h. 45, feu-de-camp sous la direction du C.D.E. 
Arthur Proulx, chant par tous, sketches et mimes 
commandos, présentation 
mots de la fin du 


rai 


1€ 


sence 


à « r 
à 9 puis, à 


par les routiers et les 


du concours des coins diocésain 


C.D. H. Dubé et de l'A D. M. l'abbé F. Juneau 
A 8h, prière, cantique des patrouilles et béné- 
diction., On demande aux parents et amis d'assister 


à ce grand ralliement et de voir à l'oeuvre louve- 


éclaireurs, cominandos et routiers; jeannet- 


guides-ainées 


leaux 
guides et 
Les principaux responsables du mou 
diocèse sont: M. l'abbé Félicien Juneau, 
aumônier, Herménégilde Dubé, commissaire, Ar- 
thur Proulx, commissaire de la branche des éclai- 
reurs, Alexandre Allaire, chef de secteur (parois- 
se cathédrale), Dominique Renault, chef de groupe 
au Précieux-Sang, Robert Painchaud, propagan- 
diste: Mme Lionel Morin, commissaire, Mme Ar- 
mand Larivière, secrétaire, Mme Gilbert Fournier, 
cheftaine du groupe de St-Boniface, etc. | 
Le mouvement diocésain (secteur français) 
fait partie des Scouts catholiques et des Guides 
catholiques du Canada. Tout marche à merveille: 
chez les scouts, troupes, meutes et clans; chez les 
guides, compagnies, rondes et feux. On suit par- 
faitement le programme de l'année tout orienté 


tes 
ement 


dans le 


La Veillée d'Armes 


HOMMAGE 
\ AUX SCOUTS 


1 WA 
AAA 


ers la préparation du ca Aussi on étudie 
sérieusement ie Secourisme ‘ ode morse Les 
les activités ménagères, les excursions, 
et s en tout 
principes C es 
À port fie vent les ins 
sant sérieusement je 1luts d usage 
mouvement de formation de chefs par 
l'action adapté # l'âge au sexe X gouts et aux 
aptitudes de chacun, constitue dans le diocèse “la 
plus grande consolation dé Mgr l'Archevêque” 
Le mot est de Mgr Baudoux même.) Je sou- 
haite qu'à l'occasion de la Grande Semaine Scoute 
d'autres jeunes gars et filles s gnent au mouve- 
ment et qu'ainsi l'on puisse trouver facilement 
d'autres chefs pour un avenir plus prometteur, 
Je souhaite à tous une parfaile semaine 
COUSINE JOSETTE 


Le concours... ca marche 


Chers cousins et cousines, 


Je lançais la semaine derniere le dernier 
grand appel au concours des villages de l'Ouest 
et voici qu'à présent j'ai sur mon bureau plus 
de 200 compositions des plus intéressantes. 


Je savais bien que vous ne m'abandon- 
neriez pas, Encore une fois, vous avez fait 
preuve de fidélité, de bonne foi et surtout de 
patriotisme. Félicitations. 


Je regrette cependant de vous annoncer 
qu'il faudra attendre à la semaine prochaine 
pour avoir les noms des gagnants. Et c’est pour 
ia bonne raison que je ‘‘prête” la Page des 
Jeunes cette semaine a ia Semaine Natisnale 
des Scouts et des Guides. Ceci me donnera aussi 
plus de temps pour lire toutes les compositions 
reçues, ainsi que celles qui me parviendront 
ces jours-ci, 


Alors, attendez avec patience; les noms des 


gagnants seront révélés avant longtemps. Qui 
sait? Vous serez peut-être l’un des chanceux .., 


COUSINE JOSETTE, 


Lettre mensuelle 
de la Banque Royale 


ER er 
Se mettre à l'oeuvre 

Dé que noire décision est pri- 
se, L faut D s mettre à ;a tâche 
Comme le dit plus noblement le 
roi dans Ha t Ce que nous 
ns faire iisons-le quand 
voulons Un autre roi, 

ic ler, se levait avant l'au- 

x afin d'avoir plus de temps 
pour savourer le plaisir d'être 
Bien des £ malheureux 
parce qu'ils : nt toujours à 
) d pour goûter leur bon- | 
heur dans l'avenir, ils en vien- 
nent à ne pius voir le present et | 
ses riches et fécondes possibilités 
La mauvaise hahitude de re- 


au lendemain est le plus 
succés, l'une 


ati au 
causes d'é- 
réquentes. C’est un 
faut absolument se 


1e 


vice 


humaines les plus | 


amais perdre 


serallk peu sage, en 

pauer de 10ngues m atien 
dre sans rien faire. Einstein avait, 
en Suisse, un emploi ennuyeux 
et monotone, semé de nombreux 
moments d'inact d'al- 


on. Au lieu 


ler bavarder e collègues 


c ses 


il profita de ces instants de loisir 
pour 


ses 
ven- 


écrire ia premiere de 
] té, Un 
obligeait sou- 
l'antichambre, 


our prendre 


relativi 


pe rt 


1pS k 


loyait ce ten 


rendez-vous par téléphone avec 
d’autres clients 

Le moins qu'on puisse faire 
c'est d'avoir un livre de pothe 
sur soi, afin d'utiliser jusqu'à la 


moindre des parcelles de 
qui nous sont données, en 


temps 
atten- 


| dant le train, le déjeuner ou un 


débarrasser pour réussir et être | 
heureux | 

En remettant à plus tard ce 
que nous pouvons fa tout de 
suite, nous nous chargeons d’un | 
double fardeau: celui de nous 
imaginer que nous avons plus à 
faire que nos forces ou notre 
temps ne le permettent et celui 


de voir le travail s'amonceler de 
jour en jour. Ecrasés sans notre 
propre négligence, nous devenons 
bientôt nerveux et  irritables 
quand nous ne sommes pas terra- 
par la maladie 

L'habitude de se mettre à l’cu- 
vragz= sans tarder vaut son pesant 


ses 


| d'or. Mais elle suppose une espè- | 


ce de désir instinctif de ménager 
le temps 

Pour bien s'acquitter d'un tra- 
Väil, il importe de le faire avec 
jentrain et intérêt, D'où l'impor- 
{tance d'exercer un métier que 
L'on aime ou un emploi qui nous 
{plait, car l’homme qui travaille 


| : 
| besogne en une heure qu'un au- 
tre en deux heures, ce qui repré- 


Malgré tout, il y aura toujours 
des vides et des blancs dans notre 
temps. Et ces moments perdus ou 
inutilisés s'accumulent vite. Les 
uns sont inévitables, mais beau- 
coup résultent d'un manque de 
| préparation. Que  faisons-nous, 
|par exemple, lorsque nous som- 
imes immobilisés par un embou- 
teillage?’ Nous nous rongeons 
| d'impatience comme tout le mon- 


Le Salut scout 


Saluer, 
soout salue souvent: quand il 
1157 
[l à un chef; durant le chant de 
trant un cortège funèbre 
le renouvellement de la 


pellent le bon Dieu. 


En uniforme, sans bâton 


c'est. faire acte de respect et de politesse, Le 


rencontre un autre scout pour 


la première fois dans la journée; lorsqu'il adresse la parole 


» l'hymne national: en rencon- 


durant la promesse d'un scout ou 
promesse; 
scouts autres que les fanions de la patrouille; tous les prêtres, 
les religieux et les religieuse 


devant les drapeaux 


s, les églises , , , qui lui rap- 


les doigts placés au signe scout 


[avec enthousiasme abat plus de| 


sente un véritabie gain de temps. | 


| 
| 
| 
| 


| 


| 


| 


| soutenir 


visiteur en retard. ‘Faites ce que 


voudrez, a dit sir John Lub- 
mais faites quelque chose” 
(à suivre) 


Savoir-vivre 
et courtoisie 


On ne 


présente jamais des ci- 


seaux la pointe en avant, au ris- | 


que de blesser son vis-à-vis. Ré- 
glie qui s'étend à tous les objets 
pointus ou aiguisés tels que cou- 


teau, tournevis, coupe-papier . . . | 
Mais ce jeune homme qui s'ap- | 
prête ostensiblement à se couper ; 


les ongles ne vous choque-t-il 
pas? Evitez de faire votre toilette 
en pubiic. Un discret coup de 
houppe, une retouche de rouge à 
lèvres sont aujourd'hui admis. 
Mais rappelez-vous que se pei- 
gner à une table de restaurant ou 
se nettoyer les ongles ailleurs 
que dans la salle de bains sont des 
gestes inélégants et déplaisants. 

Vous avez détecté du premier 
coup d'oeil la grossièreté du jeu- 
ne homme qui parle une cigaret- 
te à la bouche. Question cigaret- 
te, d'autres règles ne doivent pas 
être négligées. Avant d'allumer 
une cigarette dans un lieu public, 
la plus élémentaire politesse exi- 
ge que l'on s'enquière aupara- 
vant si la fumée ne dérangera 
personne, Avant de prendre une 
cigarette, offrez-en à ceux qui 
vous accompagnent et, s'ils ac- 
ceptent, donnez-leur du feu avant 
d'allumer la vôtre. Ne dispersez 
pas cendres et mégots ailleurs 
que dans des cendriers. Sachez 
aussi que dans un salon ou une 
salle d'attente, l'absence de cen- 
driers est aussi explicite que la 


{pancarte “prière de ne pas fu- 


mer’, 
Il vaut mieux tendre une main 
nue pour dire bonjour dans la 


rue, Mais laissez votre main gan- | 


tée plutôt que de laisser votre in- 
terlocuteur le bras bêtement ten- 
du tandis que vous vous escrimez 
à retirer des gants rétifs. 

Le jeune homme devrait laisser 
à son amie le côté ‘mur’ du trot- 
toir pour qu'elle n'ait pas à en 
descendre en cas de rencontre ou 
d'embouteillage et qu'elle ne ris- 
que pas d'être frôlée par 
voiture, Songera-t-il seulement à 


s'effacer devant la porte pour la | 
A | 


laisser passer la première? 
prendre d'autorité ses paquets si 
elle est chargée? A 
sa chaise lorsqu'elle s'assiéra s'ils 
s'arrêtent quelque part? Sait-il 
aussi que, si l'on doit précéder 
une femme en descendant un es- 
calier, il faut la suivre en le mon- 
tant? Dans les deux cas, en effet, 
il faut qu'il soit en mesure de la 
et d'arrêter sa chute si 
elle venait à trébucher ou à man- 


|quer une marche, 


une | 


lui avancer | 


: ä l 
l'engin de l'automobile et décla- 
ra C'est ble de conti- 
nuer route Fallait-il pas- 
se ia 


cet en! 


yne lotion qui protégeait 
contre le soleil 

A la fin d heure, un son 
piqua nos oreilles et on distingua 
un gros Cac ipprocher, Nos 
coeurs palpitaient, nous criions 


follement, mais il passa outre 
Quelques minutes aprés, une 
autre voiture apparut à l'horizon. 
L'espoir rem 10s coeurs. Mais 
cette fois, nous fûmes récompen- 


plit r 
pat 1 


sés. Un vieil homme de bon 
coeur nous offrit ses services, Il 


amena Papa au garage voisin où 
un mécanicien fut envoyé à no- 
tre secours 
Noreen LECOQ, 
10e année, 
| Notre-Dame-de-Lourdes, Man 


Mes définitions 


Guillotine Système sépara 


üste, 
Age, — Secret des femmes, 
Caissier, Homme volant, 
| Marin. —— Homme chique 


Attention. Cri que poussent 


|” les conducteurs d'automobiles ! 

| quand ils viennent de renver 
ser quelqu'un. 

Naissance, Premier acte, Le- 


vée du rideau. 


Mort, — Fin de l'impôt. Baisser 
du rideau 

Cidre, Serrement du jus de 
pomme, 

Tribunal, — Mât du perroquet, 

Vaccin, —— Assurance contre ls 
grêle, (Picote.) 

Précautions 

M. et Mme Dupont décident 


{d'adopter un enfant, Ils choisis- 
sent un petit Espagnol, 

Et, aussitôt, ils se mettent à 
apprendre l'espagnol. Ils l'ap- 
prennent même avec une ardeur 
peu commune que le professeur 
en est surpris, et leur demande: 

— Pourquoi voulez-vous si vi- 
te savoir l'espagnol? 

— C'est que nous venons d'a- 
dopter un petit Espagnol. Com- 
me il va se mettre à parler, nous 
voudrions bien comprendre ce 
qu'il dira, 


Résultat 


— On prétend que le baiser 
est dangereux mais je ne crois 
| 
| 
| 


pas cela, Quelle maladie le baiser 
a-t-il jamais pu propager? 

— Le mariage, mademoiselle, 
répondit un célibataire satisfait 
de son sort, 


Gourmand! 
ETATS-UNIS Le phoque 
| du z00 de Séattle est mort victi- 
me de sa complaisance, Pour fai- 
re plaisir à ses nombreux visi- 
teurs, il avalait avec bonne hu- 
meur les choses les plus variées 
qu'on lui jetait, Le médecin du 
zo0 fit l'autopsie de l'animal et 
retrouva dans son estomac trois 
cent quarante pièces de monnaie 
{de valeur et d'origines diverses, 
{deux boutons, une roue d’'auto- 
[mobile miniature et seize cail- 
[ioux, On comprend que le pau- 
vre phoque ait eu quelques lour- 
ldeurs d'estomac, 


St 
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Boniface 


| LE COLLÈGE 


sous la direction des 


Pensionnat — Ecole secondai 


Vol, 15, no 4, Ÿ 
Quarante-Heures 
Les solennités habituelles de 


Ls 
ces jours de grâces nous ont ap- 
porté consolation et piéle. 

_ De passage parmi nous comme 
teur des écoles, M l'abbé 
re Raymond a bien voulu ac- 
er de prêcher une des heures 
tes et de présider à la clôture. 


ë participants furent le 
4 ieur et le R. P. Via- 
‘eau, C.S.V. comme 


et le R. P. Hector Cô- 
comme prédicateur. 
Anciens 
tempête de l'hiver | 
d'une rencontre qui 
des plus intéressantes. 
croire que ce nest que 
ie remise, Vous viendrez plus 
| tard, n'es'-ce pas? 
Retraite 
| Nos élèves de la 12e année, 
auxquels s'étaient joints les gar-| 
|çons finissants des autres écoles | 
de la division scolaire de la Ri- 
|vière-Rouge, ont suivi les exer- 
cices d'une retraite prêchée par 
Île R. P. Martiai Caron, SJ. du 
{collège de St-Boniface, L'atmos- 
| phère de sérieux et de piété dont 
l enveloppés fait au- 
| gurer des fruits spirituels dont 
| profitera l'orientation de leur vie. | 
Voici les noms des participants: | 
Collège St-Joseph: Jean-Paul 


prive 


nous «a 
S AVE 
Veuillez 


rait 
ail 


| 
L re 
lis se sont 


ST-JOSEPH 


Clercs de St-Viateur 


OTTERBURNE, MAN. 


Grades 7 à 12 
16-2-62 


re 


René 
Jean 


AI 


Ar Norbert 
Gabriel 
Paul 
Roland 
Pa 1l 
Rioux et Paul 


AT 
LOHPEIAI 


Beaudi , f 
Dufault 


Langhan 
ï 


canada 


Chartier 
Paul 


Gobeil 


aurencelle 


Ledoux, 
Musso 
Rocan 


Institut 


Jean Préfontaine 
|chon, Louis Roy € 
Hilaire 


Institut Collégial 
Jean-Paul et Michel 
Paui Gratton, Marcel 
Laurent Lemoine 

Institut Collégial St-Jean-Bap 
tiste: Robe Dionne, Maurice 
Dupuis, Rénald Parent et Ri- 
chard Sabourin 


Visite canonique 
Le Révérend Père Provincial 
désigné p cette importante 
fonction nul autre que son 
tant, le R. P, Jean-Réal Pigeon, 
CS.V. Pendant cinq jours, le vi 


assis- 


siteur canonique nous a laissé 
{l'impression nette et encoura 
geante qu'il venait ‘‘au nom du 


Seigneur’, Qu'il soit remercié de 
la délicatesse de ses conseils et de 
observations, Les personnali 
tes religieuses et les confrères en 
service hors de notre institution 
qu'il a rencontrés, rendent aussi 
hommage à sa droiture et à son 
jugement. Deo gratias! 


ses 


| Le monde du sport 
Les ‘trente penseurs” 


justifient pleinement 


la confiance que le gouvernement a mis en eux! 


par Jacques 


LEMOYNE 


| Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote‘ 


Lorsque le gouvernement du! 
| Canada eut annoncé son intention 
|de créer une commission chargée 
{de s'occuper de sports amateurs, 
| bien des gens ont cru qu'il s'agis- 
sait là d’une récompense politi- 
{que pour quelques amis, Lorsque 
le premier ministre eut annoncé 


un budget de $5 millions, les 
| choses parurent plus sérieuses, 
Quand on publia la liste des 


noms des personnes qui feraient 
partie de cette commission, on se 
rendit compte que ça bougerait, 
| On ne s'était pas trompé. Se met- 
{tant résolument à l'oeuvre les 
“trente penseurs”, comme le 
|premier ministre les a désignés, 
ont commencé à distribuer le nerf 
de la guerre, là où il le fallait. 
Is ont instituté un Comité d’en- 
quêie qui a déjà fait du travail 
intéressant et la machine marche 
si rondement que même les plus 
| optimistes n'en reviennent pas. Il 
parait que certains politiciens re- 
gardent même avec envie ces 
trente hommes assis autour d'une 
|même table et prenant des déci- 
sions justes, avec rapidité et séré- 
nité, C'est là un magnifique 
exemple qui illustre, encore une 


un talent nouveau dans l'unifor- 
me du Tricolore, S'il ne fut ja 
mais un compteur prolifique il 
justifia quand même la confiance 
de ses patrons en marquant d'im- 
portants buts dans les séries éli- 
minatoires 

Bonin ne craignait personne 
sur la patinoire et peu nombreux 
étaient ceux qui osaient se frot 
ter à lui, Elmer Vasco, des Black 
Hawks, tenta la chose une fois, 
mais mal lui en prit, Il porta le 
premier coup et Bonin tomba sur 
la glace, Mais Marcel se releva 
aussi rapidement et en quelques 
secondes c'est Vasco qui allait 
s'étendre, à la surprise de tous 
ceux qui avaient oublié que, dans 
sa jeunes: Marcel luttait avec 
un ours durant l'été, question de 
se tenir en forme sans doute, Bo 
nin était un bon joueur, Espérons 
que si son opération réussit qu'il 
reviendra au jeu l'an prochain, 
Sinon, souhaitons-lui bonne chan 
ce pour l'avenir et essavons de 
ne pas l'oublier trop rapidement, 


Il aura donné le meilleur de 
lui-même au hockey, 
Nullites! 


Nous avons déjà parlé des jou 


fois, que lorsque la discipline des 
sports est bien intégrée dans la 
vie des individus, elle peut in- 
fluencer très favorablement non 
seulement les actions individuel- 
Îles, mais les actes collectifs, 

La Commission des Sports s'oc- 
cupe sérieusement de son travail, 
Pas de dépenses inutiles; pas de 
gaspillages, mais une grande 
compréhension et une belle con- 
naissance des besoins de chacun, 
On sait qu'on ne règlera pas les 
problèmes d'un seul coup et uni- 
quement avec des sous, mais on 
{sait où attaquer et comment me- 
Îner la “guerre” à bon terme, Il 
laurait été facile de distribuer les 
[$5 millions au hasard des amitiés 
et de la politique: on a préféré 
prendre le seul vrai chemin et 
aider l'amateurisme dans ce qu'il 
la de meilieur, Que le Comité 
{s'attaque à la formation des jeu- 
[nes et nous aurons, dans quelques 


tes nulles trop fréquentes dans la 
Ligue Nationale, Les dirigeants 
de ce circuit continuent à affir 
mer que la période de surtemps 
ne changerait pas grand-chose 
aux résultats des joutes et que 
les spectateurs ne tiennent pas à 
du surtemps, Les spectateurs nous 
surprendraient si les joutes nulles 
étaient leur fort, Les statistiques 
démontrent, avec éloquence, que 
dans les ligues où il y a une pé 
riode de dix minutes à la suite 
d'une impasse après 60 minutes 
de jeu, les joutes nulles sont ra 
Il y a eu 23 joutes nulles 
dans la ligue Nationale cette sai 
son, contre 10 dans la ligue Amé 
ricaine où on joue du temps sup 
plémentaire et contre 20 dans la 
ligue de l'Est, où on ne joue pas 
de temps supplémentaire 

Certains clubs qui se fatiguent 
à la dernière période croient sans 
doute que le jeu supplémentaire 


res, 


il élève la main droite au chapeau, le bout des doigts dépas- 1e M A8 on Va 
sant légèrement le bord de la coiffure, en face de l'extrémité | 9 | années, e grandes vedt es in |jJeur serait nuisible, Ils aiment 
L\ nuit précédant le Jour de la promesse s'appelle ‘La du sourcil droit | e |ternationales à tous les sports, Le | mieux accumuler un point dans 
Veillée d'Armes'', semblable à celle des chevaliers avant | Î , Comité a bien commencé son tra-|le classement espérant grignoter 
l'adoubement: sur l'autel étaient posées leur armure et leur En uniforme, avec le bâton: ramenant le bâton verti- | È vail, Bravo ainsi l'avance de leurs adversai 
épée et toute la nuit ils demandaient à Dieu de devenir de calement, le long du bras droit, il le touche vivement de la | Le moindre cadeau enrubanné, offert avec un sourire La fin? res petit à petit, Nous ne croyons 
bons et véritables Chevaliers main gauche étendue au signe scout, l'avant-bras horizontal, |est toujours assuré de plaire à son destinataire, alors qu'un| Les journaux de la métropole pas pe e soit là Spa la 
'e à, le "se ‘agenouille da | ‘tuai ! ume towrné Tr » sol . : ! 2 F , canadienne + ‘aie a se-|plus louable qui soit, Si on se dis 
Ce soir-là, le futur scout s'agenouille dans le sanctuaire la paume tournée vers le sol | cadeau coûteux, choisi sans goût et donné sans grâce, risque | Canadienne annonçalent, la  se-|plus louable qui soit, Si on # 
et il prie le Grand Chef avec force et amour, lui demandant . La. . | HET ets : L ' dl k \r maine dernière, que le courageux | pute un calendrier de 70 joutes 
de demeurer-fidèle à la promesse et à la loi. Le Chef et ; En uniforme sans chapeau ou en civil: il replie l'avant- | fort d'être accueilli sans joie. , , On vous propose de répondre | Marcel Bonin devrait prochaine |ce n'est pas pour le simple plaisir 
Aumônier dirigent la méditation pendant que le groupe bras Groit le long du corps, la main à peu près à la hauteur | a ce questionnaire pour savoir si vous savez donner et révisez |ment mettre un terme à sa car-|d'éliminer deux équipes, I s'agit 
des frères scouts présents prie avec lui, On pose sur l'autel de l'épaule, et les doigts placés au sighe scout, |au besoin vos méthodes rière de joueur de hockey, Bonin | d'établir qu'elle est la meilleurt 
sa croix scoute, prés du Dieu Vivant au tabernacle, témoin Oui-N se serait déplacé une vertèbre et|équipe du circuit, non pas en 
de sa bonne volonté d Ô UN ON | Gomme il peut passer le reste de | quelques bonnes soirées, mais sur 
11, Avez-vous autant de plaisir à offrir qu'a rece- ses jours à l'infirmerie s'it jouel|une période assez étendue afin 
| voir? encore, les médecins Jui ont con-! que tous les facteurs jouent à un 
La P | seillé de se faire opérer et de | moment ou à l'autre contre ou en 
a rromesse 2, Vous arrive-t-il de ‘'refiler'” à un ami un ca quitter définitivement le hockey, | faveur de tous les clubs 
deau que vous avez reçu et qui ne vous plait C'est une décision difficile à| Nous avons souvent écrit que 
bn prendre, mais Marcel a raison )la premiére place, donc le chum 
pas quand il affirme qu'il fera passer | pionnat de la ligue, nous purai 
3 P i te fect l'avenir de sa famille avant tout, | sait plus importante que les vi 
7 PAT P » x , VO n vr ! 1 | 
k] diet: vous la peine de coniectionnet A in JO Il est en bonne posture financiè. | toires dans les séries pour la cou 
emballage pour presenter vos cadeaux re dans les Cantons de l'Est, et|pe Stanley, Nous avons écrit ces 
; : . 1 se conduit hors de la glace |choses quand Detroit était à son 
| 4, Vous arrive-t-il de donner un chandail avant avec le même sérieux que sur la | apogée et nous n'avons pas chan 
de l'avoir lavé et repasse? glace il devrait réussir né d'idée, 1] serait regrettable 
Nous nous souvenons de Bonin | que le jeu des valeurs soit faunasé 
| 5, Faites-vous l'inventaire des goûts et des be lors qu'il portait les couleurs | par un trop grand nombre d'im 
soins du destinataire avant de choisir son ca- des ‘As’ de Québec, Il jouait | passes qui ne laissent aux joueurs 
jeau ? alors sur la défensive et on devi [et aux spectateurs qu'une demi 
ceau nait en lui le joueur costaud que | satisfaction 
r | es Red Wings de Detroit n'hési-| Espérons que le pré dent 
0 Frouvez EE TE tèrent pas à engager, Il ne fit pas | Campbell et les directeurs de 
a l'intéresse le prix de l'objet que vous lui trop de bruit avec les Red Wings |compagnies de chemin de fer 
| offrez? qui le cédèrent finalement aux vont se rencontrer un jour et 
Bruins, C'est là que les Canadiens | s'entendre une fois pour toute sur 
7. Pensez-vous à donner vos journaux et revues allèrent le chercher, à sa plus |la question du transport nocturnt 
à une bibliothèque d'hôpital où à un ami moin grande joie, Bonin se découvrit ! et des joutes null 
fortune? 
8, Sollicitez-vous à plusieurs reprises les comp C'est désagréable d'y penser, mais très agréable de l'avoir! 
ments et les remerciements de la personne A Û 
| qui vous venez de faire un présent”? de 51,000 a 510,000 
SE SR LL A ASSURANCE GRATUITE CONTRE LES ACCIDENTS 
votre mere? Récemment nous avor oncé notre nouveau plen d'assurance contre 
tirer " rend " 
; p ; A tt les accidents pour r ents et leurs farnille 
P x tr or! {) vous gene d'offrir n pet t cadeau 0 
L litit be né ina ( donne té grotuite ée au'à ( mort accidentelle 
Promesse s. n h possi)ilites 80 A ICE a qu u : ; | P é .) Pl Pioncer 
” gage à «er de mon it plu coûteux”? ’ 
{ i \ ait non prochain € De é 6 | tourr TL 
r - ’ Réponses DEMEMBREMENT ACCIDENTEL, FRACTURES ET DISLOCATIONS 
rmncipes val [le j 
" ! { { A Donne reponse AUX questions iImpail est OUI iUX 
. 1 ” ' n 1 à l'élévate et nous er 
once à la uestions paire (ON. Comvtez 5 points par OUT et 3 poir 
Lois ti par NON, Si vous obtenez moins de 15 points, il est clair qu || est avantageux de négocier ave Pioneer’! 
Î rent Jus 1 ivez pas donner: quand vous arrive de je faire 
) n (4 ht 1 r 
: est plu pou epalt que pour aire AIS JUS oODtene7 14 
- 1% \ ; entre 15 et 30 points, le co e tention a Ce qu ONEER CRAIN COMPANY cure 
: L | uns ie n rv ! ter ’ ci 
pla ; . , . | ‘ € da L PIETe ou niaue encore, c'est l'adresse où peut-être l'imagina “iGima WimHirté ICTIX 
| nan | niff ’ ément ! Énpsnn jt “us obtenez is de 30 point jus bte inifesti 
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. d'ertus fe se dé nhenne et EL eneoro t "ni tait to Jour to 7: { 


St-Bonitoce, 


Feui de 
la Liberté et le Patriote 


eton 


NUMERO 3 

s es mots, le prince Ali se 
leva pour prenûre ongé, >ou 
dair 14 4 venanl de se re- 
tourner F1 ection de la 
porte, il s'immobilisa, puis, brus 
quement, apres une Courte nes 
tation, il s'approcha d'un tableau 
q n'avait sans doute pas re 
1é jusqu'ici et qui venait de 

retenir son attention 
C'était un portrait de femme, 


in portrait d'ailleurs fort ancien, 


puisque celle qu'il représentait 
était vétue comme lélalent es 
personnes de qualité dans les tou 
tes dernières années du XVIIIe 


mecie 

Béatrice Louise ne purent 
s'empêcher d'échanger un sourire 
q visi- 
resseT Tante 


ei 


e jeur 


amusé à la pensé: 
leur pouvail 
Adélaïde 
Tante 
C'est 
à désigner 


s nu pm 
Adélaïde 

ain que { 
dans la famille 
femme tr Adélaïde 
Montricauit, qui avoir 
chappé aux massacres de la Ré 
volution, avait, au lendemain de 
la campagne d'Egyple, quitté la 
France pour s'en aller rejoindre 
dans son pays un souverain 
oriental. Celui-ci, ami du général 
Bonaparte, l'avait rencontrée à 
Paris et lui avait promis de l'é- 


1 


continuait 
cette 
de 


apres e- 


pouser, C'est dans ce but qu'elle 
était partie 

On ignorait ce qu'elle avait pu 
devenir ensuite, car, jamais, de 
n'avait donné de ses nouvelles. 


Seul son portrait, transmis d'u- 
ne génération à l'autre, avait em- 


pêché son nom de sombrer dans | 


l'oubli, et un tableau généalogi- 
À apprenait qu'elle était la fille 
Le 


un comte de Montrisault qui 
avait eq ine demoiselle de 
Marcanlobert 


Les yeux fixés sur le tableau, 
le prince Ali était demeuré si- 
lencieux, puis, s'arrachant à sa 
surprenante contemplation, il a- 
vait, avec beaucoup d'amabilité, 
remercié mesdemoiselles de Mar- 
canlobert en déclarant combien il 
avait été heureux de passer quel- 
ques instants en leur compagnie. 

Puis, il s'était éloigné .. 


Demeurées seules, les deux 
jeunes filles s'empressèrent d'é- 
changer leurs impressions. 

Je me demande, s'écria 
Louise, pourquoi il a été attiré 


par le portrait de Tante Adélaïde 
.,. Même quand il a franchi le 
seuil du salon, son dernier regard 
a été pour cette mystérieuse créa- 
ture, 

— C'est sans doute parce que, 


comme nous, il. a été frappé de 
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ta ressemblance avec cette ancé- 
tre ,. 

Louise haussa les épaules. Cer- 
tes, elle n'ignorait pas qu'en ef- 
fet, tous ceux qui voyaient ce 
portrait affirmailent que son vi- 
sage évoquait celui de Tante Adé- 


que cela seul avait suffi à retenir 
ainsi l'attention du prince. D'ail- 
leurs, s'il n'y avait eu que cela, il 
n'aurait pu s'empécher de le fai- 
re remarquer. 

Il y avait certainement autre 
chose 

Mais quoi? 


CHAPITRE 


Pour Louise de Marcanlobert, 
les jours et les semaines qui sui- 
virent furent tellement différents 
de ceux qui s'étaient écoulés jus- 
qu'à ce mois de juin qu'elle avait 
l'impression de connaitre une vie 
Inouvelle, Il lui semblait qu'un 
rayon de soleil illuminait désor- 
mais son existence , 

Le prince Ali était devenu un 


i n | chaque 
laide, mais elle ne pouvait croire | 


- Mais avec plaisir 
Tous les deux 
jeune homme se tut 
Mais ce fut pour 
peu après sur un lon 
ne ImANQUa pas de 

Béatrice 
Excusez-moi, mademoiselle 
mais puisque nous voici seuls, }j 
veux en profiler pour vous par- 
ler Ce que j'ai à vous dire 
est sérieux 
Qu a- 


reprendre 
grave qui 
surprendre 


trés sérieux . 
Vous m'inquiétez 
vez-vous donc de £l grave à M ap- 


prendre? 
Voici . Depuis plusieurs 
semaines, nous avons eu l'occa- | 


sion de nous rencontrer à plu- 
sieurs reprises et j'ai passé, grâce 
à vous et grâce à votre soeur des 
moments délicieux. 
Vous êtes trop aimable 
— Croyez bien que mes pro- 


pos reflètent exactement ma pen- | 


see . Enfic, pour ne rien vous 
cacher, je dois vous avouer que 
jour davantage, depuis 


que Je Vous connais, je me 


| mademoiselle Louise. D'ailleurs, 


familier de la “Belle Hollandai- | 


ise”, dont les portes lui étaient 
toujours largement ouvertes, et, 
également à plusieurs reprises, 


amitié est maintenant devenu 
plus que de l'affection . . . Vous 
ime comprenez bien , ,. | 
Béatrice se domina pour dis-| 
simuler son trouble 
- Je crains, dit-elle, de me 
|tromper, car, enfin, je re puis 
croire ... 


les deux jeunes filles avaient été | 


|ses invitées. 11 les recevait alors 
soit dans un des restaurants de 
Saint-Malo, soit dans une des pà- 
| tisseries de la ville, Mais, avec un 
tact dont toutes les deux lui sa- 
vaient gré, il donnait à ces récep- 
tions un caractère de simplicité 
|qui prouvait que cet homme, que 
l'on disait très riche, avait ie bon 
| goût de ne pas faire étalage de 
{sa fortune 

Naturellement aussi, il leur a- 


vait demandé de le guider dans | 


\ses excursions. En leur compa- 
| gnie alors, il avait visité Cancale, 
| Dinard, Saint-Cast, le Mont 
! Saint-Michel . .. C'est avec elles, 
aussi, qu'il avait remonté la Ran- 
|ce jusqu'à Dinan et admiré, dans 
son merveilleux déroulement, le 
décor qui, à cet endroit, offre aux 
|touristes un pittoresque spectacle 
de rives bordées de collines ver- 
| doyantes. 

Béatrice et Louise s'étaient 
| d'ailleurs révélées pour lui d'a- 
gréables compagnes. Profondé- 
{ment attachées à ce coin de la 
Bretagne, elles n'ignoraient rien 
Ide son glorieux passé, et elles 
{n'avaient pas manqué d'évoquer 
| à l'intention de leur ami le sou- 
|venir de tous ceux qui, de Du- 
| guesclin à Surcouf, avaient illus- 
| ds 
{tré de leurs noms l'histoire de ce 
| pays. 


L 

… Me ferez-vous le plaisir de 
m'accompagner jusqu'au Ca 
Fréhel? PrR re Qu pour my 
rendre, une vedette qui sera 
notre. disposition pendant toute 
l'après-midi , , Vous m'avez 
d'ailleurs dit vous-même que c'é- 
[tait là une promenade qui ne 
manquait pas d'intérêt, 

Le prince Ali n'avait pas eu 
|besoin d'insister et, à l'heure 
fixée pour cette excursion, il 
|avait retrouvé ses deux invitées 
|qui l'attendaient sous les rem- 
{parts de Saint-Malo, près de la 
porte de Dinan. 
{| Tous les trois avaient aussitôt 
|embarqué, puis, le moteur mis en 
marche, la vedette s'était élancée 
| sur les flots. 
| Il faisait beau et si une légère 
| brise soufflait du large, elle n'é- 
tait pas assez forte pour faire 
grossir les vagues qui, bien sage- 
ment, roulaient vers le rivage. 

Après avoir dépassé le Grand 
| Mole, qui barre l'entrée du port 
| puis franchi l'embouchure de la 
| Rance, le bateau, conduit par un 
matelot habitué à naviguer sur 
cette côte, s'était éloigné de la 
[terre et avait mis le cap sur Fré- 
hel dont, dans le lointain, la mas- 
se grise coupait l'horizon 

Dinard et ses plages, puis l'an- 
se de Saint-Cast et la baie de la 
Frénaye avaient tour à tour détfi- 
lé sous les veux des promeneurs 
L Baignée de lumière, la côte 
d'Emeraude Jaissait admirer au 


| vous 
|aprés avoir réfléchi à la portée | 


vous l'avez sans doute remarqué. 

—— C'est exact, mais ma soeur 
possède de telles qualités que je 
n'ai pas été trop étonnée de vous 
voir les apprécier 


Peut-être serez-vous un 
peu plus surprise quand vous 
apprendrez qu'ayant, en effet, 


apprécié ses qualités j'ai vu mes 
sentiments à son égard se trans- 
former à tel point que ce qui 
n'était au début que de la bonne 


— Que j'aime votre soeur ... 
C'est pourtant la vérité, et si je 
en ïjais l'aveu, c'est bien 


| de cet aveu. 


| 


— Comment, vous 


songeriez 
RER 
A l'épouser ,,, Mais, oui, 
mademoiselle .,, 

Un silence succéda à ces paro- 
les et, pendant quelques secondes, 
on n'entendit que le grondement 
du moteur qui dominait le bruit 
sourd que faisaient les vagues en 
venant se briser sur la coque de 


{la vedette. 


Béatrice parvenait mal à réa- 


|liser ce qui se passait et elle dut 


| 


faire un effort de volonté pour 
trouver la force de prononcer les 
mots qu'elle croyait devoir dire. 

— Voyons, fit-elle enfin, ce 
n'est pas possible Songez 
bien que nous n'avons aucune 
fortune et que nous appartenons 
à une toute petite noblesse . 
Rien donc ne nous permet d’envi- 
sager une union avec une famille 
comme la vôtre ... Vous êtes, ne 
l'oubliez pas, l'héritier d'un trô- 
ne et, à notre époque, les princes 
n'épousent plus de bergères . ., 

— Peut-être, mais certains 
d'entre eux épousent des artistes 
de cinéma, ce qui, vous le savez, 
provoque aussi de sévères criti- 
ques . .. D'ailleurs, mademoisel- 
le Louise n'est ni bergère, ni star, 
et elle appartient à une famille 
digne de respect, 

— C'est assurément exact et 
nous avons le droit d'être fières 
du nom que nous portons . 


Seulement, à la suite des doulou- | 


reux revers que vous connaissez, 
notre situation n'est plus © 
qu'elle était autrefois. ‘ 

— Les malheurs du présent ne 
euvent faire oublier ce que fut 
e passé 

— Oui, sans doute ,. 
dant, il y a autre chose. 

- Quoi donc? 

— Votre père, le roi de Séri- 
manie, n’est pas “encore au cou- 
rant de vos projets ,,, Que va-t- 
il en penser”? 

— Mon père m'aime beaucoup 
et quand il saura que celle dont 
je veux faire ma femme n'a rien 
à se reprocher, il sera le premier 
à lui ouvrir les bras. 

Béatrice marqua une pause ,,. 
On pouvait deviner qu'elle cher- 
chait d'autres arguments desti 


. Cepen- 


nés à prouver au prince que son | 


projet était irréalisable. 
Soudain, elle s'inquiéta: 
- Je veux espérer, dit-elle, 
que vous n'avez pas fait part à 


| Louise des sentiments que vous 


passage un décor sans cesse re- | 


nouvelé , :. 

Après avoir dépassé le fort de 
La Late, solidement ancré sur 
son roc, la vedette avait lente- 
ment passé sous le cap, dont la 
haute falaise, dressée comme une 
muraille gigantesque, surplom 
bait la mer .,. 

Pendant quelques minutes, le 
bateau avait décrit une large 
courbe afin de reprendre la di- 
rection de Saint-Malo 

Particulièrement sensible à l'é- 
ternel enchantement de la mer, 
Louise de Marcanlobert, penchée 
à l'avant, demeurait réveuse, le 
regard fixé sur le profond sillon 
que l'étrave creusait dans les 
eaux limpides 

Après être resté pendant quel- 
ques instants assis à ses côtés, le 
prince Ali se leva, Ce fut pour 
s'en aller rejoindre Béatrice 
se tenait à l'arrière 
Vous permettez, 
que 
| COMPAENIE 


mademoi- 
selle 


Notre passé... 
maitre de notre avenir 


Les cooperateurs ont obtenu d'eclatants succes — au cours de plus de 
100 annees de fidélité aux vrais principes démocratiques. Des gens du 
petit peuple travaillant ensernble au bénéfice de tous, construisant leurs 


manifestez à son égard. 


— Non, Elle ne sait rien 


encore, Car j'ai pensé qu'il était | 


préférable, et surtout plus cor- 
rect, de m'adresser tout d'abord 
à vous qui êtes sa soeur ainée et 
qui remplacez auprès d'elle la 
maman qu'elle n'a plus. 

. Je vous remercie de 
délicatesse et, également, de la 
confiance que vous voulez bien 


Ime témoigner. Seulement je dois 


vous avouer que vous me mettez 
dans un grand embarras Je 
vous le répète, l'union que vous 


renvisagez ne me semble pas pos 


| que 


qui | 


le vienne vous tenir !présenter ma demande 


sible. 

Je comprends fort bien vos 
scrupules et, de mon côté, je puis 
vous affirmer que j'ai bien réflé 
chi avant de prendre ma décision 

C'est donc sans la moindre 
hésitation ni la moindre arrière 
pensée que je puis vous déclarer 
désormais mon bonheur ne 
dépend plus que de la réponse 
que voudra bien me faire made 
moiselle Louise 

Le prince ponctua d'un court 
silence cette phrase par laquelle 


il venait d'exprimer toute son es 
pérancx, puis il reprit 

Et c'est vous, mademoiselle 
Béatrice, que je charge de lui 


(A suivre) 


propres industries et organisant leur marché, ont assuré des marchandi- 
ses et un excellent service à eux-mêmes et à leurs voisins, L'avenir du 
Mouvement Coopératit est illimité et VOUS pouvez avoir votre part dans 
cette grande organisation qui veut assurer une vie meilleure à tous. 


JOIGNEZ-VOUS, DES AUJOURD'HUI, 
À VOTRE COOPÉRATIVE! 


suis | 


| senti particuhèrement attiré vers | 


cette | 


LA 


Les ingénieurs de Chrysler of 
Canada vous suggèrent dix 
moyens de conduire voire voilu- 
e, dix moyens qui vous assure- 
mn roulement de tout repos 
leurs sugges- 


rs 


VOUS passons 


1. Ne pas prendre l'habitude 
de pomper la pédale de l'accele- 
rateur, surtout au premier lance- 
ment du matin. 

Vous gaspillez de l'essence et 
vous enlevez, par cet excès d'es- 
sence, le lubrifiant qui se trouve 
| sur les parois de cylindres. A for- 
ce d'eniever l'huile, vous cause- 
rez de l'éraflement ou une usure 
| prématurée sur le mur du cylin- 
dre 


2. Eviter tout lancement brus- 
| que de la voiture; eviter aussi les 
|grandes vitesses avant d'avoir 
| roulé au moins cing milles à une 
vitesse modérée. 

La plupart des gens croient 
qu'ils peuvent faire de la vitesse 
quand la jauge de température a 


| atteint son point normal, ou envi- | 


ron 180° F. C'est faux. Un mo- 
|teur atteint sa pleine efficacité 
quand l'huile a atteint un degré 
de chaleur élevé. Si la tempéra- 
| ture de l'extérieur est à 32 degrés 
|(point de congélation), il vous 
[faudra parcourir environ huit 
{ milles avant que l'huile soit à son 


Bijoux et bibelots 


des 
meurent empoisonnés, 

duire à zéro les possibilités de pa- 
reils accidents, tenez tous les re- 
‘|mèdes, les produits chimiques et | 


| Chaque année, 


Pour ré- 


autres substances mortelles hors 
de portée des enfants. Gardez 
tout dans un cabinet fermé à clé; 
cela vaut mieux que de déposer 
les substances dangereuses sur 
une tablette élevée; l'enfant, 
poussé par la curiosité, peut trou- 
ver un moyen d'escalader l’ar- 
mioire, 

Quand vous avez fini de vous 
servir d'un médicament quelcon- 
que, ne jetez jamais ce qui en 
reste dans le panier à déchets. 
Les enfants ou les animaux do- 
mestiques peuvent s'en emparer. 
|Quand vous donnez un remède 
laux enfants, ne lui dites jamais 
| que c’est du bonbon. Cela évitera 
là votre enfant de confondre con- 
| fiserie et pilule. 
| + # + 
| Deux microbes discutent. L'un 
dit à l’autre, 

— Je ne me sens pas bien du 
tout, ces temps-ci, 

— Ah! s'apitoie le compère, 
vous avez peut-être attrapé l’as- 
| pirine, 


x EE. AS 4 

On reconnait la femme élégan- 
te au col de ses blouses (jamais 
douteux), à ses revers de poi- 
gnets, à ses parements chaque 
jour repassés. Jamais la couturiè- 
re ou le médecin chez qui elle se 
déshabille ne constatent que sa 
| jarretelle ou son épaulette de ju- 
pon sont maintenues par une 
épingle de sûreté, 

+. 0. + 

Si vous utilisez une recette qui 
ine demande que des blancs 
d'oeufs, voici une façon facile et 
agréable d'employer les jaunes: 
glissesz-les dans de l’eau chaude 
salée et cuisez de cinq à huit mi- 
nutes, ou jusqu'à ce qu'ils soient 
durs, Vous pourrez ensuite les 
émietter ou les presser dans une 


[ont 4 
| nombreuses courses au supermar- 
|rait. Ce faisant, vous exposez Vo- 
tre voiture à une usure prématu- | 


LDosette 


enfants | passsoire et vous en servir pour 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 


EEE Sachez conduire votre automobile 


point propice. Même si la tem! 
péralure à l'extérieur accuse une 
plus haute température, vous de- 
vrez quand même conduire vo- 
tre voiture pendant au moins cing | 
milles à une vitesse modérée (de | 
25 à 30 milles à l'heure) pour 
réchauffer le moteur à point 

3. Ne pas réchauffer le moteur 
au ralenti; prendre la route. 

C'est une idée fausse de croire 
que le ralenti aide le moteur | 

A dire vrai, c'est un pur gas- | 
pillage d'essence et une cause cer- | 
taine de cambouis. Vous réchauf- 
fez plus vite le moteur en roulant 
à 20 ou 30 milles à l'heure du- | 
rant quelques milles. Si le mo- | 
teur se cale quand il est froid, 
c'est qu'il a probablement besoin | 
d'entretien. Il y a une exception, | 
cependant: votre moteur va se 
caler quand l'humidité est exces- 
sive et continuera à se caler tant 
que vous n'aurez pas réchauffé le | 
moteur pour évaporer cette hu- | 
midité | 

4. Eviter la répétition de tout 
transport ou promenade de cour- 
te distance. 

Les gens de la banlieue surtout 
cette habitude. Ce sont de 


1 


iché pour rien quand une suffi- | 
| 


| 
| 


Coffret | 
de | 


relever la saveur d’une sauce ou 
l'apparence d'un mets. | 
UE Me. 
— C'est vous Midémsélnette, | 
| qui avez une soeur ravissante? 
| … Non, c'est ma soeur, 
+ + 
Si vos cheveux sont gris, trois 
couleurs devraient être bannies 
{de votre garde-robe, à savoir, le 
noir, le bleu marine et le gris. Ces 
teintes font paraître les cheveux 
jaunes. Choisissez plutôt des tons 
|vivrants de pastel ou des cou- 
leurs claires et utilisez un fond 
de teint naturel. 
CNE Re | 
Des cartes à jouer salies et 
souillées se nettoient facilement 
avec un chiffon propre légère- 
ment trempé dans de l'esprit de 
camphre. Essuyer et polir avec 
lun chiffon sec. 
+ + 
Le poisson s'adapte à toutes 
|les méthodes, à toutes les circons- 
tances et à tous les plats. On peut 
le frire, le griller, le cuire au 
four ou à la vapeur, ou le faire 
mijoter, Il peut être servi comme 
lat de résistance ou rentrer dans 
a confection de soupes, de ra- 
goûts, de coquetels, de salades, de 
garnitures ou de sauce à tremper, 
EE + 
L'employeur: “Combien de 
temps avez-vous travaillé chez 
votre dernier patron?” 
Le candidat: ‘’Soixante-cinq 
| ans.” 
L'employeur: ‘Quel âge avez- 
| vous?” 
Le candidat: ‘Quarante ans.” 
L'employeur: ‘Comment aver- 
vous pu travailler 65 ans alors 
que vous n’en avez que 40?" 


| Le candidat: ‘Grâce au temps 


supplémentaire.” 
+ # + 

Ce qu'on dit: Position. 
Ce qu'on doit dire; Situation, 
emploi 


Pour moins de précipitation 
demain, cuisinez ce soir! 


“Quels plats préparer le soir, let laissé dans ce court-bouillon, 


qui n'aient pas, à midi, un fà- | vous réchaufferez celui-ci à midi, 


|cheux relent de réchauffé?" 
Ce problème, beaucoup de fem- 


| 


mes ont à le résoudre chaque | 


jour. - 
faciliter la solution, 
Certains légumes verts, les épi- 


nards, les poireaux, les choux, les | saison, et 


haricots verts, les choux-fleurs, 


égoutterez, l'arroserez de beurre 
noir ou d'une sauce express, 


Au plat chaud viendront s'a- 


- Nous allons essayer d'en |jouter tantôt de la charcuterie, 


tantôt des filets de hareng arro- 
sés d'huile, ou bien à la belle 
quand le menu ne 
compte pas de vinaigrette, une 


elc., simplement bouillis la veille | appétissante salade verte, 


au soir, seront excellents le len- 
demain, passés au beurre ou agré- 
mentés d'une sauce, Même re- 
marque au sujet des pâtes 

Evitez de préparer la veille un 
ragoût de pommes de terre, ou 
[une purée, Par contre, si vous 
|vous contentez de les faire bouil- 
Ilir, les pommes de terre seront 
| délicieuses le lendemain, sautées 
ou préparées à la vinaigrette, ou 
| nappées d'une sauce béchamelle, 
Recourez souvent aux légumes 
secs. Trempés durant la journée, 
Icuits dans la soirée, ils passeront 
{la nuit dans leur eau de cuisson 
let seront égouttés et beurrés au 
dernier moment, On peut con- 
isommer ainsi des haricots, des 
lentilles, des pois cassés irrépro- 
chables 

Légumes secs et légumes verts 
cuits la veille (haricots, poireaux, 
choux-fleurs) peuvent à midi se 
préparer en salade et sont ainsi 
délicieux 

Beaucoup de plats de viande 
sont excellents réchauffés: le 
boeuf mode, le civet de lapin ou 
de lièvre s'améliorent à mesure 
qu'ils cuisent 

Recourez également aux tour- 


tes 
au soir, garnie d'un reste de vian 
de hachée, ou de chair à saucisse 
et de pommes de terre de 
| poissons méêlés à une 


une pâte brisée faite la veille | 


béchamelle, ! 


ou de champignons de couche. | 
Faites-la cuire également ln veil 
le, au four, Elle sera exquise le 


lendemain. froide ou légèrement 
réchauffée à la rampe du four 
Les neufs dura cuits la veille 
pe ront à aider à préparer 
de bons plat it que vot e 
méliez à une salade tu que vous 
le nappiez ke « d'une saure hé 
chamelle qui se fait en 10 
nute 
Avi ’ 4 
Lt 1 ‘one la veille au soir 


Galette marbrée au | de beurre fondu et méler parfai | 
chocolat (1 pain rond de 9") tement. Mettre de rôté 
| Pain deurrer généreusement 


GARNITURF une assiette à tarte de 9", Pré 

t4 de Lame destins chauffer le four à 475° F, Tami 
de tasse de cacao ser ensemble la farine, la poudr: 

4 tasse de panñure séche à pâte le sel et le sucre, Bien 
(4 de tasse de beurre fondu [battre l'oeuf; le mêler au lait et 
[au beurre fondu, Faire un puit 

GALETTE au centre des ingrédients secs et, 

Î de tasse de farine lout.usuge lv verser le liauide tout à la fois 
tarmisds Méler légèrement pour humecter 

à thé de poudre à ts | la farine, Ftendre un tiers de la 

lo # à Re sel |pâte dans l'auxietie à tarte pré 

dé innes de miere naréé, saupoudrer de la moitie 
pen : de la nanure, Ftenêdre le reste dr 

ne es de tail la pâte et saupoudrer du reste de 

de tuer de be e fondu la panure, Cuire à four préchauf 

fer 30 à 25 minute Couper ef 

Amalgamer le pointes el servir Chaud avec à 
e, le cacau et la panure; arroser ! beurre, Î 


|matin? C'est en réalité le fluide 


rée. Pour chaque gailon d'essence 
qui est brûlé dans ces courses à 
faible distance, il se produit un 
gallon d'eau chargée d'agents 
corrosifs dans le système de votre 
voiture | 

Quand vous coupez l'allumage 
au bout de trois ou quatre milies, 
ce fluide corrosif s'accumule, sur- 
tout dans le système d'échappe- 


ment des gaz et dans tout la]! 
tuyauterie d'échappement | 
Sur une longue distance, le 


fluide destructif s'évapore ou s'é- | 
chappe sous forme de vapeur 
Avez-vous déjà remarqué l'é- 
gouttage au bout du tuyau d'é- 
chappement qui se produit de 


altaqueé aux | 
urant la | 


corrosif qui s'est 
tuyaux et au silencieux 
nuit. 

5. Ne pas surmener la batterie. 

Dans vos randonnées en ville, | 
le soir, vous pouvez ménager vo- | 
tre batterie en faisant passer la | 
transmission au neutre, aux ar- 
rêts, tout en mettant le pied légè- 
renent sur la pédale d'accéléra- | 
tion pour que la batterie se} 
charge. 

C'est surtout le soir qu'on fait | 
lein usage du circuit électrique. | 
ous allumez les feux, peut-être | 
la chaufferette ainsi que la radio | 
et les esssuie-glaces. En accélé- | 
rant le moteur un tant soit peu | 
aux arrêts vous évitez toute per- | 
te de courant. N'oubliez pas, non 
plus, qu'en laissant la transmis- 
sion automatique à la position 
“D” à l'arrêt, la voiture a une 
tendance à avancer en rampant. | 
Pour l'en empêcher, le conduc- | 
teur garde le pied sur la pédale 
de frein et le voyant sur le ta- 
bleau de bord s'allume. Vous a- 
vez là une autre cause de draina- 
ge de batterie, 

6. Ne pas prendre l'habitude 
de freiner d'un coup sec. 

Evitez tout freinage brutal. La 
plupart des conducteurs ne s'en 
rendent pas compte mais ils peu- 
vent user la garniture des sabots | 
de freins en moins “Ge 10,000 
milles en freinant de cette façon, 
Non seulement cela, mais aussi 
les tambours de freins en subis- | 
sent les conséquences. L'histoire 
de stopper la voiture sur place 
racourcit la vie du frein d'envi- 
ron 75 pour cent. 

7. Eviter de donner trop sou- | 
vent contre le trottoir quand on! 
veut stationner, 

Vous risquez ainsi d'affecter le 
parallélisme des roues. 

Dans vos randonnées en ville, 
le bon alignement des roues est 
de première importance parce 
que 90 pour cent du temps vous 
faites des virages, à grand ou 
petit rayon. 

A buter trop souvent contre le 
trottoir non seulement vous au- 
rez des problèmes d'alignement 
mais l'usure des pneus se fera 
beaucoup plus vite, à un point tel 
qu’au-dessous de 3,000 milles 
vous aurez des pneus presque 
sans semelle .En déréglant l'ali- 
gnement vous occasionnez la vi- 
bration et un surcroît de tension 
sur les différentes pièces de la 
direction. 

8. Ne pas freiner en traversant | 
un passage à niveau ou certaines 
sections d'une route passable- 
ment raboteuses. 

Ralentissez plutôt el laissez al- | 
ler votre voiture au ralenti jus- 
qu'à ce que vous ayez dépassé la 
partie raboteuse. En freinant sur 
une route semblable vous A 
menterez considérablement la | 
tension sur les resssorts et sur 
l'essieu, Voici ce que vous faites: 
vous tâchez de garder la voiture 
rigide, de la garder dans un en- 
droit déterminé alors qu'elle fait 
de son mieux pour s'adapter aux 
rugosités de la route. Dans ces 
conditions, il faut que quelque 
chose cède, Cette chose, c'est or- 
dinairement un ressort arrière, | 

9. Mettre de côté les départs 
lancés, les sauts de lièvre chassé, 


Vous brûlez 50 pour cent des 
neus en le faisant sans compter 
e surplus de tension aux diffé- 
rentes pièces de rotation comme 
le joint universel, C'est cet orga- 
nisme qui se détraque le premier 
ordinairement et il peut vous en 
coûter $50.00 ou plus pour le 
faire remettre au point. | 

10, En descendant une côte | 
passer à une vitesse inférieure, 

Vous évitez ainsi l'application 
constante des freins et conservez 
naturellement la garniture des 
sabots, Si la côte est à pic et qu'il 


vous faut nécessairement vous 
servir des freins, faites-le par in- 
termittence, En enlevant le pied 


de la pédale des freins, vous leur 
donnez une chance de refroidir 
un peu, Ainsi, la garniture se 
conservera mieux, 


més devant les 
de leurs petits 


Q. — Nos parents sont d'o- 
rigine européenne et habitent 
au Canada uepuis de nombreu- 
ses années, Notre mere est d'un 
naturel gai et enjoue, Elle est 
affectueuse et aemonstrative. 
Notre père a toujours ete rigi- 
de et froid et d'une tres grande 
sévérité. Nous adorons notre 
mére et portons un grand res- 
pect à notre père et admirons 
son courage, son amour du tra- 
vail et sa grande probite. Il a 
été un très bon père. Depuis 
quelque temps, la soeur cadette 
de notre mere est en visite chez 
nos parents. C'est une char- 
mante personne, d'un tempé- 
ramment semblable à celui de 
notre mère, mais étant d'une 
vingtaine d'années plus jeune, 
elle est véritablement la tante 
rêvee par les jeunes: une tan- 
te chic, quoi. Son influence au 
foyer de nos parents s’ re- 
vélée vraiment extraordinaire. 
Même notre père se déride et 
semble rajeunir et se rappro- 
cher de nous. Nous sommes 
une nombreuse famille et tous 
les membres, sauf un frère, 
sont enchantés de l'effet pro- 
duit par la présence de notre 
tante. Ce frère, l’ainé de la fa- 
mille, se montre désagréable 
pour elle et est presque scanda- 
lise de voir un peu de gaieté 
régner chez nous. Nous aime- 
rions votre opinion sur la con- 
duite de ce frere, car nous crai- 
gnons que notre tante se fasse 
du chagrin à cause de son atti- 
tude et nous ne voudrions pour 
rien au monde la blesser de 
quelque façon, Ce vieux gro- 
gnon lit votre courrier! 

COEUR GAL. 


R. — Espérons que les enfants 


de votre frère d'humeur acarià- 


tre auront eux aussi le bonheur 
d'avoir la visite d’une tante chic! 
Votre père s'est adouci avec l'âge 
et l'arrivée soudaine d'un rayon 
de soleil du vieux pays. Il est 
malheureux que cet homme, qui 
a sans doute hérité du caractère 
de son père, ne puisse se mêler à 
la fête, Qui sait, il en souffre 
peut-être? Quels que soient ses 
goûts, cepepdant, il doit se mon- 
trer poli et'aimable pour la soeur 
de sa mère, dont la visite réjouit 
tellement la famille. Si ce mon- 
sieur se reconnaît, en lisant ces 
lignes, je lui dirais de faire un 
petit effort pour se dérider et se 
montrer aimable, car la vie est 
courte, mais elle peut sembler 
très longue à celui qui se tient 
toujours le corps rai e, 


Q. — Je suis âgée el je vi- 
vais seule dans un logement 
tres confortable, Comme la s0- 
litude me pesait, j'ai accepté 
de louer une chambre à une 
dame plus jeune qui me sem- 
blait distinguée, Cette personne 


AU 


travaille et prepare ses repas 
dans ma cuisine, d'apres les ar 
rangements que nous avions 
faits à son arrivée chez moi. 
Voula cependant, qu'elle prend 
presque possession de tout le 
logis, au point où je ne suis 
plus chez moi dans mon salon, 
ni souvent dans ma propre 
chambre, J'avais trop de paix, 
maintenant je n'en ai plus. 
Comment remettre les choses 
au point ou me défaire de cette 
personne qui est devenue en- 
combrante. — DEPOSSEDEE,. 


R. — Vous vous êtes sans dou- 
|te montrer trop aimable et trop 
polie au début de vos relations 
avec cette femme. La prochaine 
fois qu'elle vous fera le paiement 
de son loyer, ne vous gênez pas 
| pour avoir avec elle une discus- 
sion franche et courtoise, lui rap- 
| pelant les conditions que vous a- 
| viez soumises dès son arrivée. Di- 
|tes-lui bien que vous n'avez pas 
| l'intention de changer vos habitu- 
des de vie et que vous désirez 
lêtre bien chez vous dans votre 
propre foyer, Si elle ne prend pas 
|vos remarques en bonne part et 
{qu'elle vous quitte, ne vous in- 
|quiétez pas, car vous trouverez 
| facilement une remplaçante plus 
|agréable. Soyez prudente la pro- 
chaine fois, ma chère amie. 


ment énormément de chagrin, 
car je l'aime encore beaucoup. 
C'est lui qui est venu me voir 
et me dire qu'il ne croyait plus 
m'aimer au point de m'épouser 
et que si nous continuions nos 
relations jusqu'au mariage il 
Lg ne pas pouvoir me 
rendre heureuse et que conse- 
quemment nous serions mal- 
heureux toute une vie tous les 
deux. Je sais que dans mon 
malheur je dois me faire une 
raison et apprécier son honné- 
teté, mais tout en cachant ma 
pe que dire aux amis, quel- 
e attitude per quand je le 
rencontrerai? Nous avons à peu 
près les mêmes relations et ha- 
bitons une assez petite localité. 
COEUR BRISE, 


2 LL LI 

R. Je vous félitite de ne 
pas vous laisser aller au déses 
poir. Votre ami, pour n'être pas 
constant, a vraiement bien agi 
our votre bonheur et le sien. 
ous n'aurez qu'à dire la vérité 
à ceux à qui vous le voulez bien: 
vous vous êtes rendu compte que 
vous ne seriez pas heureux en 
ménage et c’est tout. Quant à l'at- 
titude à prendre vis-à-vis de vo- 
{fe ancien fiancé, sachez être ai- 
mable tout en demeurant réser 
vée, Surtout, en sa présence, ne 
laissez à aucun prix, paraître vo- 
tre chagrin, 
LOUISEF, 


| 
SERVICE DE 


. VOTRE BONHEUR 


L'entant gâté est une plaie 
pour la famille et les amis 


par le Dr Adrien Ploufte 


L'enfant gâté, c'est le chef- 
d'oeuvre dans le domaine de la 
mauvaise éducation familiale, 
Quand les parents ne savent pas 
imposer leur volonté dès le dé- 
but, le bébé qui commence à 
marcher ét à grandir devient une 
sorte d'autocrate, c'est lui qui 
mène et, peu à peu, il fait ce qu'il 
veut, il dort quand ça lui dit de 
dormir, il boit quand ça lui chan- 
te et il mange ce qui lui plait! 


Il pousse, il se développe ainsi 


et si les parents n'ont pas assez 
de caractère pour se tenir debout 


devant le tyran en herbe, c'est 
l'enfant qui prend les rènes du 
gouvernement de la famille! 

Si les parents s'étaient gendar- 
remiers caprices 
ébés, le père et 
la mère auraient gardé leur au- 
torité, Ils n'en ont plus et les 
voici avec un ou deux enfonts 


gâtés sur les bras! 


Quand le jeune Fernand s'écrie 


qu'il n'a pas faim, le matin et 
qu'il 


semble décidé à ne rien 
prendre à son petit déjeuner, il 
faut avoir le courage de rernon- 
ter plus haut, à moins que Fer 
nand ne soit malade, Mais il n'est 


pas malade, Il est en parfaite 
santé, La vérité, c'est qu'il est 
gâté, tout ce qu'il y a de plus 
£âté, Son père ne s'occupe de 


rien dans la maison, La mère est 
une insoucignte qui n'a pas 
volonté, et puis, il y a la grand- 
mère, la tante ou la cousine aul 


ont mis leur grain dans l'éduca- 
tion de Fernand! 


Alors, ne soyons pas surpris si 


ultro modernes 


244, rue Smith 


Une vus à l'est d'Ecton'e 


de | 


Filles... Femmes. 


Apprenez le métier de coiffeuse n 
beauté la plus nouvelle et la plus moderne 
de Winnipeg. Grands locaux spacieux, per 


sonnel enseignant professionnel et facilités 


que lundi molin 


POLLOCK BEAUTY SCHOOL 


Culture de beouté moderne @t centre d'entrainement 


Fernand ne boit pas de lait, pas 
de jus d'orange et de tomate, et 
qu'il ne mange ni porridge, ni 
oeufs, ni légumes,  ( fruits sauf 
quand ils sont en conserve! 

Il est en bonne santé, mais 
avec ce régime-là, il s'achemine 
vers la dénutrition. 

Ses parents auraient dû insister 
pour qu'il prenne des vitamines 
quand il était tout petit, C'est à 
ce moment-là que Fernand a« 
commencé sa cariière d'enfant 
gâté, 

Que doivent faire les parents? 
Il faut qu'ils redeviennent les 
maitres ou qu'ils délèguent à 
d'autres le soin de faire entendre 
raison au gosse qui n'a pas enco 
re 8 ans et qui commande à toute 
la maisonnée! 

Son frère et sa soeur mangent 
normalement, Pourquoi ne man 
gerait-il pas comme eux”? 

En pension, il va apprendre à 
obéir et, dans quelques mois, Fer 
nand sera devenu un enfant com 
me les autres, Et ses parents se 
|ront les premiers à se féliciter de 
| leur décision 


Quand on n'a pas au élever un 
enfant, il faut faire machine ar 
rière et avoir recours à des étran 
gers qui sauront bien mater les 
caprices du jeune citoyen qui a 
[pris des habitudes dont l'existen 
|ce est un non-sons 

Les petits ‘Je n'aime pas ça!" 
ou ‘Je n'en veux pas!” sont des 


tyranneaux fort désagréables et 
on leur rend un fameux service 
Len confiant à d'autres le soin de 


iles dompter 


école de 


Demandes arc eptées € ha 


WH 2-0606 


Service d'ascenseur 


Poge 12 
Petites | 


Annonces 


Tontt, 2 sous per mot. Min 
mum, 75e Choque insertion 
supplémentairs, 2 sous per met. 


Pos de changement de teste 
Ajouter 25c pour un numére 
de boite 


Pour telephones une petite en- 
noncs, signoles SPruce 5-8443. 
entre 9 à du matin et midi en 
entre 2 h et 4 h de l'apres- 
md: 

Heure finale: mercredi midi 


Mo 


En 


oo dd nd nn 
TISANE € ISBET — Vous pou 
enant vous procurer Là célèbre TI- | 
SANE CISBIY chez M. F. fabourts, 
195, avenue Frovencher, St-Bonilace 
Par la voste: 6149 trasco U2-TF 


AMMITIONNEZ-VOUS REVENIL LEE 


essus de is moyenne? 


nie voisinage? Ecrivez 


0 née es: tés porur 
MIL EX. Dépt | 4 Pan 
mier, Montréal 


2 maison. FA- 
16%, rue Delæri- 


PELLETIER, 
1-M18, désire 
ent à la disposition de 
pou couture et re- 


: 141-453-47€ 


téléphone 
annoncer 


MADAME 
CEdar 


ei 


ent 


ex 


PFAIERA RECOMPENSE 
Mesdsmes: 


Faites le grand ménage du 
tenant! Vieilles enve- 
es vous rapporteront 
nnée à leur âge. 
nstiinements. écrire à Boite 
La Liberté et le Patriote, 619, ave- 
MeDermot, Winnipeg 2 


43-43-40. 


Pour 


LA 
vue 


ST-RONIFACE TELEVISION — Répa- 
ration de télévision, radio et tran- 
mater, Nous vérifions les lampes à 
domicile, Service de 24 heures. Tout 

garanti, Service: 62950, Si- 


travail 
gnaler: Alpine 93-4402. 


ON DEMANDE MECANICIEN QUALI- | 
sieurs années d'ex- | 
réparation de rooteurs et ; 


LAL 
périence de 
1ssions 


ou avec 


pi 


automatiques, Ca- 


Salaire selon és et pourcentia- 


(| 


| 


A 


| 


A 


DEPUIS UN ANT? Pour le fase sc- 


corder eu treparer sppeier 


Haghes, TUrser 8-2252. Virement des | 
u-429-45C. | 


frais Soppei interurbairns 


LOUER — MNorwotd Lags privé 
randes pieces. Le tlage 
Salle de bain privée Libre 


Signaler: € mapel 14413 


LOUER 
? chambres 
Ent 


Lonnermren! 


: 


Nor wo e 


pen 


Signaler 


ompiet 
ler mars 
11-446-440. 


Horace. 
hotnilés BODTES. 
rée «1 salle de ban privées. Sla- 


CHapel 17-2043. 


5-6H4-45€. 


face 
pieces 
privées 


Cent: 


A LOUER —- su Bon 162 rue Ber 
“nd Logs: 2 


salle de bain 


LOLER ce 


Entrée et 
43-435-450 


Nor wocdi 


Chambre garnie ne “ matson privée, 


Pension dis: ivle. Garage Signaler: 
GLobe 12-4825 apres 5 h. 3-414-440 
A LOUER — Boniface centre. Lo- 


vez maïn- | 


Travail agréa- | 


4 A LOUER —- 
vente de nos | 


A 


| 
| 


484-647-4170. | 


1 
} 
l 


*+ de préférence. | | A 


| 


ge supplémentaire. Village canadien- | 

français. S'adresser à Ste-Rose Gara- | 
e & Body Works. Ste-Rose-du-Lar, 
.n M-651-470, 


| 
1! 
1 
} 


4 


DEVOKS ACHETER MAISON de $ ou | 


4 pièces à St-Bomilace où Norwood 
prochainement, Veuillez signaler 
CHapel 7-7603. 39-583-T.F. 


Fas de cheveux gris . . . 
Si vous faites usage du merveilleux 
produit JAMAIS GRIS. Aussi si 
vous souffrez de Rhumatisme ou 
d'Arthrite 
Portvez pour nos dépliants gratuits 

C. C. Jamieson 


stale 22, Transcona, Man 
CAstle 2-4492 


Boîte 
Téléphone: 


HOVATZOS 
“Flowerland’ 


W fleurs pour mariages 
a es de corsage et autres 


ouronnes mortuaires 


252, avenue Notre-Dame Winnipeg 
Téléphone: WHitehall 3-2934 


Signalez CHapel 7-4288 
Transit Service Station 


567, rue Marion, $t-Bonitace 
prés de l'hôte) Transit) 
Gabrie) Tétrauit propriétaire 
Entretenons automobiles 
de toutes les marques 
Lubrification - Réparation de pneus 


“ "” 
Norwood Jewellers 
3204, avenue Taché 
NORWOOD 
Telephone: CHapel 7-2790 
Inspecteur otticiel des montres 
du Canadien National 


Réparations de montres, horloges 
et bijoux notre spécialité 


| Préfoninine 
LA VII! 


PHARMACY 
Maintenant située à 


243, rue Marion, Norwood 
A l'angle de la rue Traverse 
à mi-chemin entre les rues 
laché et Des Meurons 
Téléphone: CHapel 7-3533 
Nous Livrons à domicile 
Cartes de souhaits en français 
et en anglais 


ASSURANCES — 


DESIREZ-VOUS 


fi: 3 pièces "RD d'os le de bain 


privées. Poële fourni. Signaler CEda 
32-5874. 

St-Boniface 
Logis: 2 pièces 
Garase e ce 

ler 


avenue Pro 

Non meu 
bain pr 
Signaler: CEda 


A LOUER 
vencher 
ble 
Libre 


15268 


Sa 
MAIS 


St-Boniiace 
ces. Toilette et évier 
gnaler: CEdar 1- 1828. 


ler age si 
1-663-44C. 


HAT4-TF 


ivée 


r 


12-624-440. 


1 pie- 


A LOUER pour 3 mois — St-Boniface, 


rue Ber Maison 
meublée $ pièces, 3 
cher, Loyer mensuel: 845. Posses 
“on ler mars Signaler CEda 
1-2077, 


41-626H-440 


npiélement 


7 -Boniiace Logis 
2 chambres à coucher, Saii 


LOUER 
piéces 
de bain et entrée pr 
Stationnement. WHitehall 


2-16 


chambres à cou- 


r 


David | 


VOTRE PLAXO A-T-IL ETE ACCORDE |A VENDRE — Fun ve filiet- 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


St-Boniface, le 16 février 1962 


suoe — Ve s:| À l'Alliance Française Ls2"< nome de mage pris] Le Conui sement 
pour homme Frondeur “# “S'adres- qu jerent la à mulpture et l'architec- de l'Armée du Salut, 
set à 586, 2,<aue Lisia, Winnipes Z.| La dernière réunion de l'Al- ture, Ces voutes forment un ber- Conode-Est et 
#-652-T+.|liance Française eut lieu le mer- Re nant 2 me » nef de l'église le Conseil gouvernent 
a . icredi 7 février à l'“University !LæÆs scuipiures des murs repre- Armée 
. ee a c'e — —% ve «Women's Club”. Mme Meridith | sentent les scènes de l'Apocalyp- o D'une À hp 
ermailé blanc en bon état. Bon mar- | Jones présida et M. le professeur | se. On y voit les quatre animaux, 
ae. ! ce "À. À ad 1!C, A EF. Jensen présenta le con- ! les pe = les anges et, au cen- , Avis est par les présentes donné que 
Signaler: Cidar 32-318. 41-658-4àc, | férencier en donnant un aperçu | re Eternel. Ce sont les livres Cr À 2 y rl . 
———— de sa carrière saints qui les ont inspirées vernant de l'Armée du Salut. Canada- 
FOIN A VENDNE — Environ 5200 bai- Le professeur KR. W. Walters Ce style s'est répandu dans les | Ouest, corps constitués ayant leur siège 
port sg 2 7 ton naturel ei nous fit faire une promenade à autres églises de Bourgogne, | "5e d'Ontar Ten 
664 La Liberté et le Patriote, 619, travers la France Romane et d'Autun, St. Denis, Chartres et ment, dans la Cité de Winn 
avenue MeDermet, Winnipeg 2, Man, | lustra sa conférence de diapositi- | d'Arles Celle de Vézelay, où |senteront au Parlement du 
Us H-664-TF |ves en couleurs. 11 a visité plu- saint Bernard a prêché la dou- | Pour “objet nn D 2 D ù et FONCTI 
À VENDRE isieurs églises au Poitou, Anjou, zième croisade, possède de ma-|lois d'incorporation, à savoir chapitre 
NORWOOD ile Roussillon, Bourgogne, Sain- | gnifiques rosaces. Les cercles, re- E,. de, stats qu Cansds 190 - 
fléé comptant — Maison: ll, étage, | ‘onge € Provence. Il a fait un présentant les commencéments | chapitre 64 des Slatuts du Canada 1916 
15 ans. 3 chambres À coucher. Pian- |Pélerinage artistique, étant fort du monde; l'agneau, le Christ; | {6.7 George V) respectivement, élar- 
chers: bois dur. Chauffage. gaz. | intéressé dans la sculpture reli- | l'aigle, le plus noble des oiseaux, | gissant leurs pouvoirs d'investir des | 
DER œuut 13: | gieuse de 1110 et 1200. Cette pé- | le. lion, le serpent, les forces due y ge 2e Lee vod 
han Reality, téléphone: CHapel 1-6049. | riode a vu naître les premiers | mal |leurs qu'ils jugeront conseillables et Bonn 
43-6714 440. Eh oeuvre et monuments! Mlle Shirley Bradshaw remer- | aui leur ajoutera le pouvoir de rece- Bonn 
—— français du style romain. 11 en|cia le conférencier pour une soi- | Voir, des fonds Loue où des Les où 
n VONRE à 08, 1e Den | ans | lexiste très peu aujourd’hui étant | rée bien intéressante et les mem- | filon de nalement d'intérêt où d'an. 
voir: 250 gallons et accessoires com- Eu que la pare Le et la re, de l'Alliance montérent | nuité à l'égard de tels fonds ou biens 
piets. Signawr: CAstle 2-4350 oudre en ont détruit aucou rendre le goûter Le * 4 
/ U-6%-45C. | Pour les protéger on a cossiruit [P Mmes J, + Thompson et O pre ess vécues 
la VENDRE — Norwood. Grand bun- | des voutes de pierre et des con-|Marantz présidèrent à la table! Es rg À + opam de 
galow: 1409 pieds carrés. plus garage | treforts pour soutenir les murs, [avec l'assistance de Mmes KR Canada-Est à 
rue de résén: m100 d ii changea l'architecture. | Trudeau et C, A. F. Jensen. Le Conseil gouvernant de 


4; 


e 


vées. Véranda. 


4-661-45C. 


A LOUER — St- 
plétement meul 
moderne. Ent 
CHapel 71-9133 


semaine 


5 com 
Cuisin 

Appele 
en fin à 


>Jrivée 
le soir et 


A LOUER — Norwood Logis 
ces. Bien propre. Entrée 
bain privées. Stationnement 
autobus, Libre: ler mars ou 
Signaler: CEdar 3-2253 


St- Boni face 


d 


et salle 


avant 


A LOLER Logis 
pièces meublées 
teur. Entrée et salle de bain pri 
Prés autobus. Libre: ler mars. 


gnaier: CEdar 3-4345. 


St-Bonifac: rue 
Chambre meublée 
Signaler: CEdar 31-1686. 


LOUFR 
Meurons 
ler étage 


A LOUER St- Bonitace Logis 
ces compiétement modernes 
ge, Avec garage. Près hôpital 
gnaler: JUstice 9-A505. 


3 piè 
ler êta 
si 


e 


r 
e 


H1-662-44C. 


3 pie- 


e 


Pres 


2 


Poële et réfrigéra- 
vées 
Si- 
44-654-T.F. ! 


Des 
Evier 


44-649-MC, 


LOUER LOGIS 
2 PIECES DANS NOUVELLE MAI 
SON? — Belle localité. Toutes com 
modités, ler étage. 
Idéal pour couple âgé 
lateau si désiré, Retenez 
l'avance 
bles bientôt 


un 


Ne tardez pas, pour 


DE 


ler choix. Appeler WHitehall 3-3654 


ou écrire à 
le Patriote, 619, avenue McDermot 


oîite 657, La Liberté et 


, 


l 


Winnipeg 2. 44-657-45C 
A VENDRE — Réfrigérateur “Genera 
Electric”, 10 pieds cubes, Congéla- 


AS SA 


| 


ADMINISTRATIONS 
100, éditice Paris — Téléphone: WHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


cb interiors ltd. 


834, avenue Corydon, Winnipeg 9, Manitoba 


teur pleine 


largeur, Une aubaine à 


$#150, Appeler après 6 h. sur semaine 


ou 
4-1239. 


Canadiens français et gatholiques 


Garçons et filles qui désirez corres- 
pondre ou vous rencontrer en vue 
du mariage, Adressez-vous au Cen- 
tre de Correspondance, Boite 437, 
La Liberté et le Patriote, 619, ave- 
nue McDermot, Winnipeg 2, Soyez 
assurés de La plus entière discré- 
tion 30-437-6M 


SPENCER 


Vétements de base faits sur me- 
sure pour soulagement des maux 
de dos et mauvaise posture. 

Pour un rendez-vous, appelez, 
aprés 4 heures, Mme J Haskell, 
représentante, JUstice 9-2671. 28], 
rue Lansdowne, Winnipeg 4, Pour 
références, appelez Mme Courteau, 
CEdar 3-5016, 


PIANOS ET ORGUES À VENDRE 
Agent exclusif pour les pianos 
Heintzman et SherlocK-Manning et 
les orgues Hammond. 
Communiquez avec notre représen- 
tant français. M. Jean Carignan. 


J. J. H. McLean & Co. Ltd. 


Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg Tél: WhHitehall 2-4231 


Abilié à la Procure Générale 


Horloger suisse 


Louis Matile 
& Fils 


maintenant au no 237, rue Gerry 
vis-A-vis le nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone: WhHitehall 2-6625 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et detail — 
Accessoires pour peintres 
1135, rue St. James, Winnipeg 
SUnset 3-7258 


Téléphone : 


Alle sul 


MMEUBLES - MHYPOTMEQUES 
DE PROPRIETE 


Signalez: GRover 4-1135 


Residentiel et Commercial 


Consultations du décor intérieur 
mobiliers, tapis, draperies et accessoires 


Nous gorantinmons le plus grand choix aux prix les plus économiques 


© 16 CHEMIN 


| ILLEPHONLS: 


| 


Green Âcres Memorial Chapel 


Située à | mille à l'est de St-Bonitace 
TRAN 


Case postale 28, St-Vital, Winnipeg 8, Man, 


Service courtois et distingué 
Entourage tranquille 


e ANADA 


en fin de semaine à GRover 
44-656-44C', 


| 
| 
| 
| 


44-659-45C, | 


44-655-45C. | 
|A VENDRE 


| 
| 


Trés bas prix. | 
Service sur 
logis 
D'autres seront disponi- 


MAPEL LE # A RINTI n 
| Alpine 1-8676 CHapel 7-2495 Alpine 1-42997 | 
| 
om | 


| Grande Pointe 


Termes faciles disponibles. Appeler: 
M. Peters, WHitehall 2-0453, e sair 
VErnon 2-2. 43-638-45C. 


A VENDRE 
3 milles au sud de Winniprg 


A 5 milles à l'ouest et 2 milles au 
sud de Carey, Man. Ferme: 320 acres 
de bonne t 


- Bon 
chemin graïelé. Pas d'agents, S'a- 
dresser à M. Antonin Lussier, Bu- 
reau de Poste, Ste-Elisabeth, Man, 
Téléphone: St-Pierre 30]1-2. 


42-625-44P. 


es. 


A VENDRE — St-Boniface. Lat: 
125", Prés écoles et église. Pas d'a- 


30° x} 


gent. Pas de curieux. Signaler: CEdar | 


31-5281. 35-528-T.F 
A VENDRE — St-Norbert, Des lots | 
dans nouveau développement pres 
église et ecole catholiques. Signaler: | 
CEdar 3-4797. 30-438-T.F. 


A VENDRE -— St-Boniface. Près hôpi- 
tal. Maison: 3 logis. Entrées et salles 
de bain privées. Termes faciles. Ap- 
peler propriétaire à CHapel 7-5848. 
43-642-440, 


Norwood. 
pièces, 85,000 comptant 
sumée par propriétiare 
CHapel 7-7453, 
A VENDRE 
ST-BONIFACE 


Dee pièces spacieuses, 
à grandeur Chauffa- 


Maison: 10 
Balance as- 
Signaler: 
44-665-46C, 


Maison — 
Soubassement 
ge: huile. Frès égl 
$2000 comptant 
berg, Loban Realty, CHapel 7-6049, 
43-627B-44[. 
A VENDRE — Montmartre, Sask, * 
section. Terre noire. Bons bâtiments. 
Eau en abondance, Camion-école, 
téléphone, Chemin gravelé, $35 l'acre. 
1, section attenante toute en culture: 
$25 l'acre, H. Mouly, Montmartre, 
Sask. 44-648-44P. 


A VENDRE POU R CAUSE DE SANTE 
- Epicerie de a re gne. Très bas 
prix. Assez bonne clientèle, Lot: 60’ 
x 200’, Electricité, Broché pour poé- 
le. Plomberie, toilette eau courante, 
Téléphone. arage, Grand jardin. 
Vénez voir. S'adresser à Mme A. 
Freynet, La Broquerie, Man. Télé- | 
phone: HAzel 4-5381, 44-600-45P, 


A VENDRE — Dans village 
canadien-français, une des , 
ses paroisses au nord de Winnipeg. 
Garage et établissement de débossage, 
agence d'automobiles et de tracteurs 
Ford, Eau chaude et eau froide, Salle 


rospère 


de bain moderne, Ventes annuelles | 


d'automobiles, moyenne des soixan- 
te-quinze, Grandeur d'immeuble: 70° 
x 80’. Places pour 25 automobiles, 
Outillage complet et moderne; re- 
morque moderne, Ventes annuelles 
de pneus, moyenne de $12,000, Pro- 
priétaires se retirent d'affaires, Pour 
information, s'adresser à Boîte 604, 
La Librté et ls Patriote, 619, avenue 
MeDermot, Winnipeg 2,  40-60M4-47C 


A VENDRE 


St-Boniface centre 2 
même lot, L'une: 5 pièces, 
Parfait état, Bon revenu 


l'autre 4, 
Comptant: 


ise et école, 59,909, | 
Appeler Mme Wal- | 


L 


us gros- | 


maisons sur 


[l 


Î 


| | St-Boniface — Maison de revenu 


| de 340-600 acres où plus, avec ou sans 


$2,000, Balance assumée par vendeur, | 


Pour tous renseignements 
S'adresser à A,-C, Desauiniers, 


MIDTOWN REALTY 


Globe 3-4745 ou CEdar 3-5874 
42-628-440, 


TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 


Soubassement fini 


$20,000 


complètement 
Maison neuve: 5 
ot, Eau courante 
réduit: $8,250 


Commerce 

Gros chiffre 
bâtisse, Logis moderne 
pièces, Garage Prix! 
ait duplex à St-Boni- 
échange 


pié = 
ces, Grand rès 


école, Prix 


St-Honiface 
et viandes 
Très bonne 
attenant: 4 
26,000, Prendr 
face ou 


d'épiceries 
d'affaires 


Nurwood en 


TELEPHONES 
Bureau, CHapel 7-8178 


Résidence, WHitehall 3-2134 
13-644-440 


A VENDRE 
Norwood Prés église et école, 
Précieux-Sang, Maison: & pièces 
3 chambres À coucher, Chauffage 


huile, Garage, 812,750, 82,000 comp- 
tant. Propriétaire nssumerait ba- 
lance où échangerait pour petit 
bungalow de 4 pièces 


53,000 au-dessous du 

4 chambres à cou- 
cher. B'ingalow: style ranch, Salle 
de récréatior Garage attenant, 
Prés de toutes commodités, 88,000 
comptant. Propriétaire assumerait 
balance 


Norwood 
prix coûutant 


Prés basilique, Du: 
4 Double 


immédiate 


St-Honiface 
plex: 8 pièces, 4 et 
plomberie Possession 
511,200, 82,500 comptant 


Le.de-Chènes vi 
4 pièces, Grand 
comptant 


age, Bungalou 
lot. #4A00, 82,000 


4 piéces 


Village Lorette Maisor 
t de puits 


Grand Bonne eau 
#2,200 

n lean-Bapt 
Garage 


st-Honifare ‘ 
te, Funta ‘ 
#4 500. 42500 cor 


),-A, Poirier REALTY, 
102, ove Marvard, Winnipeg 9 
Téléphone: GRover 5-1876 


pièce 
ptant 


M. Jos. Trudeau 
10, De Bourmont Bay 
Téléphone: Alpine 23-1555 
12.612441 


POUR VENTE de na à St-Bo 


: 
“i (7 | 
Midiowun Realts Ge | 
A. Desauiniers, l'Etat 
11-4127 


: ave L 
. »'veler 


us où 


POUR SERVICE PROMPT ET COLR 
TOIS EN FAIT DEF VENTE OÙ D'A 
CHAT de " t Le 
inpas 

 aArreles PAL GAGNON, [Ha 
pel 1:1603, LLELLEES à p 


St-Bonitace 
À VENDRE 
|St-Boniface centre — Maison ultra, 
moderne: à pièces. 2 salles de bain, | 
Poéle et réfrigérateur inclus, En plus, 
logis moderne: 2 pièces et salle de 
bain au soubassement, $21,900 
St-Boniface Maison: 4 pièces, Age 
15 ans. $8,050 
| St-Norbert — Bungalow neuf: 8 pié- 
ces, Près église et école, Grand Jlot 


Cet art romain s’est beaucoup | 


inspiré de l'art oriental et bizan- | 


PETITE NOTE 


tin des 1le et 12e siècles. Un; 
j Mme Antonio Saulnier, accom- 
| pagnée de son fils, René, ainsi 
À VENDRE |que de M. Thomas Connor et de 


: * si | Mlle Estelle Lavallée, est de re- 
st-Vital — Paroisse St-Eugéne Bungs- | tour d'un voyage à Prince-Albert, 


low moderne: 4 pièces. 55,000 comp- | 
tant, Balance à termes si désiré. |Sask., où elle assista à la profes- 


St-Jean-Baptiste — Village. Maison: 8 | sion religieuse de sa fille, Adèle, 
pièces. Grande cuisine moderne. Sou- | Oblate Missionnaire de Marie 
basement complet. Prix raisonnable | Immaculée 
serait accepté acui 

st-Boniface = Près bésiliche'et écoles | La cérémonie eut lieu le 4 fé- 
Maison moderne: 12 ane 4 chambres | |vrier dans la chapelle de la rési- | 
à coucher, 2 salles de bain hau } 
fage: gaz, 55,000 comptant, Balance | dence de cet institut séculier et! 
assumée par vendeur {fut présidée par Son Exc. Mer | 

St-Boniface — Près écoles, Bungalow | Morin, évêque du diocèse de! 
moderne. 3 chambres À coucher. | Prince- Albert. | 
Chauffage: gaz. Garage me pero RENE ad RE PRERERIER | 
substantiel comptant, Balance à ter- sg 44 | 

St-lean-Baptiste — Pour éleveur de ! eces | 
volailles. Poulailler moderne pour | k n | 
3000 poules. Equipement moderne. | MME P.-M. HOGUE 
couvoir et petite étable. Maison: 7 | 

| 


pièces. Soubassernent complet. Située Le samedi 10 février, Mme Phi- | 


Termes tres | lomène-Marie Hogue est décédée | 


sur 3 aeres de terrain 
ÿ ne rs à à 4 à sa résidence, 111, avenue Red- 
St-Boniface — rès “Martin Paper”, 

Maison: 4 pièces. Soubassement, wood, à l'âge de 93 ans. 

Chauffage: huile, Lot: 33. Garage. Mme Hogue avait d'abord de- | 

$8,500 à termes meuré ‘à Ashern, St-Claude et, 
St-Boniface — Prés hôpita Maison | Ste-Anne, M. et Mme Hogue a- | 


non moderne. 3 chambres à coucher, 


#6500 à | vaient aussi célébré leur 65e an- 


niversaire de mariage en juillet 
1961 
La défunte laisse dans le deuil 


Chauffage: huile moderne. 


termes. 


S'adresser à À. AYOTTE 
191, blvd Dollard, St-Boniface 
Téléphone: CEdor 3-5845 
44-629-44C, 


filles, Desmond (Mme George | 
Keefe), de Kelowna, C.-B., Alice 
(Mme Harry Lequier), de Por- 
tage-la-Prairie, et Viviane (Mme 
John Ousey), de Winnipeg; cinq 
fils, Charles, Edmond, Antonio, 
Joseph et Victor, tous de Winni- 
peg, et Christophe, de Stony 
Mountain; 21 petits-enfants et 29 
arrière-petits-enfants, 

Le service funèbre de Mme 
Hogue fut chanté en l'église du 
Sacré-Coeur le mercredi 14 fé- 
vrier et l’inhumation eut lieu au 
cimetière Chapel Lawn. 


VETERANS REALTY 
302, édifice Mcintyre 
Téléphone: WhHitehall 2-7125 


_ A VENDRE 
St-Boniface — Près hôpital. Prix: $8.- 
900. Duplex: 4 et 4. Revenu annuel: 
$1,560. Entrées privées. Plomberie 
double, Chauffage: huile. Comptant 
requis: $2,000, Balance portée par 
propriétaire, 


Prix: 
$4,500, 10 pièces, Revenu annuel: 
$2,160, Comptant requis: 82,000, Ba- 
lance portée par propriétaire. 


St-Boniface — Près école Provencher 


MARION REALTY 
66, rue Marion, Norwood 


Maison: 3 chambres À coucher. 
Chauffage: huile. Garage, $2,000 A VENDRE 
comptant, Balance à termes. | 

| NORWOOD 


St-Boniface — Triplex. Belle location. 


Revenu annuel: $2,640, Chauffage: | Maison: T piéces, 4 chambres à cou- 
huile, Grand lot, Comptant requis: | cher. En très bon état, Salle de bain | 
$8,000, Balance portée par proprié- au ler étage, Beau grand Int avec 
taire Karage HA: $13,600, Comptant re- 
uis: $5 ' 
St-Boniface — Prés basilique. Duplex: vs 
4 et 4. Double plomberie, Titre clair. ST-BONIFACE 
Possession immédiate, Considérerait | pyplex. Revenu mensuel: $130, Prix: 
offre raisonnable. 812,900, $1,500 comptant 


sav , L- da | 
Nous avons quelques bonnes fermes ST-CHARLES 


Près école et église. Maison: 5 pièces, 
2 chambres à coucher, Soubassement 
à la grandeur. Chauffage: huile, Prix: 
50.300. $500 comptant, Balance: #75 

par mois, 


contrats de lait et machines aratoires., 


M. Bernier, 594, rue St-Jean-Baptiete 
CEdar 3-2027 

Carrière, 133, rue Taché 
GLobe 2-1422 


dos. 
Pour plus d'informations, appeler 


| son époux, Joseph-Alphonse; trois | 


Raymond THERIAULT 


42-826-440, 

| CEdor 3-6217 ou LEnnox 3-6017 

| 42-630-44C, 
| À VENDRE | 

FORNEY C.5 Norwood 517,500 
| Maison de revenu: 11 pièces. 3 plom- 
beries, Gaz. 6 pièces pour propriétai- | 
est la re, plus $85 de revenu. Garage. Bien | 

À à | située, Comptant requis: 86,590. 
machine à souder | Norwood $1,500 comptant 
* Maison: 8 pièces, 3 chambres à cou | 
la plus complète Îcher, Garage. Balañce comme loyer. | 
Hypothèque à 614%, Prix: 811,900, | 
+2 £ LA St-Boniface $45,000 comptant | 
Entierement equipee Immeuble-appartement neuf, Brique, 
{9 logis, Garage et stationnement, Tous 
logis sous baille, Très bon revenu, | 
F A W Id | Belle location, Termes très faciles. 
orney rc e ers, Norwood 519,500 
Ltd Duplex. 6 ans seulement, 3 et 3, plus | 
. 
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chambres à coucher finies au sou- 
| bassement., Stuc et plâtre, Garage dou 
| ble, Termes faciles 


1052, rue Main, , 
Winnipeg 4, Man. 
Téléphone: JU 2-3276 


M, Geo Champagne, gérant 


Pour plus d'information, appeler 
PAUL GAGNON 


à CHapel 7-7603 
43-6330, 


| 


Noces — Fêtes scolaires — Sociétés 
PHOTOS DE GROUPE 


NAPOLEON MILEJISLZO 
(Photographe régulier de La Liberté et le Patriote) 


253, rue Kelvin, Elmwood, Winnipeg 5, Man. 
Téléphone: LEnox 3-1383 


Toupsn LumMBER , 
PS FUEL COMPANY LTD.4 


388, rue Bertrand, St-Bonitace, Manitoba ri 
CHapel 7-1105 


votre automobile, votre 
tondeuse à gazon motorisée où votre 
moteur hors bord sont en bon état pour 
le printemps et l'été? Votre garagiste 
est en mesure de mieux vous servir 
maintenant; il désire garder ses hom- 
mes employés tout l'hiver. 


Estce que 


Vous êtes probablement en train de rénover votre maison où 
votre magasin 


{ 
€ 


besoin d pc Us aider 
éter votre projet n'attendez pas —— appelez 
votre Bureau National d'Emplois, maintenant lorsque les 


sont dispo bles 


WH 1-0061 


15 Ovez 


jn homme quo 


\ rom 
! l 


Le 


Si vous demeurezx à 5t-Boniface, 


appelez CE 3-6440 


Lorsque tous travaillent — tous en bénéficient 


l'Armée du Salut, 
Canada-Ouest 


. ro 


OFFRE D'EMPLOI 


à titre de 
Propagandiste 
de la Fédération C:-F 
de la Colombie-Britanniqua 


ONS: 


Recruter des membres 
Introduire le plan de securite familiale. 


QUALIFICATIONS : 


e instruction 
e education 


Expérience du publie 
Vouloir servir les intérêts des Franco-Colombiens. 


CONDITIONS: 


Salaire fixe 


Toutes dépenses payées, Y compris depréciation pour 
automobile et allocations pour millage 


Sécurité sociale: assurance-vie collective et assurance- 


par leurs avocats 


BOWLBY AND BOWLBY, 
330 Bay Street, 
Toronto 1, Ontario 


Adressez 1 


PAUL PAQUIN 


Assurances générales 


989 AUTUMNWOOD 
ST-BONIFACE 


Boîte 68, St-Bonitace, Men. 
Téléphone: Alpine 3-9805 


VI 


ON DEMANDE | 
FILLES OU FEMMES | 


Travail délicat — Meilleurs gagen 


Femmes inexpérimentées 
demandées pour apprendre 
le métier de 


COIFFEUSES 


* 
Les offres d'emplois pour les 
coiffeuses diplômées sont plus 
nombreuses que celles-ci 


Jamais auparavant y a-t-il eu tant 
d'occasions pour les jeunes filles 
ambitieuses 


Ecrivez pour obtenir un catalogue 
gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309, rue Donald, Winnipeg, Man, 


Suecursales: Regina, Saskatoon, 
Calgary, Edmonton, Toronto 


les a 


340, ru 


La Société 
d'Habitations 
Ltée 


Maison moderne à vendre: 
3 chambres à coucher, 


à St-Norbert, possession 
immédiate, angle des rues 
St-Pierre et Ste-Thérèse 


AB 


24/15 oz 


24/15 oz. 
24/15 oz. 


24/15 0 


Maison moderne à vendre: 
3 chambres à coucher, à 


OZ, 
5 oz. 
oZ. 


St-Norbert, rue Lagrave, 
possession le ler juin 


OZ, 


Plusieurs lots disponibles à oz, 


St - Norbert, lle-de-Ché- 
nes, St-Vital 


FISFFFFA4 


Adressez-vous à 
M, Henri DAUDET, gérant 


Bureau: 
700, Great Western Building, 
356, rue Main, Winnipeg 1, Man, 


Téléphone: WHitehall 3-4021 


12/18 oz, 


Ouvert 


les samedi et dimanche 


ST-NORBERT 


Venez visiter notre magnifique résidence modele, 


Laidlaw Construction Co. Ltd. 


accident-maladie, aussi indemnité hebdomadaire. 


rotre demande d'emploi à: 


Le Conseil de la Vie Française, 
75, rue d'Auteuil, 
Quebec (P.Q.) 


SITE LIBRE 


de lh.p.m.à5h. 30 p.m. 


utres jours de la semaine 
de 6h. pm. à9h, p.m. 


30, RUE LAGRAVE 
GLobe 2-2487 


Nous parlons français, 


e Stafford GLobe 3-0661 


LE JOBBERS CO. 


158, avenue Provencher — Téléphone: CHapel 7-3996 
La première maison d'épiceries vendant à escompte 


Blé d'Inde de choix 

{moins de 
Pois de fantaisie, la 
Betteraves tranchées, 


12/2c por boite) 
douz., 
la douz. 


SPECIAL 


z. Poires Bartlett, la 


Pêches, la douz, 
Fraises, la douz. 
Ananas écrasés, la doux, 


Soupe oux tomates, la coisse ÿ 
la douz. 


Soupe aux tomates, la caisse 


Soupe, une sorte ou mélangées 
Poulet et nouilles 
Poulet et rix 
Tomate et rix 
Crème d'asperge 


la doux. 


Catsup, la caisse 


5 livres Bonbons gélatineux, prix rég,, | livre 


5 livres 


jusqu'à 5 h, tous les jours et | h, pm, le samedi, 


AYEZ DE L'EAU CHAUDE 


ENCORE 


PLUS VITE 


avec votre réservoir d'eau actuel! 


Nous remplacerons gratuitement 
vos éléments électriques trop petits! 


Manitoba Hydro vous offre de remplacer 
dès maintenant, et sans frais, votre élément 
de 500 où 750 watts avec un nouvel élément 
de 1,000 watts (ou plus), pourvu que votre 
réservoir soit isolé et équipé d'un thermostat 
(Les éléments de 1,000 watts peuvent être 
aussi remplacés avec des éléments plus puis 
sants si désiré.) 


Si votre réservoir n'est pas isolé ou réglé 
au thermostat, vous pourrez le faire couvrir 
et avoir un thermostat à prix raisonnable, 
en même temps qu'on changera les éléments 


Vous avex besoin d'eau chaude au plus 
vite? 


Alors voici pour vous les nouveaux éléments 


combinés 1,000-3,000 watts, Ces éléments 
de grande puissance opère 24 heures par 
jour sur un courant électrique continuel 


Vous obtenez très vite un supplément d'eau 


chaude, quelques minutes seulement, après 
voir épuisé votre approvisionnement ré 
gulier 

Les cliente” qui choigiront cet élément com 


biné extra puissant de 1,000-3,000 watts le 
recevront gratuitement pourvu que leur 
réservoir d'eau chaude soit: (a) de 40 gallons 
ou plus (b) muni d'un protecteur isolant et 


Électricité! Le 


CON la pl 15 


Service 
gratuit 
pour échange 
d'éléments . 
d'Alec Tricité 


(el es 
équipé d'un thermostat double (ci propice 
à l'installation du nouvel élément supérieur 
à au moins 4 du haut du réservoir 

Augmentez le taux du renouvellement de 
l'eau chaude dans votre réservoir par ce 
moyen facile et gratuit, Téléphonez afin 
d'obtenir l'échange gratuit de votre élément 


Votre réservoir doit être remplace? 

Un plan de louage facile permet d'inataller 
rapidement un nouveau chauffe-eau électris 
que dans votre maison, Seulement 5195 par 
mois, Téléphonez pour avoir les informations, 


ét onomique pour choutter l'éou 


MANITOBA HYDRO 


Appelez votre surintendant de district local 


